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.. de la foi et de la langue 


Les troupes 


et les armes nucléaires | 


% 


canadiennes 


par Jean-Marc Poliquin, 
correspondant à Ottawa 


Depuis la conclusion du pacte 
de Nassau, M. Diefenbaker est 
plus en mesure que jamais de 
motiver son refus de “nucléari- 
ser" les troupes canadiennes, 

Il.n'a qu'à se référer à la dé- 
claration émise aux Bahamas par 
MM. Kennedy et Macmillan le 21 
décembre dernier pour justifier 
son attitude 

Le septième paragraphe de la 
déclaration était ainsi conçu: ‘’Re- 
venant à la Polaris, le président 
des Etats-Unis et le premier mi- 
nistre de la Grande-Bretagne sont 
tornbés d'accord pour dire que le 
but de leurs deux gouvernements, 
quant à l'attribution des projec- 
tiles Polaris, doit étre la mise en 
place d'une force de l'OTAN à 
caractère multilatéral et nucléai- 
re par la consultation la plus étroi- 
te avec d'autres alliés de l'OTAN. 
Tls déploieront leurs meilleurs ef- 
forts à cette fin”, 

Quelques journalistes présents 
à la conférence de presse présidée 
à l'hôtel Emerald Beach (Nassau) 
par M. Pierre Salinger ont cher- 
ché à faire dire à l'attaché de 
presse du président que ce para- 
graphe préludait à la formation 
d'une force nucléaire comprenant 
cinq ou six membres de l'OTAN: 
par exemple les Etats-Unis, 
Grande-Bretagne, la France, l'Al- 
lemagne de l'Ouest, l'Italie, la 
Turquie, etc, 

M. Salinger a eu la prudence 
de répondre que le mot ‘’multila- 
téral” signifiait dans le contexte 
en cause “plus que deux”, 


Lettre à de Gaulle 


Quelques instants après, M. Sa- 
linger faisait savoir que le pré- 
sident américain venait d'envoyer 
une lettre à de Gaulle pour invi- 
ter la France à se joindre au pacte 
de Nassau, Il précisait du même 
coup que nulle autre lettre du 

enre n'avait été envoyée au reste 
es membres de l'OTAN. 

La conclusion était transparen- 
te. Le pacte de Nassau doit, dans 
l'esprit de ses auteurs, devenir 
sous peu un accord strictement 
tripartite, 

A la longue, se muera-t-il en 
et a englobant aussi le Cana- 

a? 

C'est possible, Seulement, dans 
le cours normal des choses, le 
Canada devrait subordonner sa 


la | 


Les Acadiens veulent l'enseignement 


décision de ‘‘nucléariser’’ ses trou- 
pes à une invitation du genre de 
celle que de Gaulle vient de re- 
cevoir du président arhéricain. | 
Au point de vue politique, c'est | 
un coup de chance pour M. Die- | 
fenbaker, 11 peut maintenant faire 
passer son hésitation pour de la 
sagesse d'homme d'Etat. | 
Il pourra dire à la Chambre | 
des communes, comme au congrès 
conservateur du 18 janvier et aux 
votants de tout le Canada: “Le | 
acte de Nassau à démontré que | 
a nucléarisation de nos troupes 
n'est pas pour demain. Le direc- | 
torat de l'OTAN n'envisage pas 
|encore notre équipement atomi- 
que. La stratégie de dissuasion 
intéresse l'Europe au premier chef | 
et, sur notre continent, les forces | 
américaines ont amplement de | 
quoi tenir les Russes en respect. | 
Nous sommes à l'abri de l'holo- 
causte nucléaire, Les membres les | 
plus puissants de l'OTAN nous | 
demandent implicitement de nous 
contenter de fournir une contri- 
bution militaire de type classique. 
Pourquoi songer à des sacrifices 
plus lourds qu'on ne semble pas 
souhaiter en haut lieu?”, 


Equipement atomique | 
Au Parlement, M. Diefenbaker 
|n'a jamais été aussi capable de 
| dialoguer victorieusement avec les 
libéraux, les créditistes et les s0- 
cialistes, au sujet de l'équipement | 
atomique de nos troupes. 
11 dira à M. Pearson: ‘Tant que | 
nous n'aurons pas été invités com- | 
me de Gaulle à acquérir la Pola- 
ris, nous contreviendrions aux | 
usages de la’ diplomatie en déci- | 
dant unilatéralement de nous por- 
|ter acquéreurs d'armes atomi- 
ques’, 

Il dira à MM. Thompson et | 
Douglas: “Je reconnais que la 
| prolifération du club nucléaire est 
Ê gps pour la paix, J'ai tou- 


ours eu cette attitude, Sur ce 
int, mon attitude coïncide avec 
a vôtre”, 

Le premier ministre pourra 
même se vanter, avec un grand 
semblant de raison, d'avoir sim- 
plement préuxu un accord analo- 
gue à celui de Nassau, À la pro- 
chaine campagne électorale, ce 
lui sera un beau thème de dis- 
cours à effets, 


de la religion dans leurs écoles 


FREDERICTON, N.-B. — Dans 
un mémoire présenté aux autori- 
tés provinciales du Nouveau- 
Brunswick, l'Association acadien- 
ne d'éducation de Caraquet a re- 
commandé la reconnaissance offi- 
cielle de l'enseignement religieux 
dans les écoles publiques, 

La délégation de 11 membres, 
ayant à sa tête le Dr Joffre Dai- 
ble, de Dalhousie 
préconisé que des subventions 
provinciales ‘adéquates soient 
accordées aux municipalités à des 
fins d'éducation 

Le document a également abor- 


Le premier planétarium 
du Canada sera construit 
à Montréal en 1963 


MONTREAL 
métropole que le premier plané 
tarium du Canada sera construit 
incessamment et sera achevé au 
début de 1965 

M. Armand Desrochers, prési 
dent de ja firme Dow, a annoncé 
la nouvelle en précisant que le 
planétarium sera construit aux 
frais de la brasserie qu'il dirige, 

Le Planétarium Dow — c'est le 
nom qu'il portera sera cons- 
truk au sommet des immeubles 
de la brasserie de quatre étages 
au coin des rues Notre-Dame et 
Windsor, Son exploitation sera 
sans but lucratif 

M, Desrochers a précisé qu'il y 
a 30 planétariums dans le monde, 
dont huit en Amérique du Nord, Il 
s'agit d'installations à caractère de 
vulgarisation scientifique qui re 
produisent mouvements des 
astres une voûte représen 
tant le Celui de Montréal 
pourra 500 personnes 
assises 

Le 
comprendra 
de démonstration 
permanent s sur 
les plus ré 
matière de 


les 

sous 
ciel 
accuelllir 


Montréal 
de la salle 


planétarium de 
en plus 

et 

en 

en 


1 astronomie 
réalisations 
science spatiale, I 


entes 


semble des installations couvrira 
une surface de 15,000 pieds car 
rés 

Le docts Pierre-R, Gendron, 


vice-président de la brasserie, et 


la faculté de 


aui fut directeur de 
science pure et appliquée de l'U 
niveraité d'Ottawa, dirigera 
tallation du proiet jusqu'à 
Liaation 
M. Desrochi prévoit que 
mille pe mines visiteront ann 
nent planétarium don 
r bles travallleront en 
1tlon ave an 
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a également | 


C'est dans la | 


des expositions | 


La France compte 47,500,000 âmes 


dé la question de la formation des 
futurs professeurs. Le mémoire 
recommande que les normaliens 
et normaliennes subissent leur en- 
tralnement à l'Université St-Jo- 
seph, La délégation a aussi récla- 
mé la nomination d'un directeur | 
des études pour les écoles de lan- 
| que française du Nouveau-Bruns- 
wick, 
L'instruction religieuse 


L'Association d'éducation de | 
| Caraquet s'est prononcée en fa- 
veur d'un double programme 
d'instruction religieuse, soit un 
| pour les enfants catholiques et un 
|autre pour les élèves protestants. | 
| Des cours d'instruction religieuse 
seraient également dispensés aux 
| classes mixtes. 
| Le mémoire souligne que ça 
fait plus de 25 ans que l'Associa- 
tion acadienne d'éducation de Ca- 
| raquet demande que l'instruction 
religieuse soit obligatoire dans les 
écoles 

"Ne serait-ce 
une époque où communisme 
international est rampant, que 
nous qui vivons dans une provin- 
ce où la grande majorité de la 
| population est chrétienne, exi 
| gions que l'instruction religieuse 
| soit rendue obligatoire dans nos 
écoles?" demande le mémoire 

En Ontario 

En ce qui a trait À une école 
normale bilingue, le document 
souligne que la province d'Onta 
rio, qui compte une population 
de langue française proportion: | 
nellement inférieure à celle du | 
Nouveau-Brunswick, vient de dé 
cider de fonder une seconde école 
normale bilingue, À Sudbury, cel 
|le d'Ottawa ne pouvant plus suf 
fire à la demande 

“Il est difficile de concevoir | 
que les autorités ontariennes | 
solent plus éclairées que nous du 
Nouveau-Brunswick 


pas opportun À 


le 


PARIS La France 
| 47,500,000 habitants, Le dernier 
| 

el: 


dé 


compte 


recensement de la population, | 
| fectué le 7 
nombré 46,530,000 habitants dans | 
la métropole, Mais, depuis cette 

ile, la venue des 2 cb d'Al 


mars dernier, à 


gérie et l'entrée en rance d'au 
mmigrants (environ 700, 000 
iu total), ainel que l'excédent des 
inces aur les décès (de 
ire de 300000) ont augmenté 
ttre de plus d'un million 
d'individus t la fin de | 
) 

Entre ‘ d x derniers rere 
sements, re) d 10 ma 254 et 
elut d mars 1942 popula 

ale de la France à aug 


| pape, 


|contré Son Exc 


| canadienne 


L'AAAE TARA NET 


$ Sa Sainteté le pape Jean XXII vient d'être proclamé “L'homme de l’année” par le ma- 
gazine “Time”, C'est la première fois que ce titre est accordé à une personnalité religieuse, Sur 
la photo l’on voit le pape en visite dans un hôpital pour enfants, Bambino Gesu, le jour de Noël, 
Sa sortie du Vatican, la première fois depuis quatre semaines, indiquerait qu'il se porte mieux de- 
puis sa récente maladie, (Photo NC) 


Message de Noël 


Apyel de 5. S. Jean XXII à la paix et à l'unité 


VATICAN — Que les hommes 
soient en paix; Que les hommes 
soient un dans le Christ! 

Paix et unité chrétienne: telles 
sont les deux grandes préoccupa- 


tions qui inspirent le message du | 
transmis aux hommes du | 
monde entier le samedi 22 décem- | 
| bre, en marge de la fête de la 
| Nativité, 


Sous le signe du Concile 
“Cette année, a dit Jean XXII, 
la Nativité porte le signe du Con- 


| cile oecuménique, qui a si bien | 
| commencé, grâce à Dieu, Oui, Ro- 


me a vécu, du 11 octobre au 8 


| décembre, deux mois d'émotion | 


religieuse intense. 

“Comme tous ceux qui, partout 
dans lé monde, croient au Christ, 
se sont ouverts des horizons de 
douceur et de lumière, commeé 
une invitation aux âmes plus éloi- 
gnées: soyez attentifs à l'appel du 
fils de Dieu fait homme, le nou- 
veau-né, de Bethléem, rédemp- 
teur de tous les hommes et maître 
de toutes les nations.” 

Jean XXII continue: “‘Assuré- 
ment, nulle fête de l'Eglise ne 
pourrait mieux convenir que Noël 


| pour parler du concile et en rap- 


eler le dessein, La Nativité de 
ésus, annoncée dans la gloire du 
plus haut des cieux, demeure 
source de joie fraternelle, sans 
cesse renouvelée, pour tous les 
habitants de la terre, à travers les 
siècles’, û 

Après avoir qualifié la paix de 
“bien le plus important et le plus 
précieux” des hommes, le pape 
a déclaré que la présence de la 
paix et l'effort déployé pour l'as- 


|surer garantissent la tranquillité 


du monde, 

“Mais, at-il dit, la paix est 
attachée, comme à sa condition, 
à la bonne volonté de tous et de 
chacun, car sans elle, il est vain 
d'espérer joie et bénédiction, 


Chercher la paix 
“Donc, chercher la paix par- 
| tout et toujours, s’efforcer de l'é- 
|tablir en nous-mêmes afin qu'elle 
se répande sur l'univers entier, 
la défendre contre tout danger qui 
la menacerait, la mettre au-dessus 
de tout, avoir soin de ne pas la 
blesser ni la compromettre; quel 
grand devoir pour un pape, au- 
jourd'hui et à toutes les époques.’ 
| Le Souverain Pontife a ensuite 
rappelé son message du 25 octo- 
bre en faveur de l'entente et de 
|la concorde entre les peuples. Il 
|ajoute: ‘Nous renouvelons au- 
jourd’hui cette solennelle adjura- 
tion, Nous supplions tous les gou- 
vernemènts de ne s rester 
sourds à ce cri de l'humanité, 
Qu'ils fassent tout ce qui est en 
eux pour sauver la paix. Qu'ils 
continuent à traiter, promouvoir, 
favoriser, accepter des pourpar- 
lers, à tous les niveaux et en tout 
temps: c'est une règle de sagesse 
et de prudence qui attire les béné- 
dictions du ciel et de la terre, 
Mouvement vers l'unité 

Le Saint-Père revient ensuite 
sur la question du Concile oecu- 
ménique, Il s'est caractérisé, a-t-il 
dit, par un appel en faveur du 
troupeau unique et du pasteur 
unique: “C'est un mouvement 
vers l'unité, parfois timide, par- 
fois aussi entaché de certaines 
hésitations préalables, qu'il nous 
est facile d'imaginer et que nous 
voulons comprendre aussi, afin 
qu'elles puissent être surmontées 
par la grâce de Dieu’’, 

£n guise de conclusion, le Sou- 
verain Pontife a déclaré: “Ce Noël 
de 1962 doit être un Noël de paix 
intérieure et de joie intime et re- 
cueillie pour toute la société hu- 
| maine et spécialement pour la fa- 
mille qui en est la base, Il doit 
être un Noël de prière et de ré- 
iflexion pour correspondre à l'at- 


|tente de Jésus-Christ Notre-Sei- 
gneur qui désire l'unité de tous 
ceux qui croient en son nom et 
son Evangile, Qu'ils soient un”, 

Collaboration internationale 

Le lendemain, Jean XXIII à 
| demandé une éollaboration inter- 

nationale dans le domaine de l'ex- 
loration et des recherches de 
‘espace, Il a déclaré que ‘les 
hommes courageux et compétents, 
de toute race et de toute nationa- 
lité” devraiént être employés à 
ce travail. 

Le pape a lancé cet appel dans 
la salle consistoriale de ses appar- 
tements, pour répondre aux voeux 
traditionnels de Noël et du Nou- 
vel An présentés par les, repré- 
sentants diplomatiques, d'environ 
{dy pays accrédités auprès ‘du 
Saint-Siège, 

Le pape a parlé pendant dix 
minutes en français, d'une voix 
calme et ferme. Îl a déclaré aux 
diplomates que l'Eglise ‘est fa- 
vorable à la maîtrise croissante 
des forces de la nature”, 


Pour une ‘“noble rivalité” 


Grâce aux hommes qui ont en- 
tretenu des idées de paix, a-t-il 
dit, l'humanité pourrait se con- 
| sacrer ‘à une noble rivalité” pour 
continuer à explorer l'univers et 
à faire des réalisations étonnantes 
au point de vue de la technologie 
moderne. é 

Il a ajouté: ‘Que Dieu daigne 
inspirer les organisateurs de ces 
grandes entreprises spatiales en 
\leur donnant l'idée d'associer à 
leurs projets et à leurs découver- 
tes des hommes courageux et 
compétents, de toute race et de 
toute pationalité, 

“Ce faisant, ils travailleront 
efficacement pour la fraternité et 
{la paix qui font l’objet des sou- 
|haits et des prières de tous, du- 
| rant cette période sacrée de Noël.” 


Rencontre de la Commission Episcopale 
Canadienne pour l'Amérique latine à Rome 


OTTAWA (OCCAL) -— A l'oc- 
casion du Concile oecuménique, 
les membres de la Commission 
Episcopa!e Canadienne pour l'A 
mérique latine (CECAL) ont ren 
Mgr Samoré, se- 
crétaire de la Commission Pon- 
tificale pour l'Amérique latine, 


“Merci” 


1 Remerciements: Son Ex 
cellence t:ansmit aux évêques ca- 
nadiens les remerciements du Pa- 
pe et du Saint-Siège pour “l'effort 
admirable” 
en faveur de l'Armé 
rique latine, Elle releva les chif 
fres préparés à l'occasion du Con 
cile par Son Exc, Mgr Lemieux, 
illustrant cet effort, à savoir: 417 
prêtres, dont 350 religieux et 67 


sécullers, 212 frères, 509 soeurs, 
| 40 membres d'Instituts séculiers 
et 86 missionnaires laïques, soit 
au total 1,264 missionnaires, Son 
Excellence dit recevoir chaque 
semaine l'avis de nouvelles fon 
dations ou de nouveaux envois 


menté de 3,630,000 habitants, soit 
8,2 pour cent 
pour 1ext édent des naissanres 
2,350,000), et 2.7 pour cent pour 
l'excéden l'immigration (1 

150,000), le (130.000) é 


de 


surplus 


tant dû à des ajustements divers, | 
L'augmentation de la popula 
lon est très inégalement répartis 
sur le territoire: « 80 pour 
cent de la populat supplémer 
taire est concentrée dans la régior 
parisienne Nord, la Lorrain 
nou 
accrédité 6 saint-Sièg 
Ces ! lirigée | 17 
& leu nistre Fe : 
argés d'affairt 


accompli par l'Eglise | 


dont 5,5 pour cent | 


canadiens, Elle communique aux 
évêques canadiens que Sa Sain 
teté lui a dit vouloir leur envoyer 
une lettre à ce propos 

2, Coopération avec les reli- 
gieux: Une caractéristique spécia 
le de l'effort canadien, dit Son 
Excellence, est la coopération to 
tale des religieux et des religieu- 
ses avec la CECAL, Une commis- 
sion de la Conférence Religieuse 
Canadienne travaille en étroite 
collaboration avec la CECAL, La 
| réponse des religieux et des reli- 
gieuses canadiens à l'Amérique 
latine a été très généreuse, Son 
Excellence souligne en particulier 
|la formule particulière de l'ar 
chidiocèse de St-Boniface 


Les diocèses 


3, — Demande de prêtres sé- 
culiers: Son Excellence a reçu 
| depuis le début du Concile, 115 
| évêques latino-américains, 11 est 
visible qu'ils aimeraient recevoir 
plus de prêtres séculiers, Les rai 
sons données: ils sont plus direc- 


l'Alsace, les régions Rhône Alpes 
ét Provence-Côte d'Azur, vins 
| que quelques départements isolés, 
| le Doubs, la Haute-Garonne, la 
| Loire Atlantique et la Seine Ma 
riliime 


Quinte départerments du Mas 
«if Central, des Pyrénées et de 
l'Ouest ont contir ié à se dépeu 
pler, en particulier la Creus 

5,3 pour cent e Cantal 3,5 
pour cen Ariège 3,5 pour 
went) et le Gers (-3 p ir cer 

L'agælomération parisienne 

| 
pl iu'e 154 1 
€ ' 4 : r 
{ ; popula 
ançaise 


tement au service de l'évêque et 
peuvent mieux s'occuper des vo- 
cations et de la formation du cler- 
gé séculier, Tout en soulignant 
l'effort fait par le Canada au Sé- 
minaire de Tégucigalpa ou dans 
les autres séminaires qu'il a fon- 
dés ou qu'il dirige, Son Excellen- 
ce demande qu'on accorde toute 
l'attention voulue au recrutement 
du clergé local, 11 se demande si, 
à l'occasion du Concile, les dio- 
cèses canadiens ne pourraient pas 
faire encore plus pour l'Amérique 
latine, en envoyant, par exemple, 
une moyenne, le# uns plus les 
autres moins, de deux ou trois 
prêtres par diocèse, De plus, Son 
Excellence insiste pour que les 
évêques gardent cohtact avec 
{leurs prêtres là-bas et continuent 
de les appuyer moralement et éco- 
nomiquement, Les prêtres cana 
diens sont particulièrement appré 
ciés en Amérique latine, dit-il, 


L'économie 


4, …— Aide économique: Son 
Excellence aimerait connaître ce 
que l'Eglise canadienne fait éco- 
nomiquement pour l'Eglise Jatino- 
américaine, Elle mentionne par- 
ticulièrement la construction du 
séminaire de Tégucigalpa, Son 
Exec, Mgr Lemieux expl que que 
l'Office Catholiqué Canadien de 
l'Amérique latine fera bientôt un 
relevé de ce que chaque diocèse 
et chaque congrégation font éco 
nomiquement pour l'Amérique 
et qu'alors la CECAL sera 


latine 


en mesure de renseigner la Com 
mission Pontificale 

j Prochaine rencontre: Son 

Exec, Mgr Samoré convoque Îles 

évêques canadiens à une rencon 

tre entre la Commission Fontifica 

CELAM Episcobal 

A 4: 

pa a t é À faire 

quelq chose en faveur de l'A 

] f e mercredi 

à la Secrétairerie d'Etat 


L'écono 


MONTREAL -—— Selon la Ban- 
que de Montréal, il y a peu d'in- 
| dices d'une importante baisse de 
l'économie canadienne en 1963. 

Dans sa revue mensuelle des 
affaires, 
{qu'en 1962 l’économie a progressé 
presque sans arrêt et qu'en dépit 
de certains points faibles, l'année 
a été bonne pour la plupart des 
gens et la plupart des industries, 

Notant que l'année a commen- 
cé dans une atmosphère encou- 
rageante, la banque déclare que 
la plupart des indicateurs de l’état 
|des affaires vont dans le sens de 
| la montée et que l'entourage éco- 
nomique extérieur semble géné- 
ralement favorable. 

Mais il y a également des si- 
gnes indiquant quelques ralentisse 
ments des entrées de capitaux in- 
vestis à long terme au Canada, 
ain.i que de baisses des réserves 
en devises étrangères et du taux 
de change. 


Mesures de correction 
La rapide succession d'événe- 


ments qui a mené à la stabilisa- | 
tion du dollar canadien a fait suite | 


à de lourdes pertes au point de 
vue réserves en devises étrangè- 
res et les pressions exercées par 
des spéculateurs ont abouti à une 
crise qui nécessitait des mesures 
de correction. 

La revue fait savoir: ‘“’Néan- 
moins, les progrès économiques 
se sont poursuivis au Canada sans 
interruption , ,, et la production 
industrielle, ainsi que les ventes 
au détail, ont atteint des niveaux 
record, le chômage a substantiel- 
lement diminué et la production 
agricole à dépassé ce qu'on at- 
tendait, 

“La position de l'économie ca- 
| nadienne, alors que l’année tou- 
che à sa fin, est plus forte qu'on 
n'aurait pu s'y attendre au milieu 
de l'atmosphère d'incertitude du 
milieu de l'année, et on peut tirer 
des encouragements d’autres as- 
pects de la situation actuelle,” 


La banque estime que, tandis 
que la production est encore ex- 
cédentaire, le niveau relativement 
bas des mises de fond pendant la 
montée actuelle pourrait signifier 


M. Hector Charland 


est décédé à Montréal 


MONTREAL M. Hector 
Charland, artiste de la radio et 
de la télévision, est décédé dans 
un hôpital de Montréal. Agé de 
79 ans, il était malade depuis en- 
viron un an, 

M. Charland avait pendant plus 
de 20 ans tenu le rôle titre de 
“Séraphin” dans l'émission radio- 
phonique de Claude-Henri Gri- 
gnon ‘‘Un homme et son péché”, 

En 1958, lors de l’adoptation 
dé l'oeuvre de Grignon pour la 
télévision, il avait incarné le père 
de Séraphin dans le téléroman 


“Les belles histoires des pays d’en | 


haut”, 

Connu presque partout comme 
Séraphin, l'ignoble avare, M. H. 
Charland était dans la vie privée 
greffier de la Cour d'appel du 
Québec, un poste qu'il a occupé 
pendant près d’un demi-siècle soit 
jusqu'au jour où la maladie l'a 
forcé à prendre sa retraite, 


Originaire de l’Assomptlion, M. 
Charland avait décroché sa licen- 
ce en droit à l'Université de Mont- 
réal, Il a pratiqué le droit pendant 
un an avant d'entrer dans le fonc- 
tionnarisme provincial, Sa profes- 
sion juridique passait avant tout 
et le théâtre qui l'a en quelque 
sorte immortalisé dans le rôle de 
Séraphin constituait pour lui ‘une 
sorte de marotte”, 


Des offres ‘fermes 
et définitives” 
aux actionnaires 

QUEBEC 
nistre du Québec, M, Jean 
sage, a annoncé le vendredi 
décembre que, suivant la politi- 
que du gouvernement et avec l'ap 
probation de celui-ci, la commis- 
{sion hydro-électrique du Québec 
a décidé de faire des offres ‘‘fer- 
mes et définitives’ aux actionnai- 
res des compagnies d'électricité 
dont la nationalisation a été dé 
cidée 

“On a voulu ainsi éviter, a dé 
claré M. Lesage, les longs délais 
| que toute autre méthode de règle- 
|ment implique inévitablement,” 

L'annonce a été faite à 6 heu 
res, alors que toutes les bourses 
Létaient fermées pour éviler toute 
| spéculaiton, Le coût total approxi 
matif de la nationalisation de huit 
[des onze compagnies intéressées 
est évalué à 6604,000,000, don 
! 8303,000,000 de paiements comp 
tants L'Hydro- Québec fera ces 
offres directement aux actionnai 
res, dans une on officielle qui 
leur sera adressée d'ici quelques 


Li 
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semaines 
tration des compagnies intéressées 
| n'ont pas élé consultés, parce que, 
vu le nombre de ceux-ci, il aurait 
| été impossible de garder le secret 
| des conditions d'une offre de cette 
Lenvergure et d'éviter la spécula 


uon 


D'autre part, il fallait éviter de | 
placer lee membres des ronueils 
d'adminisiration dans une situ 


tion privilégiée par rapport à l'en 

semble des actionnaires 

Première centrale 

| atomique en Italie 
ROME 


La première centrale 
| atomique italienne est entrée en 
fonctionnement dernièrement 
Cette centrale, qui a une puissan 
ce électrique de 200,000 kilowatta 
sera en mesure de commencer aa 


duction en 19642 et pourra vx 
lbs hobains d'uñs ville d 
eux millions d'habilants, [1 #'a 
git de la plus grande centrale 
fonctionnant actuellement sur le 


continent européen 


cette entreprise estime | 


Le premier mi-| 


Les conseils d'adminis- | 
| questions sur le Saint-Office, les | 


«u 


Ve . . 
“Canadienne ne baissera 


que l'économie canadienne appro- 
che de la période où de grands 
projets d'investissements seront 
réalisés 
Nouvelle reprise 

11 semble bien, toujours selon 
la banque, que nous assisterons à 
une autre diminution de l'expan- 
sion, et peut-être à un essoufle- 
ment de l'économie, qui sera suivi, 
avant plusieurs mois, d'une autre 
reprise. 


IL EST PLUS FACILE DE 
PAYER SELON NOTRE PLAN 
à crepn 


COMFPIANT 


probablement pas au cours de 1963 


en revue les facteurs 
qui ont favorisé l'expansion de 
l'économie pendant l'année, la 
| Banque de Moniréal estime que 
le niveau des ventes äù détail, qui 
{s'est bien maintenu pendant les 
| trois premiers trimestres de l'ar- 
née, semble indiquer que les dé- 
| penses des consommateurs con- 
tinuent d'exercer une influence 
| favorable sur le niveau d’ensem- 
{ble de l'activité des affaires. 


| Passant 


Centre coopératif de 
formation professionnelle 


LEVIS — L'Assurance-vie Des- 
| jardins a annoncé que dès 1963, 
le Mouvement Desjardins serait 
doté d'un centre coopératif de 


formation professionnelle, Ce nou- | 


veau centre, qui sera érigé sur 
le campus de la Cité des Jardins, 
à Lévis, sera connu sous le nom 
de l'Institut Desjardins, 


exemples, ce centre de formation 
| professionnelle pourra donner, 
| par exemple, des cours de phi- 
|losophie coopérative aux gérants 
| des caisses, des cours de compta- 
Lbilité aux commis ou des cours 
|aux agents d'assurance sur les 
| habitudes familiales en matière 
| d'économie, En fait, le centre 
pourra servir éventuellement à 
|tout le secteur coopératif et mé- 
me aux boursiers de pays en voie 
| de développement économique et 


| qui veulent étudier notre système | 


coopératif, 


Les plans du centre prévoient 
| un ensemble architectural de 15 
unités, dont le coût atteindra un 
demi-million de dollars, et sus- 
ceptible d'accueillir des groupes 
de 40 à 50 stagiaires, 

Il y aura des salles d'enseigne- 


OTTAWA — M. Roger-Joseph 
Teillet, libéral de St-Boniface, 
Man., a dit que le séparatisme 
québécois entrainerait la dispari- 
tion rapide des minorités qui exis- 
tent dans les autres provinces, Le 
yatit-neveu de Louis Riel est dé- 
puté d'un comté comptant une 
minorité de 30 à 35 pour cent de 
Canadiens français. 

Les électeurs du Manitoba et 
de Si-Boniface reconnaissent le 
fait français et n'hésitent pas, mé- 
me dans les faits à accorder leur 
confiance aux Canadiens français, 
Il a rappelé que les électeurs du 
Manitoba ont élu trois députés 
canadiens-français la semaine 
dernière, 

Mais, dit-il, l'idée du séparatis- 
me n'est pas nouvelle dans le 
Québec et elle a existé et existe 
chez certains groupes de l'Ouest, 
Il a rappelé que vers 1930, il y 
avait un fort sentiment séparatis- 
te dans les Prairies qui accusaient 
les provinces de l'Est de bénéfi- 
cier davantage de la Confédéra- 
tion. 

Je suis opposé au principe du 
séparatisme, dit-il, parce que la 
sécession du Quéhec entrainerait 
la disparition du fait français 
dans les autres provinces, Toute- 
fois, il n'admet pas que le mou- 
vement québécois soit assez sé- 
rieux pour provoquer l'alarme, 
Toutefois, il reconnait que le 
mouvement séparatiste québécois 
permet à tous de faire un profond 
examen de conscience et de mieux 
voir les difficultés actuelles, 

M. Teillet, qui s'exprime agréa- 
blement en français, a dit qu'il 
croyait à l'existence d'un Canada 
bi-culturel et à la possibilité du 
bilinguisme, I1 a déclaré que les 


| Canadiens francais ont réussi à 
surmonter de graves difficultés au 
| Manitoba parce qu'ils se sentaient 
|appuyés par leurs frères auéb 


{cois, Leur abandon signifierait la 
fin de l'existence du Francais du 
| Manitoba, où plus de 80,000 Ca- 
nadiens français survivent au mi- 
lieu d'une population de 900,000 

Les Canadiens francais du Ma- 
|nitoba peuvent travailler en har 
| monie avec leurs frères de langue 


anglaisé et parviennent à se faire | 


|réconnaitre, Il reste encore un 
| point sombre: la question des éco 
[= . reims 


Une interview du 


Pour ne citer que quelques | 


| ment équipées des moyens visuels 
| de communication, un centre de 
| documentation avec bibliothèque 
| et archives, des salles de situation 

ou ‘ateliers d'exercice” équipées 
| d'appareils d'enregistrement s0- 
| nores et visuels, des salles de dis- 
| cussion et des zones de contact. 


| Les stages au centre s'inspire- 
|ront moins de l'organisation sco- 
| laire habituelle que des expérien- 
|ces en éducation des adultes en 
{matière de travail, de séjour et 
| de loisir, 

En annonçant la création de ce 
centre, M. Alfred Rouleau, direc- 
teur général de l'Assurance-vie 

| Desjardins a déclaré notamrnent 
que ‘Les recherches entreprises 
| à la demande des Caisses populai 
res et de l'Assurance-vie Desjar- 
dins par la Faculté des sciences 
sociales de l'Université Laval sur 
les besoins économiques des fa- 
milles canadiennes-françaises, ont 
prouvé la nécessité d’une utilisa- 
tion plus complète de la formule 
| coopérative, Nous voulons que 
dans le mouvement coopératif, 
tous ceux qui sont au service du 
[public soient d'une compétence 
à toute épreuve. L'Institut Des- 
jardins y pourvoira’”, 


fin des minorités 


les françaises n'est pas résolue À 
la satisfaction des nôtres, mais 
nous conservons des espoirs, a dit 
M, Teillet, Cependant le sépara- 
tisme mettrait fin à ses espoirs 


A propos de zone 6 
Le 19 décembre, M, Teillet a 
soulevé la question de zone 6 au 
cours de la période d'interpella- 
ir à En voici le texte selon Han- 
sard: 


St-Boniface — Revendications 
au sujet de la désignation 
des bureaux de poste 
A l'appel de l'ordre du jour, 


M, Roger-J, Teillet (St-Bonifa- 
ce); Monsieur l'Orateur, je désire 
poser une question au ministre 
des Postes, 

L'honorable ministre est-il en 
mesure de dire à la Chambre s'il 
a reçu une résolution de la part 
de la ville de St-Boniface ou si 
des revendications ont été faites 
au sujet de la désignation des bu- 
reaux de poste de cette ville et 
s'il a une réponse à donner à ce 
sujet? 

(Traduction) 

L'hon, Ellen L, Fairclough (mi- 
nistre des Postes): Monsieur l'O- 
raleur, je ne puis parler d'une 
résolution sans en référer au mi- 
nistère, mais je sais qu'il y a eu 
| plusieurs lettres et que l'affaire 
| est à l'étude 

*k * 
OTTAWA 


* 


Le sénateur Al- 
lister Grosart, organisateur en 
chef du parti conservateur fédé- 
tal, a déclaré qu'il croyait qu'un 


|grand nombre de Canadiens é- 
|taient favorables à l'idée de voir 
doter ir pa d'armes nucléali- 
res Il : ajouté que le dernier 
Gallup Poll avait montré que 54 
pour cent des Canadiens désai 
|ralent | ichat cle telles armes et, 
qu'à l'heure actuelle, 52 pour 
{cent au minimum et 56 pour cent 
[au maximum se prononceralent 


| de semblable façon. 


Le journal étant imprimé le 
jeudi midi il n'est pas possible de 
donner cette semaine les résultats 
des élections le 4 janvier dans 
[les comtés de Rupertsland et de 
| Churehili, 


cardinal Ottaviani 


PARIS La France Catholi- 
que, dans son numéro du 21 dé 
cembre, publie une interview que 
lui a accordée Son Em, le cardi 
nal Ottaviani, Répondant à six 
| Commissions théologiques, la re- 
| eherche ét la doctrine, l'Index, 
| la curie et les évêques, la marche 
|du Concile, le cardinal secrétaire 
| du Saint-Office a précisé à propos 
| de cette Congrégation: 

“L'opinion publique n'est pe 
bien Cela tient pe 
être au 


fait ue coup voi 
fondent encore l'ancienne Inqu! 
Lee 


nformée 


non 


avec le Saint-Offive d'au 
jourd'hui, J,a tâche du Saint-Offi- 
ce, qui à pour préfet le Saint 
Père lui-mêrne, consiste À garder 
| pure intacte la doctrine de la 
foi et moeurs, afin que les 
fidèles puissent rester fidèles aux 
principes de l'Evangile et de la 
|tradition, Vous le voyez, il s'agit 
là d'une tâche exceptionnellement 
importante Les fidèles ont tout 


des 


‘ l'être ' “aanta aux |! 


Q ssoft cette 
missit dt 

|beauvoup de 
qualificateurs du Saint-Office ne 
sont pas de nationalité italienne.” 


vonaulteurs et de 


ens À ir que | 


| A la question concernant sa no 
sillon À propos de la recherche 
| théologique, le cardinal répondit: 
| “Ma position personnelle est 
[celle d'un homme qui a, de par 
ses fonctions, le devoir de garder 
dépôt de la foi, et qui, 
temps, doit laisser plei: 
ne liberté au progrès qui est né 
cessaire pour mieux éclairer, ap- 


ntact le 


en même 


profondir et expose la doctrine 
catholin Ne l'oublione amuais! 

tre «y { mn va n est pas 
par le fa mem rai et bon d 
| Quant aux rapport entre !la 
leurie et les évé ques, voici ce qu'en 
pense le secrétaire du Saint-Of 
fire 


"La curie romaine est l'organe 
dont le Pape se sert pour le gou. 
vernement de l'Eglise, Le rapport 
doit être examiné selon les ue 
relations ‘Pape’ et ‘évêques, Ce 
rapport est déterminé, dns V'E- 
Vangile, dans la doctrine catholi: 
[que et par le droit canonique ae 


‘ j 


| curie exécule re que is 
Pape, Une longue expé 

ce me permet d'affirmer que, 

d'un autre vôté, les évéques ont 


dans la Curie romaine une grande 
aide,” 


Re de à rene 


ee 
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Dius Dar année 


Ministère des Postes Otlaws 
nus Èr aire 


Autorist comme evo 
ot cou 


«21 de Le clame 
lranchissenent payé er 


nt, Membre de PAMLPC et de à CWNA 
” - 

4 Journal hebdomodoire piblé le rendred : 

” Cu numéro 619$ de l'overxe McDermot à Winnipeg, | 
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: 


Au ‘“Premic: Flan”, le jeune 
écrivain de 47ens uéra aussi 
des pujels comme ur, !s 


morte le mal, ls souffranée, sujets 
qui ont alinenté la Lt ure de 


Passion de Y gne av 
| n'a damals rompu etfle la jeu- 
nessé dont il 
m porte-pagé le 


Activités récentes 


du Conseil de la 
Vie Française 


QUEBEC — Le Conseil de la 


ea N'un des plus | 


LA LIBERTE ET 


Au poste C(BWFT 
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| 200-—Long métrage 
“Bonjour éléphant 
P9-Afrique en marche 
“La 
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00—Rorr.a dœæ M ience 
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nusiCiens 


620—Dicu 
| 120-L'Homme invisible 
| 712%-Paps à raison | 
| 400-En habit du dimanche 345- 
020-Flm: “Echec à la mort” 

1000—Actualités politiques ! 
en : -— en tête | 


est pas à vendre” 


JEUDI 106 JANVIER 


42—Bobir 

540-LA boite à surprises 
530—Roquet belles oreilles 
600—Pépinot 

6 2%—Nouveilies 


"homme tranquibe” 
LUNDI 7 JANVIER 


1900—Votre courrier 


| 145-Votre cuisine madame fo " 

| 2 Dene & © mess pe de gr madame 
43%—Bobino 720-La Famille Stone 

| 500-Boîte à surprises B00-Filles d'Eve 

| 3-30— Radisson 830-—Zéro de conduite 

| 6.00—Marcus 9.00—Jeudi-théâtre 

| 


645-Sur demande | 1020—C4 : 
11—Travaux et les jours 10 inèms 


7 Mes trois fils | "La couronne de fer” 


Lettre de Paris 


St-Boniface, le 4 janvier 1963 


Avec les compliments de 


Tempête et sourires à Rambouillet | YVOLCANO 


par Maurice HERR 


Un 


lardait à se 


jour triste et pluvieux 
lever sur Paris 
Ê uillée de ce 
n de décembre, la grosse 
iture noire serait passée in- 
aperçue de tous sans son escor- 
te de policiers motocyclistes. 
Elle quittait Paris par l'Ouest 
traversait le Bois de Boulogne 
tout dégoulinant de pluie et 
s'engageait à toute vitesse sur 
la route de Rambouillet. Sur les 
coussins, un vieux Monsieur 
méditait mélancoliquement. M. 
MacMiklan ne songeait guère 
aux faisans qui, tout à l'heure, 


T 


| 


se pas) se sont retr és dans 
la Salle des Ma du Cha 
teau. Ils ont cor six heu 
res en tête à urant ce 


communiqué 
u'au cours de 
tie 1 ande si- 
de de anifes- 
tée sur les « u'il est 
ossible de tirer quant à la po- 
litique et à la défense occiden- 
take 

Le fait 
ministre français 
Etrangères, le Secrétaire d'Etat 
au Foreign Office et les ambas- 


week-end, et le 
final mentionne q 


que M. Pompidou, le 


des Affaires 


LIMITÉE 


WILFRID GIROUARD. prés. 


Manutacturiers d'appareils de 


chouttoge automatiques 


8635, boulevard St-Laurent 
Montréal 


rope et dé la défense du monde 
libre, 

Quoi qu'il en soit, la 
qui, pendant toute 


tempête 
il, avait 


a Mu 


vie française a terminé la com- VENDREDI tv | 
| - 1 11 JANVIER : . CI AU AUDE te té : 
.— FPilation d'un bottin des sociétés 32% Pouie gr d'or | 345-Votre cuisine madame partiraient devant son fusil | sadeurs respectifs aient èté ap- furieusement secoué les grands 
roni ue e patriotiques canadiennes-françai- | 900-—Dans tous les cantons 400—L'Eternel Féminin d'un vol lourd et mouillé, mais | pelés à participer à la phase fi- | arbres du parc de Rambouillet, 
ses et franco-américaines, Ce vo- | 92%-Tribune libre 4.30—Bobino bien à cet entretien “au coin du | nale des entretiens prouve sans s'Atait apaisée lorsque M. Mac- 
F ses ? er 6 Le) ñ + résent s 001 he à suréri à m au EE i A se äpaisee 10rSque M, MAC 
= lume d'une centaine de pages con- | 19452, Pen ee og ce Ps, 2 77 PR feu” avec le Général de Gaulle, | aucun doute que ceux-ci ont dé | Millan et Lady Dorothy ont 
d RUES AU tiendra aussi la liste des quoti- #81 ça peut vous faire plaisir” 600-CF-RC qui ferait suite à la chasse pré- | bordé le cadre traditionnel des | pris congé du Général et de | 
De paipitantes aventures Le Grand Due — À 6 h., toujours en s ions 630-Nouvelles sidentielle échanges de vue ‘au coin du » Gaulle Ps: ” | 
p mob “Grand I "| diens de jangue française au Ca- MARDI # JANVIER ; x ue, ang Mme de Gaulle, Par instant | 
destinées aux adolescents le mercredi, le Grand Duc, €-! nada, des postes radlophoniques | :45Votré cuisine madame Vian eu À gum Quel interlocuteur le Pre- | feu”. Pour tous les observateurs | même, le soleil filtrait timide- | 
Radisson -— Depuis le mois d'oc- eve g À pe a poësie ei de de ainsi que des statistiques sur la | 400—Actualités féminines 130-—Petite peste mier ministre allait-il trouver Féaunr ces journées de ment entre les nuages. Aussi 
tobre, sur nos écrans de télévi. |tère, est destinée aux amateurs | Dopulation française au Canada et | 415—Illusions smusantes 800—La Balsamine dans le décor rustique et somp- | Rambouillet ont revêtu une | bien, le Premier Ministre s'était | 
sion se déroule pour les € j es de fées. S sateur | aux Etats-Unis. 1] sortira des pres- | 52=B0n2 amidlills HT PRE, tueux du Château de Ram- | grande importance en raison du | dépouillé de sa figure mélanco- | 
la merveilleuse h noire d p jets dans nn ses au tout “ébut de janvier Ps $0La vie qui bat 1000—Premier plan A po # — EU ere ar AN paus de la veille. Ii souriait .., 
coureur des bois Radis a+ ve SHCSDECIBVEUI a Germain la vi { 6.30—Nouveiles 10.30-Cinéma u roi Henri et de l'empe- uation in tionaie. t de Gaulle faisait de même. 
SO of LAS Di trôle nt le fantastique. Le La Semaine de la vie française | 645 Votre enfant madame “C'est arrivé demain" reur Napoléon ler? P Le urraient constituer un “tour- La RS of are 
beiics er DOnnes ni nétantinses Ufennd Dur! pet | aUTa pour thème le troisième cen- 7100-Caméra ‘62 SAMEDI 12 JANVIER Napoleon er eut tre Po mn s affai de l'Eu- | : 
d'authentiques pages de l’histoire | Personnage au mag" DUC | tenaire du Séminaire de Québec. | 730—Pilus on est de fous e nr M. MacMillan avait en mémoi- nant’ dans les affaires de l'Eu- ; 
du Canada, interprété par Jean Brousseau Qui El ques jieu du 19 au 26 mai | %0-Joie de vivre. 250 —Amatramgrem one | re le propos de Churchill con. || Grafton, Deniset 
En effet, pour rendre les aven- | PFÉ8enie %€8 TPCITS 1963. Le Conseil s'associera ainsi | 520-Le temps des copains 400—Cou cou cérnant de Gaulle au temps où ; À 
tures de Radisson avec le maxi- | Les Enquêtes Jobidon — Le ven- | ;,X fêtes qui marqueront cet évé- | 930—Insolences d'une caméra 430—Pirouettes celui-ci était à Londres. “De R. J. Stanners Dowhan, Muldoon | 
mum d'authenticité, le réalisateur | dredi à 5 h, 30, les deux détecti- | sement de portée nationale puis- {1900-—Conférence de presse y ee yo 1 toutes les croix que j'ai portées } OPTOMETRISTE ! | 
de l'émission s'est inspiré du jour- | ves de l'agence privée Isidore Jo-| Que je Séminaire de Québec a amet >: “#7 7 645—Votre enfant madame durant ma carrière politique, la | EXAMEN DE LA VUE & Perreault | 
bidon poursuivent chaque semai- 7.00—Les uns les autres Croix de Lorraine fut certaine- AVOCATS et NOTAIRES | 


nal de voyage de son héros et de 
l'histoire de sa vie telle qu'elle | ne leurs enquêtes, S'ils n'ont pas 
est connue de nos jours. D'ailleurs, la vivacité d'esprit du célèbre | 
les exploits de cet homme extra- | Sherlock Holmes, ils arrivent sou- 
ordinaire qui va à la découverte | vent à trouver la solution de mys- 
du Canâda ont de quo nir |tères apparemment insolubles, 
l'attention des jeunes téléspecta- | Yvon Dufour et Marc Favreau in- 
teurs, car Îls constituent une vé- | carnent nos deux héros 

ritable et fantastique épopée, Ra- | CF-RCK — A 6 h., également le 


joué un rôle de première impor- 
tance dans la vie Canadienne par 
lui-même et par les nombreuses 
stitutions qu'il a fondées, no- 
tamment l'Université Laval. 

| Les dirécteurs de Vie française 
ont félicité les autorités fédérales 
pour la parution simultanée de la 
| version française et de la version 


MERCREDI $ JANVIER 
345-Votre cuisine madame 
400-Le temps de vivre 
430—Bobino 
500—Boite à surprises 
5.30-Le Courrier du Roy 
600-Le Grand Duc 
-30—Nouvelles 

45—Votre enfant madame 


730—Winston Churchill 
8.00-Comment dites-vous 
8.15--Le foulard de Smyrne 
8.30—Micheline 

845-Long métrage: 

“Le cheval et l'enfant" 
10.15-—Les Couche-tard 
1045--Cinéma 

Etre annoncé 


ment la plus lourde”, disait le 
vieux lion au souvenir de ses 
démèélés avec l'incommode chef 
de la France Libre, À moins 
que M. MacMillan ne songeasse 
encore à ce qu'écrivait la presse 
britannique après les victoires 
électorales du Général de Gaul- 
le: ‘C'est Napoléon après Aus- 


r 
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Chambre 4 


141, avenue Provencher 
ST-BONIFACE, MAN. Edifice Banque Canadienne Nationale 
431, rue Main Winnipeg, Mon, 
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TELEPHONE: WhHiteholl 2-3135 
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Marcus — D'une page de l'histoire | pi] 
canadienne, au 18e siècle, noi g 


Les Blue Bombers se méritent le titre 


ctor Gendren, Cette série d'a- 


264. avenue Portage 


| bourg, mais ils ont déploré que les prit les paroles dures et pres- 147, ave Provencher St-Boniface 


1 Suivanse ires s'adresse autant aux a- 
>:s qu'aux adolescents. Pour 
-ci, “CF-RCK"' évoque un ré- | 


ve pour ceux-là l'émission devient 


passons avec l'émiss 
à une série d'aventures courues 
par un breton, avoc de profes: | cer 
sion et gladiateur par patriotisme, 
devenu € sous la a? ä- | une évasion. 
7 DS cd te lu, del Premier Plan 
4 OL porte, en ee, CnAa- “4 F ‘ | 
que lundi à 6 h., au premier siècle | Les habitués de “Premier Plan” | 
e l'ère chrétienne, au temps où | assisteront à une rencontre de Ju- 
: F' PES kde th r n avec le iet be rai 
les légions romaines envahissaient | dith Jasmin avec le jeune écrivain 
l'ouest de l'Europe. Le comédien | espagnol Michel del Castillo, le 
Pierre Dufresne incarne Aryx, le vendredi 11 janvier, à 10 h. p.m., 
ladiateur breton {sur les ondes du réseau français 
= Courrier du Roy — Le mer- de télévision de Radio-Canada. 
credi à 5 h, 30 p.m., le “Courrier| Au cours de cette entrevue, Mi- 
du Roy” ramène les jeunes télé-|chel del Castillo définira quel- 
spectateurs à l'histoire du Canada | ques-uns des thèmes qu'il a abor- 
français au moment de la conqué- | dés dans ses romans: “Le Manège 
te anglaise, vers les années 1775. | espagnol”, “La Mort de Tristan”, 
Les aventures de Michel Le Neuf, | ainsi que dans “Tanguy” où il a| 
incarné ici par Albert Millaire, | retracé l'aventure de son enfance 
les entraînent des bords du St-|tragique. En effet, d’abord chassé 


avt 


du trappeur, Nos jeunes assistent | magne, Michel del Castillo a é- 
à des combats entre Indiens, aux | prouvé dès son jeune âge, la cru- 
rivalités des trafiquants d'eau-de- | auté humaine dans ses manifesta- 


des premiers missionnaires, !absurdes. 


Faitio votre jou on 1963! 


Y a-til quelque chose que vous désirez depuis 
longtemps? ,.,quelque chose qui comblerait une 
bonne partie de vos désirs en 1963? Une nouvelle 
voiture, peut-être .,,un phono-stéréo,,.ou un 
appareil de télévision dernier modèle,..,ou même 


Il ne faut pas laisser le sentiment de vide d’un 
lendemain de fête compromettre les brillantes 


Il se peut fort bien que 1963 soit votre année de 
chance où vous obtiendrez les choses que vous 
voulez pour vous-même et votre famille, 


Rangez tous les atouts de votre côté en décidant 
de vous rendre à la succursale de la Banque de 
Montréal qui vous convient le mieux. Le person- 
nel à cet endroit sera content de s'entretenir avec 
vous d'un prêt économique comportant une 
assurance-vie, selon le Plan de Financement 
Familial de la B de M, Voilà une résolution qu'il 
vaut la peine de tenir! 
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rend très bien ce qui a pu mo- | The Editor Son prestige auprès du peuple itice itoha 
P ue lt Ou 2 | a Liberte et Le Patriote allemand, Rémitlé ot la conflan- Angle Portage et Corlton MINNIÉEG 72-2496 


PRÊT ÉCONOMIQUE COMPORTANT UNE ASSURANCE-VIE 


“MA BALE 
CIC TON des Black Hawks et s'était mis! Canada, and the fact that the 2" ge Le am mg base 
à marquer des buts deux à deux | English speaking population 1s,| de cette coopération, Mais ces 
" comme {1 le fait depuis quelques |for the most part, uni-lingual,| bases sont devenues blen fragl F U G E N F d P. LA € R 6] ; X 
joutes, Frank st parvenu à peu |I am very much in agreement| les depuis que la politique et la 


{panneaux sur le site des travaux 


soient seuianent en anglais. lis 


continuent leur étude et leur en- 
[quête sur la représentation cana- 
| dienne-française dans l'adminis- 
tration fédérale du Canada, 


Le Conseil a délégué M. Fran- 


|çois-Albert Angers, de Montréal, 
| au congrès de l'Association catho- 
ilique franco-albertaine tenu ré- 
cemmeént à Edmonton, Il s'est fait 
| représenter. var 
LaFlèche à la consécration épis- 
copale de Son Exc., Mgr Rémi de 
Roo, à St-Baniface, Ils ont félicité 
le nouveau président du Comité 
de vie franco-américaine, M, Gé- 
| rald Robert, 


M. Paul-Emile 


La diffusion du calendrier pa- 


triotique 1963 est avancée. De 
|même celle du volume du R, P. 
| Thomas-Marie Landry: ‘’Mission 


Conseil ont aussi désigné les mem- 
bres du jury paur le Prix Cham- 
| plain 1963, L'inscription à ce con- 
feu et aussi aux gestes de charité [tions les plus dures et les plus | cours littéraire avait comme date 
limite le 31 décembre 1962, 


Ad LL LS 


de meilleure équipe du Canada en 1962 


par Jacques LEMOYNE 
Exclusif à ‘’La Liberté et le Patriote" 


Les Blue Bombers de Winnipeg 
viennent de terminer l’année 1962 
de très brillante façon en se 
voyant décerner le titre de meil- 
leure équipe de sport de l’année 
au Canade. On a préféré les Blue 
Bombers aux Maple Leafs de To- 
ronto avec raison du reste et mê- 
me si nous n'avons pas participé 
à cette consultation ! populaire, 
nous approuvons ce choix, Nous 
croyons aussi que Bruce Kidd 
méritait son titre d'athlète de J'an- 
née et que Marlene Stewart avait 
elle aussi des droits indéniables 
sur le titre féminih, L'incident le 


aurions préféré voir Geoffrion ac- 
complir cet exploit, mais cela 
n'enlève absolument rien au mé- 
rite de Mahovlich. 
Chambardements 

Les chambardements se multi- 
plient dans la ligue Nationale, 
Les blessures forcent plusieurs 
équipes à faire appel à des réser- 
vistes, tandis que les insuccès amè- 
nent d'autres clubs à prendre des 
mesures d'urgence dans l'espoir 
de se remettre sur le chemin de 
la victoire, Les Canadiens parlent 
de laisser partir Tom Johnson 


facile de trouver un joueur échan- 
geable pour Johnson. Tous les 
clubs veulent garder leurs bons 
joueurs et on n'offrira pas grand- 
chose à Selke pour Johnson, Les 
Canadiens ont été malchanceux 
avec leurs transactions au cours 
des années passées et chacune de 


RC PAIE et le 50e but 
de Bobby Hull. Nous croyons que 
l'athlète qui a fait le plus grand 
retour aux premiers rangs a été 
Jacques Plante, des Canadiens de 
Montréal. 11 est très facile de cri- 
tiquer défavorablement les athlè- 
tes et c’est pourquoi nous allons 
nous abstenir de mentionner l'ath- | ces transactions a finalement joué 
lète qui nous a le plus déçu au |contre le Tricolore. On n'aura 
cours de l'année qui vient de ge | qu’à consulter la liste des joueurs 
terminer, Demeurons optimistes Sperviers de Chicago pour s'en 
et joyeux, c’est la meilleure façon | rendre compte, Tandis qu'à Mont- 
de blen commencer l'année et de | réa] on cherche un autre joueur 
la bien finir. de défense, les Red Wings ont 
Sur la scène internationale nous | besoin de nouveaux joueurs d'a- 
croyons que la série Giants-Dod- | vant et d'un gardien de buts subs- 
gers a certainement été un des|titut de calibre, car Terry Saw- 
plus ges événements du monde | chuck ne semble pas en à bon- 
sportif, L'affaire Patterson-Liston | ne santé et il se remet difficile- 
a été la plus surprenante et pro- | ment de ses blessures, qui devien- 
bablement une des plus décevan- | nent de plus en plus fréquentes. 
tes. La suprématie des golfeurs A New York, les Rangers vien- 


te de gérant des Rangers àès les 
débuts de la saison, Il arrive pas- 
sablement tard sur la scène du 


certainement été celle des Pac- 
kers de Greenbay, de la ligue Na- 
tionale de football, L'erreur la 


les jeunes joueurs qu'il a en main, 
L'an dernier il savait leur inspl- 
rer confiance par sa belle tenue 
sur la glace, mais il ne pourra 
as faire la même chose dans 
fa ligue Nationale, car il a trop 
ralenti pour cela, semble-t-il, Les 
Rangers éprouvent des difficultés 
à cause du grand nombre de jeu- 
nes joueurs au sein de leur équipe, 
Sullivan ne pourra pas leur don- 
ner de l'expérience du jour au 
Ça marche lendemain, mais si chacun de ses 

Quand Jim Norris a offert une | joueurs apporte autant d'ardeur 
somme d'un milllon de dollars au jeu que Red savait en mettre 
pour Frank Mahovlich, nous a- |lui-même, les choses vont propa- 
vons été parmi ceux qui croyaient blement être bien excitantes à 
que Norris voulait simplement | New York, même si les Rangers 


ont refusé, une fois de plus, de 
venir concrètement en aide aux 
ligues mineures en prenant des 
positions solides face aux graves 
roblèmes de survie de ces ligues. 
oyons optimistes et disons que 
les Yankees se sont avérés le meil- 
leur club de vieux joueurs, et de 
jeunes, du baseball organisé et 
que nos athlètes ont quand même 
assez bien faits aux jeux de l'Em- | 
pire, 


lé million si Toronto avait accep- 
té, mails il savait quand même que 
les chances étaient de son côté 


TRIBUNE LIBRE 


692 Ash Street 


iver Norris d'agir ainsi, On s'i- | M 
magine un peu ce qui serait arrivé | Dear Sir: 
aux autres équipes de Ja pe In connection with 


si Frank avaibendossé le chandail | nial discussion of bilingualism in 


the peren- 


with the,critics who deplore this 
cafs au premier rang de la ligue | situation in a country such as ours 
Nationale, S'il ne se blesse pas, and it occurred to me that 
il sera peut-être le premier joueur | would be very easy for English 
à briser le resort de Richard- | speaking children living in Win 
Geoffrion-Hull, et s'il parvient À Inipeg to learn to speak French 
briser ce record, {1 l'aura certaine: | since St, Boniface Îs s0 easily 
ment mérité, accessible 

Nous n'avons pas toujours ad I was not prepared for the dif- 
miré Mahovlich, car même si |ficulty which I encountered when 
nous lui trouvions de belles qua- | 1 tried to tnake arrangements for 


rès À lui soul à hisser les Maple | 


Le premier ministre de Sa 


que méprisantes de M. Dean 
Acheson: “La Grande Bretagne 
a perdu un empire étfn'a pas 
encore trouvé un rôle”! Et il 
remâchait avec une amère di- 
gnité sa désillusion relative à 
l'affaire des fusées ‘’Skybolt’': 
les Etats-Unis ne ménagent mê- 
me plus l'allié ‘‘privilégié” de 
Londres, et stérilisent d'un trait 
de plume les gros bombardiers 
“V”' de la R.A.F, suprême et 
ultime orgueil de la vieille na- 
tion britannique, 
* E LE 

La méditation du Premier 
Ministre l'entrainait alors du 
côté de l'Europe, de cette Euro- 
pe solidement barricadée, à la 
a dé jlaquelle la Grande 

rétagne est contrainte de pié- 
tiner dans l’humiliation, Cette 


en possède la clé, Acceptera-t-il 
de l'ouvrir? 

La presse anglaise et une 
partie de la presse française ac- 
cusent le gouvernement fran- 
çais de farouche intransigeance 
concernant l'entrée de la Gran- 
de Bretagne dans ce Marché 
Commun que les Anglais ont 
dédaigné et combattu naguè- 
re. Et il est vrai que jusqu'à 
présent le Général de Gaulle 
n'envisageait pas d'un oeil très 
chaleureux l'introduction d'un 
troisième personnage dans le 
ef franco-allemand continen- 
al, 

Sur ce point, cependant, la 
position du gouvernement fran- 
fais est nette, Elle COURS 80- 
idement sur les textes du traité 
de Rome, comme l'a rappelé M. 
Pompidou dans sa déclaration 
gouvernementale devant l'As- 


rêts matériels et moraux l'unis- 
sent, prêts à lui faciliter les 
transitions, tout en maintenant 


détruire les structures, ni retar- 
der les réalisations, ni compro- 
mettre les résultats que nous 
avons obtenus, notamment pour 
la défense, capitale à nos yeux, 
des intérêts de notre agricultu- 
ré, 

On sait, en effat que la que- 
rellé des oeufs au jambon — ou 
plus exactement celle des sub- 
ventions que le gouvernement 
britannique alloue à son agri- 
culture — est au centre des dif- 
fictles négociations entre les 
Anglais et les six du Marché 
Commun, L'obstacle est-il in- 
franchissable? Si de Gaulle ac- 
ceptait d'assoupiir la position 


En ce domaine de la politique 
européenne, le président de la 
République française a délibé 


ce que lui témoigne le vieux 
chanceller Adenauer, l'identité 
des objectifs et des moyens des 


personne du Chanceller alle 
mand ont été ébranlées par ln 
récente crise gouvernementale 
de Bonn, Dans moins d'un an, 
“Der Aite” (le Vieux) devra 
abandonner le pouvoir, Et 
n'ést pas certain que son succes 
seur (le Dr Ehrard?) partage 
sos idées concernant de Gaulle 
ét la politique européenne, L'é 
troltescoopération entre Paris 
et Bofin pourrait être affectée 


Tél: WHitehall 3-6628 
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DENTISTE 
344, rue Marion, St-Bonitace 
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DENTISTE 
Chambre 3, 113, rue Marion 
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Dr Edouard-G. Jarjour 
DENTISTE 


301, chemin Ste-Morie 
St-Boniface, Man, 
Téléphone: CEdar 3-2111 


Dr A.-C. Laurin 
DENTISTE 


Téléphone: CEdar 3-2850 
141, avenue Provencher 


709, rue Sherbrook 


Dr J.-0. Joyal 
DENTISTE 
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BUREAUX 
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Téléphone: WhHitehall 2-8531 


Tél,: WH 2-2468 


Winnipeg 


Joseph-N. Landry, B.A. 


416, rue Main 
Téléphones: Bur.: WhHitehall 2-7125 


Comptable agréé 


Dunwoody Saut Smith & Co, 
511, Edifice Power, 


CI} 


TELEPHONE: CHapel 7-3172 


Clifford W. Brock 


CR,, MA, LL.B, 
AVOCAT - PROCUREUR 


Aviseur légal pour le “Trade and 
Labor Council" de Winnipeg 


234 éditice Somerset, Winnipeg 
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AVOCAT et NOTAIRE 
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3e étage Imperial House 
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Maurice Arpin, C.R. 
AVOCAT ET NOTAIRE 


De l'étude, ARPIN, RICH, 
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Téléphone: WHitehall 2-6516 


Marcoux, Dureault, 


700, édifice Great Western 
356, rue Main, Winnipeg 
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“gpective: ' retla nua l'an abnède plus dramatique a été commise | hockey et nous ne voyons pas ce| naturellement que l'entrée de Téléphone: SPruce 5-5446 TELEPHONE: WhHitehall 2-0038 
perspectives de l'année nouvelle que l'on aborde, Par les magnats du baseball qui |qu'il pourra faire de plus avec| la Grande Bretagne. (dans je p 
Marché Commun) ne doit ni Membre associé: 
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SALLE MUNICIPALE 


Finkleman 


Examen de la vue 
Lunettes ajustées 


Winnipeg |, Man, 


COMPTABLES AGRÉÉES 


lités, son manque de style nous |my children to have lessons in 

déplaisait, Mais avec de l'expé- | French conversat During the | avant même d'avoir pris les TÉLÉPHONE WH 3:61H#9 WINNIPEL 

rlence !1 à su exploiter sa grande past three weeks I havi spoken formes concrètes et, précises | 
contacted the Mani: souhaitées par de Gaulle et 


to cducaltors 
toba Teachers' Socletÿ and been 
Lin touch with l'Association d'Edu 


rapidité et s'il peut maintenir son 
jeu spectaculaire, il deviendra 
vite un des favoris des foules 


Adenauer 
Ainsi, au moment où MacMil- 
lan et de Gaulle roulalent vers 


Frank possède certainement tous | cation des Canadiens Francais du | 

les atouts pour réussir il lui man- | Manitoba and have not been able Rambouillet, chacun dans leur 

quait une certaine détermination | to contact anyone who will under | voiture, lon était en droit de 

et il semble l'avoir maintenant ! take to tench French conversation, | # interroger sur J0s possibilités 

acquise, Il sera intéressant de 1 am bringing this lo your d'un chaud renouveau de l'en 

surveiller sa poussée dans la deu | attention in order to point out the tente cordiale” franco britanni 

xième moitié de la saison, car |difficuity encountered by those | que, Deboires, déceptions ef 

c'est généralement à partir de là | English speaking Canadians who | craintes ne pouvalent que rap 

qu'il ralentit son élan: 11 devient | wish to learn to speak French and | Procher les deux interlocuteurs 

nerveux et inquiet et est incapable | in the hope that this letter may rt se 

de trouver le fond des filets, Mais lencourage some of our French Après la Chasse sous la pluis 

[parlons que, cette année, l'âge |epeaking compatriols to offer! où M. MacMillan s'oetrova le 

aidant, Mahoviich ne perdra pas | their assistance rather than their | record du tableau en abattant BJ. GABOUI ASSOCIÉS, ARCHITECTES ENSEMALIERS 
contenance devant ses adverenires | criticien 71 falsans ‘un redoutable C 

et qu'il deviendra le premier À Ÿ tua", dirent les gardes, le Pre 4.43) AUR M MAN 
inscrire le numéro 51 dans : JAMES mier Minietre et le Président 

|livres de la ligue Nationale, Nous" M ner James) ! de la République (qui ne chas- 


Er ae or 


à américains sur tous les terrains | nent d'engager Red Sullivan com- ST-BONIFACE, MAN. ! 
un chalet à la campagne. du monde nous a épatés; la victoi- |me instructeur, Red a bien fait | semblée Nationale: “Nous som- ‘ Bétournay et Ê 
A ne erq he awtennis, était à | dans la ligue professionnelle de ques Le bg = & Bet 

Hem MEN CL. FT FIN prévoir mais elle demeure quand | l'Est la saison dernière et nous| les efforts que fait la Grande *e à erourna 
ci te ml ET ERTTS eme) même RGP OP RAP La plus|avons élé étonnés de constater | Bretagne ur se rapprocher de Dr P. E. LaFlèche AT po) TS Ù 
ÿ = snlas: LME puissante équipe des Etats-Unis a | qu'il n'avait pas été promu au pos- | l'Europe, à laquelle tant d'inté- DENTISTE AVOSNIS:e l 


Une élection memorable 


pour les Franco-Manitobains 
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Occasion manquée 


l 1, 1 y a le fait 
1 CLETII canadien 


français et 


que n'est pas représenté 


gouvernement, ni dans le 
et, ni dans le caucus, Une | 
‘ n partielle a été la premiè- | 
valable de combler 
dep 1 mort de 
M. 1 sl Le premier m 
| Ï des mesures en vue 
de rendre la chose possible, Il s’a- 
Ë d'un comté où l'élément 
Ç en majorité, où l'ad 
ant de charge était 
gue anglaise, où la fidélité 
ise française semblait plus 
qu lité aux traditions 
p i enfin, le souve nir | 
l'un Sauveur Marcoux rappelait 
é de la présence d'un re- 
f int au cabinet 
Le plan a été manqué à l'étape 
l'é] nn partielle, La procla 
on des élections générales a 
gé à situation, immédiate 
après. Personne ne sait com 
r s compatriotes de La Vé 
l y auraient voté dans une 
él n partielle telle que pré- 


Mais la question principale 
beaucoup plus simple 
leurs 


française, | 


] a-\ tous 


di ue 


La situation change 


I générales appor- 
{ tuation: (1) une 
! ' 1 portée plus longue: 
pportunité moins précise 
€ }) un cadre plus 
I éraux pouvaient di- 
qui de d attendez quatre 
Ï rez non seulement 
nais premier mi- 
t e de langue française. De plus | 
lats francophones se pré- | 


le drapeau conser 


1 x nté à Mma- | 
le > deux | 

Enfin, et surtout, | 
prononcer sur toute | 


Iu gouvernement et 


lat au parti avant 
| 
plus adapté aux | 
{ 
étant Jamais 
t e partisane Joue 
1 1 al cettt dé 1s10nm 


re des facteurs | 


Un artiste 
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l | Charland, | 
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Passion 


| insensible aux problèmes de l'é- 


| apaisées depuis le mois de septem 


Qquement autour du problème des 
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lemne des subventions 


frança 
ble fidélité caractéristique de leur 


s cneZz qui régne celle dou 
l B 


pour frais cou 


rants et u* 


s manuels scolaires gra- 


race: l'amour de la langue et de 
la foi, En effet, autant le gouver- | tits à tous les écoliers de la pro- 


vince, Quand on pense qu'un ca 
qui 
porte pas un nom français, ma 
qui se difficilement du 
parti libéral, a tenu à alerter l'o- 
pinion protestante contre la deu- 
xième pozxibilité, on reste ébahi. 
Cela a été fait sous prétexte que 
ferait 


avec le 


nement Roblin était sympathique 


heureusement nc 


et actif pour faciliter Ja survie et | tholique, 


le rayonnement de la culture fran 
çaise, autant il était apparemment dissocie 
cole catholique paroissiale, privée 
de subventions publiques. Le gou- 
vernement Roblin n 
primé 


a jamais ex- 


ce pas en avant se san 


con 


publiquement la moindre 


sultation préalable parti 
deux mots 
suffisent: ce prétexte est dénué de 
fondement et il obscurcit le fait 
qu'un tel geste posé par le gou- 
passer 


sympathie pour la mise en v 
gueur des recommandations de la 
Royale Macfarlane 
sur ce sujet. Quatre où cinq phra- 
c'est tout, À St- 


lacune, 


libéral, Sur ce prétexte 


Commission 


ses ambigués, 
Boniface 


bien exploitée, pouvait 


vernement ne pouvail pas 


moins, Cetie 


influencer | ‘© 


au 


hambre san 


l'asser 


beaucoup d'électeurs. Elle a été |‘béraux, avec partage égal du 
d'ailleurs dans le dis- | Crédit et du discrédit que cela 


signalée 
cours de Mgr Flahiff lors de l’ou- 
verture de l’école paroissiale du 
Sacré-Coeur à Winnipeg, et 


| aurait 


teurs, 


apporté auprès des élec- 


sou 11 serait onéreux de faire Yana- 


vent dans les commentaires d'au- | lyse des détails de ce triste épi- 
tres évêques lors de l'ouverture | sode, M. Molgat aurait dû dire 
et de la bénédiction d'écoles pa- | ceci, M. Rolin aurait dû faire 


roissiales et cela, Le premier doit se deman 
| der à quel point l'appel au fana- 


dans 


publiques 
11 fallait être sourd et 
pour nc 


aveugle 
depuis 
un an un secteur de la population 
catholique avait perdu confiance 
envers le gouvernement Roblin 


tisme a aidé sa cause, les 


pas réaliser qu 


comtés à prédominance protes 


tante; le deuxième peut enquêter 
pour savoir à quel point le geste 
a nui aux fortunes conservatrices 


pour ce qui a trait à l’aide aux 

écoles paroissiales non-subven chez les catholiques, Serait-il trop 
tionnées, Dans cet état d'esprit on optimiste de croire que dans le 
écoute facilement les conseils de | P'ouhaha d'une brève campagne 


désespoir, soit par le recours aux | C€tte intervention insensée n a eu 


soit cédant | Comme effet que de renforcer de 


Pendant 


moyens violents, en 


à une attitude punitive positions déjà prises? E 


la dernière session législative clle n'a pas provoqué un débat 

l'expression de t sentiments général sur la question scolaire et 
FL . APR: 

avait suscité des échos approba- | €lle laisse les deux partis libres 


{ émotions n'étaient pas de continuer à songer à une ac 


teurs, Ces 
uon 


conceriee en CnampDI 


bre par le désintéressement que Point à exploiter 


! 
le gouvernement a affiché publ 
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peut 


ehet, sur quel point précis 
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| que ce jubilé d’or donnera lieu 


indépendant et | 


| d'Education, fruit du 


ment des | 


Ce dessin a ete prepare par Mme Pauline Boutal à l'occasien du 
quarantième anniversaire de ‘La Liberté”, il y a dix ans. Nous le 
reproduisons au debut de l'annee jubilaire pour commemorer les 


prophètes qui ne cessent de proclamer: ‘dans dix ans”, il n’y aura 
plus de journal, de college, d'Association, de postes français, de jeunes 
d'expression francaise, etc. Prophètes qui jouent un rôle utile en 
autant que leurs pronostics provoquent une reprise de vie. Au debut 
vantera un peu mais aussi se re- 


de l'année jubilaire, le journal se 


lancera pour encore dix ans 


Le cinquantenaire 
de ‘La Liberté” 


quante ans au mois de mai de cette année 
e jour, Les responsables actuels espérent 
a un retour fructueux aux 
l'oeuvre et surtout à une prise de 
lairée par la population d'expression fran- 
aujourd'hui. On découvrira proba- 
blement que la idation du journal eut lieu pendant une 
période turbulente de l’histoire canadienne-française. Inutile 
de dire que le cinquantenaire coïncide avec un temps d'agi- 


fl « 


11 Y 


que La Liberté a vu 


aura C1 


nict 


origines historiqu 


conscience pius e 


caise du rôle du journal 


tation encore plus violente, dans la sphère de la vie nationale, | 


au pays, au Québec et dans l'Ouest, 


Entreprises de 1912 

Il y a trois ans nous avons fêté le cinquantenaire de 
l'hebdomadaire de la Saskatchewan, Le Patriote de l'Ouest, 
qui fut fusionné avec La Liberté en 1941, Au cours de l’année 
1962, l’Association nationale des compatriotes de la Saskat- 
chewan et l'organe des Franco-Ontariens, Le Droit, ont fêté 
des jubïles d'or. Ces cinquantenaires et d'autres du même 
genre montrent bien que la vie française a connu un sursaut 
d'énergie il y a un demi-siècle, Les historiens parleraient 
probablement d'une explosion Charlebois. D'ailleurs on rap- 
pelera bientôt au Manitoba le cinquantenaire de l'Association 
meme eian, 

Le moins que l'on 
naiges de 1962 apportent une reponse un peu tardive mais 
instructivé aux defaitistes de 1912, Probablement aux dé- 
faitistes modéle 1962 aussi, Au cours de l’année en autant 
que cela est possible cette conclusion sera étudiée pour voir 
si elle est valable, Quant au journal particulièrement il est 
légitime de se demander si les conditions de survie etaient 
plus encourageantes aux fondateurs, il y a un demi-siècle, 
qu'elles ne le sont aux héritiers contemporains, 

Un jubilé d'or, en effet, peut ètre une source abondante 
d'inspiration aux successeurs des pionniers. Car le patriotis- 
me n'est pas simplement une affaire de statistiques, de pour- 
centages, de tirage, de probabilités fiscales, de planification. 
C'est une question de vie, et parfois une graine indomptable 


| cès-verbal 
| que 
! . 

de 20 pour cent de sa contenance, 


se dire c'est que les cinquante- | 


| 
| 


peut finir par soulever un pan de béton armé. En tout cas, | 


malgré les prophètes de malheur, le journal est rendu à l'âge 
respectable de cinquante ans, ce qui est en soi une garantie 


de stabilité pour une oeuvre de ce genre, 


Problèmes de 1962 


se n'est que la moitié des activités 
d'un jubile journalisti L'autre moitié doit se concentrer 
sur le présent ét | que les fêtes marquent une 
renaissance, ce que Jean XXII appelle une ‘mise à la page” 
La question ne ait pas en 1912, mais elle se pose au- 
jourd’hui des entre journaux, postes de radio, postes 


Le regard vers le pas 


que 


l'avenir, alin 


rapport 


de television, sociétés culturelles, publications francaises de 
l'extérieur (le Magazine Maclean, etc.), le niveau plus élevé 
a instruction populair( la poussee laique non seulement 


vince-mére et dans tout 
Peut-on 


dans le territoir le journal mais dans la pro- 


publication quotidienne, avec base 


a St-Boniface? Peut-on continuer la forme présente de joui 
nal conjoint po Manitoba et la Saskatchewan? À mesure 
que les postes et collèges bénéficient davantage de sub 
ventions pub | 1 presse recevra-t-elle un appui plus 
substantiel? Comment participer aux débats qui ‘e déroulent 
| au palier national et au palier québécois sur l'avenir du bi 
culturisme, en { int ( te de la situation locale? Comment 
mieux se renselil 1 centre de cette guerre de propagande 
qui caracter l que oise contemporaine en parti 
culier et u le ; e de la presse mondiale? Le jubilé 
offre une occa videntielle pour une mise en commun 
d opiniot G juestio avantage des rédacteurs et 
lécteur 
Pour port | Iruits « et es deliberations jubi 
aires doi ( y 1 1 du circonstance pecunia] 
res qui ail | t u )0U { le presse minoritaire de no 
out r'é )Va lieu de l'équipement dont une 
presse rota [ 1 mstante du prix de matériel 
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eu publications à tirage massif 
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prive 
Où en sommes-nous? 

à 101 eviaernmié q L DL 
de La Lib tt 1! t ( { 
{ IrA "| to 
{ ( lof se tj e! ir € 

} } 

’ L pa ncora bic t une 

Ù te Evangeline de M | 
) ’ ’ nalva 

; le ! ’ ’ 

( i ( e dt lo 
) La Liberté ut 4 
nt : et de are ette 


La question du fait français s'est accaparé 


près du cinquième des débats des Communes 


c L ( L' 
aux pos sl rieurs 
81 deputes 
Le principal facteur ds 
\ français est H sans 
1 tes ( ns 


du côté de l'op 


mpte mainte 


de langue fran- | 
as tous du Qué 
264 membres ac 
Parlement, Le 265e est 
aca L'effectif canadien-fran- 
çais se réparti entre 38 libéraux, 


26 créditistes et 17 progressistes 


co vateurs, La plupart d 
eux peuvent s'exprimer en at 
glais, mais ils se sentent plus à 


l'aise en 
Avant 


tait 
laue 


français 
1959, alors qu 
de 


fut ins 
traduction 


sy steme 


instantanée, l'emploi du français 
aux Communes représentait en 
moyenne moins de 3 pour cent 


au cours d'une session. Il monta 
à 10 pour cent en 1959, puis flé- 
chit de nouveau, en dépit de l'a- 
vantage du système de traduction. 
Lorsque la présente session s'a- 
journa pour le congé de Noël, | 
une compulsion du Hansard, pro- | 
des débats, démontra | 
le français représentait prés | 
| 

| 


Certains jours, il en formait près 
du tiers 
Revolution 

Un vieux fonctionnaire de la 
Chambre affirme qu'un recense 
ment des dossiers a fait voir que 
l'on n'y rencontre rien qui puisse 
s'approcher de ce chiffre pour les 
parlements passés, 

Les reporters du Hansard fran 


çais, installés aux pupitres qui 
leur sont assignés sur le parquet 
de la Chambre et commis à Ja 


transcription en sténographie des 
discours, sont devenus les gens 
les plus surmenés de la colline 
parlementaire, 

L'un d'eux rappelle qu'il fut 
un temps au cours des récentes 
années où il passait des journées 


sans avoir à faire usage de son | 
crayon, Par contre, au présent 
Parlement, nous n'avons, dit-il, | 


pas eu la chance de reprendre 
haleine 

Les conjonctures politiques dc 
1962 ont joué un grand rôle dans 
ce virement 

Aux élections générales du 18] 
juin, les électeurs du Québec ont 
ébahi les politiciens fédéraux par | 
un fractionnement sans précédent 
qui ne donnait de majorité à au 
cun parti pour les 75 sièges du 
Québec aux Communes, Québec 
35 libéraux, 26 créditistes et 
14 conservateurs, au lieu qu’elle 
avait envoyé 50 conservateurs et 
5 libéraux au précédent Parle 
ment, 


ent 


Classes de français 
L'intérêt nouvellement mani 
fesié au français a porté à agi: 
un bon nombre d'anglophones au 
Parlement 


Les dirigeants des quatre pat 
ont commencé à prendre des l | 
cor Un groupe de députés an-| 
&lais de l'opposition a organisé | 
ine classe hebdomadaire de fran 
Ça: 

Un journaliste français de la 
galerie de la presse donne un 
cours d'une demi-heure de fran 
cais par jour à ses confrères dt 
ingue anglaist 

M, Clément Vincent, 1 nou 
veau député conservateur ae IN) 
let-Yamaska, à peut-être con 

bué le plus à ce phénoménal 
engouement, Parlant « françai 

co du débat sur le discour 
du trôt le 28 septembri | passa 
brusquement du français à l'an 
£lais pour déclarer ce qui suit 

Je fu irpi à mon arrivés 
i Oita 1 do rencontrer ant dt 
{ lit inglais désireux d'ap 
p e français qui cherchent 
1 parler, Qu'il serait mervel 
le d ir en ce pays, de la 
Colombie-Britannique à Terrt 


\euve, des g qui, en plus de 


Ja L langut maternellt 
p raient se fait comprendre 
Il autre langue officielle du 
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| lifications 


| futures 


| maintes reprises, 


| bre 


| un 


£E 


cas Gordon 


(! CE s 
4 
\'était qualifié 


à 
cours au 101S a les 
)1t 14 trois ir EN 
nreciamerenta 
s la démi de M 
ent € Canad N: 
s que ses remarques 
aenaturee mais $ 
fure )ratiquement igr 
rées en certains milieux 
Le gouvernement annonça qu 
le conseil d'administration du Ca 
nadier résolu d'er 
treprendre une étude spéciale qu 
permettrait de trouver le yen 
d'attirer un plus nd nombre 


|de Canadiens français qualifiés 
lans les rangs du Canadien Na 
tional, Cette étude scrutera les 


moyens d'aider le personnel cant 
dien-français à améliorer ses qua 
en vue de promotions 


Le code Beauchesne 


Un examen du Hansard démoi 
ire qu'au cours des douze derniè 
res séances du Parlement, au 
moins quinze interpellations ont 
été formulées à propos de sujets 
bilingues. Au moins 20 autres 
questions analogues ont été po 


| sées mais jugées irrecevables 


Fréquemment griefs ont 
été écartés comme inacceptables 
en vertu des règlements de la 
Chambre par le président de 
Chambre, M. Marcel Lambert, A 


ces 


veaux députés créditistes au code 
de procédure parlementaire de 
Beauchesne qui fait 
matière de procédure 
canadienne, 

A la surprise de 


autorité en 
à la Cham 


maints vété 


| rans, les députés créditistes firent 


observer qu'il n'existait pas di 
version française de ce texte, ré 
digé par feu Arthur Beauchesne 


avocat bilingue de 
Qué., qui fut le greffier de la 
| Chambre des communes de 1925 
à 1949 

A la suite de persistantes ins 


Billet du vendredi 


il référa les nou- | 


|niver 


acliviles Iui 
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Balce 


Le Dr L.-P, Mousseau 


est décédé à Edmontor: 
EDMONTON Li 


est 


16 décem 


br décédé aprè ne courte 


maladie, à l’âge de 54 ans, M. le 


Dr Louis-Philippe Mousseau, chi 
rurgien à Edmontor 
Né à Montréal en 1909, le doc 


udes mé 


Montréal 


teur Mousseau fit ses é 


dicales à l'Université de 


où il obtint son doctorat en 1932 
et fit ensuite un stage d'internat 
de deux ans à l'hôpital Notre 


1934 


où il 


il alla s'installer 
fut attaché à 


Dame, En 
à Edmonton 


la | l'hôpital général des Soeurs Gri 


es dont il était devenu adminis- 
trateur 
Profes chh 
sité d’'Alberta ait pré- 
idé le 26e congrès de l'Associa- 
tion des méd ingue fran- 


çaise du Canada à Jasper-Vancous 


eur cd 


cins de 


ver en 1956. 11 était aussi prési- 
dent de la Survivance française 
dans l'Ouest canadien, dont les 


grandement 


tenaient 


| a coeur 


Carleton, | 


| 
| 
( 
| 


Reconnuaissant ses mérites et la 
valeur de son oeuvre, l'Université 
Laval et l'Université de Montréal 


lui avaient décerné le titre de doc 


eur nonoris eAusa 


La triste histoire 


de Robert Brasillach 


Brasillach en Frar 
ce et dénouement brutal 
le 6 février 1945, restent parm 
les tristes événements de notre 
emps, On ne saura 
véritable mt du 
écri sacrifié a 
litique, du patriotisme 
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| Zone 6 et zone 10 
M. Léo Brodeur. professe 
à l'Université Lav et bien 
connu comme ancien membre 
du personnel du poste CKSB 
suit du Quéhec d'un oeil vigi 
lant les activités de la vilk 
cathédrale 
Ainsi fl se donne la peine d 
faire parvenir au journal l'avis 
par lequel le maitre de poste 


de Québec invite les gens à se 


servir d'un numéro de zone 
postale 

L'avis, en encre rouge (abte 
à rallier le support des élec- 


teurs libéraux, maintenant ma 


joritaires là-bas), est imprimé 
d'un côté en français et de 
l'autre en anglais. M. Brodeur 
fait remarquer à ce sujet qu'il 


y a moins d'anglophones dans 
la région en question par rap 
port à la posulation française 
qu'il y en a de français à St 
Boniface par rapport à la po- 
on anglaise 
l'entête ‘'La 
baine a ses exigences”, on in 
vite les gens à servir de 
l'une ou de l'autre de deux 
formes d'adresse, soit Québec 
10, soit Ste-Foy 10, Québec. 
Cela montre au moins que 
le système n'exige pas l'usage 
du nom de la ville principale 
ou centrale pour qu'il fonc 
tionne efficacement et par con- 
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se 


séquent ceux qui insistent sur 
St-Boniface 6, sont en bonne 
compagnie dans leur opposi- 


tion à Winnipeg 6 

A St-Boniface il doit avoir 
moyen de s'entendre alors sur 
St-Boniface 6, que le locataire 


soit de lanÿ'1e anglaise ou fran- 
Caise; sans imposer aux der- 
niers autre chose que St-Boni 
face, Dans ce contexte, Winni 


peg 6 n'a aucune raison d'être 
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mid vant. Aidé de René Hu 
Mar est révélé excellent a 
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Hommage ému d'un journaliste 
à l'oeuvre de la Salle St-Amant 


ù prend 
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MEMBRES INSCRITS A DATE: 119 


(Dernière liste le 25 janvier) 


Première lettre pastorale 


de Son Exc. Mgr R. De Roo 


(Spécial) Son Exec, Mgr Ré- ,tolique, comme étant d'une im 
mi De Roo, évêque de Victoria, a | portance primordiale 
publié sa premiére lettre pastora- | Après avoir exhorté les fa- 


jour même de son installa- 
tion, le 20 décembre. Il exprime 
ainsi sa joie d'avoir reçu du Saint 
Père Je don d'être un hérault de 
la parole divine et le pasteur d'’à- 
mes dans le diocèse, Il signale que 
a nomination a un sens spécial à 
cause du Concile oecuménique qui 
ouvrira un chapitre nouveau dans 
l'histoire de l'Eglise et du monde, 
Mgr De Roo invite tous ses pré- 
tres et fidèles a ouvrir 
coeurs afin de participer pleine- 
ment dans ce mouvement. 

Le nouvel évêque explique sa 
devise ‘‘Aedificatio in Caritate” 
(Bâtir dans la charité), Après a- 
voir exprimé sa reconnaisssance 
envers les administrateurs diocé- 
sains, il rend hommage à son pré- 
sseur et insiste sur la partici- 
pation laïque dans le travail apos- 


42 
aëcé 


leurs | 


| rectement 


milles du diocèse à préparer les 
jeunes à jouer leur rôle providen- 
tiel dans le monde il s'adresse di- 
aux enfants insistant 
sur le problème de vocations 
nombreuses, 
“Rémi, évêque” 

Il exprime: son estime et son 
désire de collaborer à l'égard des 
autorités civiles et des membres 


{d’autres croyances chrétiennes. 


La letttre d'un ton élevé et se- 
rein a ceci de particulier que’ l’au- 
teur s'y exprime familièrement, 
se servant du prénom ‘Je” au 
lieu de l'expression plurielle habi- 
tuelle, Elle porte aussi son nom 
de baptème seulement ‘Rémi, 
évêque”, ce qui fut autrefois la 


et qui a été repris par la hiérar- 
chie britannique, 


Le Cardinal Léger est peiné 
d'avoir été mal interprété 


MONTREAL Le cardinal 
Paul-Emile Léger, archevêque de 
Montréal, invite ses diocésains à 
prier pour le pape Jean XXII 


pour qui, dit-il, il s'est pris d'une 
“grande affection”, 

Dans son message du Nouvel 
An, le cardinal Léger exprime 


notamment ce voeu: ‘‘Puisse le 


Divin Maître lui laisser tenir en- 
longtemps le timon de la 
Pierre’ 


core 


barque de 


Le cardinal se ‘dit peiné d'ap 
prendre certaine interprétations 
qu'on a faites à la suite 
cente rencontre avec mes 
loc ns où j'ai répondu à une 
m avait été posée sur 
le de nté de Sa Sainteté”’, 

Il ajoute: “Ce malentendu ne 

vait naître que chez ceux qui 
nts à cette cha 
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Le capitaine Beauregard 
créé membre de 
l'Empire britannique 
F1 An \ 10 4 
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l'infante 
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états de ser 
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pitaine Bea 


a été mal fait, On ne m'a pas écou- ; 
té. J'ai parlé dans le désert, J'ai | 
mis en avant plusieurs proposi- 
tions audacieuses, mais je ne sais 
si on les acceptera”, 

Dans son message, il précise 
ainsi sa pensée: | 

“Les travaux préparatoires au 
Concile, malgré leur mérite et 
leur importance, représentent un 
stade d'introduction à l'oeuvre 
conciliaire et ne sauraient, dès 
lors, jouir des mêmes charismes | 
que ceux de l'Assemblée du Con- | 
cile | 

“Des jugements peuvent être 
portés sur cette première période 
qui ne s'appliqueraient pas au 
Concile lui-même en qui vit et 
agit l'Esprit de Dieu, Que les tra 
vaux préparatoires au Concile 
n'aient pas toujours rencontré 
l'assentiment de l'Assemblée, c'est 
une vérité évidente pour ses par 
ticipants et même pour ceux qui 
ont suivi d'un peu près les com 
muniqués officiels qui ont relaté | 
les travaux du Concile | 

“J'ai beaucoup regretté le fail 
que certains de mes propos qui se 
référaient aux travaux pré-conci 
] aire apparus comme de 
jugements sévères sur le Concil 
lui-même, J'ai trop admiré la pié 
té et le sérieux des délibération 
pour oser porter un jugement dé 
favorable sur les travaux des Pè 
res 

Le cardinal Léger il besoin 
de le rappeler, était membre de 
la Commission des travaux pré 
paratoires au Concile 


soient 


est 


La Commission Parent 
part pour l'Europe 


La Commission Parent com 
mencera le 6 janvier 1 tourne 
de l'Europe, pour étudier les sys 
tèmes d'éducation de différents 
ays, Les commissaires visiteront 
la France, l'Angleterr la Belgi 
que, la Suède, la Norvège, le Da 
vemark, l'Allemagne et la Suisse 
Ils reviendront le 14 février, Lau 
président de la Commission, Mat 
Alphonse Marie Parent, ain que 
la Rév, Sr Marie-Laurent-de-Ro 
me, Mlle Jeanne Lapointe et li 
conseiller juridique, Me Guy Hou 
€ nt déja partis 
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p 4 nanger seul 
“4 des mois et des mois et on a 
r i à faire marcher par lui 
A un hydrocéphale! Quand 
un enfant fait ses premier pas 

| toute la salle s'en réjouit, 
| Aussi étrange que cela puiss 
à | paraître enfants font s 
M es } de progrès à la salle St-Amant 
- | que dans leurs foyers où la vie 
Li | se complique d'autant plus par 
la présence d'un enfant infirme 
| dont on ne peut s'occuper suffi- 
er em 6 | samment. Les parents visitent 
LAIT Drencre SO. | leurs petits dans la salle même 
: nt le Jeurs = Bern et les amènent chez eux pour 
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€ lus b de D» dames sont inscrites comme ai- 
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ment parle d'agrandir de 25 

autres lits cette salle St-Amant 

qui est devenue un modèle du 

genre à travers le pays, car de 
:. la Nouvelle-Ecosse à la Colom- 
| bie-Britannique, des parents de- 
| mandent à y placer leurs en- 
| fants. Malheureusement, la liste 
| d'attente est toujours longue, 


Tournée créditiste 
en Extrême-Orient 


CALGARY — M. R. Thomp- 
| son, leader national du Crédit So- 
cial, a pris l'avion en vue d’effec- 
|tuer une tournée de deux semmai- 


{nes en Extrême-Orient. 


Il compte visiter le Japon, For- 
mose, Hong-Kong et peut-être la 


| Corée, 


|la productivité et de l'emploi. 


|munisme’”. 


{au bien-être et à l'instruction, 


Un chevalier de l'air 

Une dépêche signale qu'il y 
a trente-cinq ans, Roméo Va- 
chon livrait pour la première 
fois le courrier postal par avion 
sur la Côte Nord. 

Il y aurait de nombreux an- 
niversaires à rappeler à propos 
de Roméo Vachon, car le fils 
de la Beauce a été un vérita- 
ble pionnier de l'aviation au 
Canada français ainsi qu'au Ca- 
nada tout entier, Trois de ses 
frères ont marché sur ses tra- 
ces, Même aujourd'hui l’un de 
ses fils possède son brevet de 
pilote, 

Le vénérable père des Va- 
chon n'a pas fait d'aviation; 
même jamais il n’a voulu mon 
ter dans l'un de ces appareils 
que ses fils manjiaient avec tant 
de dextérité, C'est lui, cepen- 
dant, qui leur avait légué son 
esprit aventureux, qu'à son tour 
il avait hérité de nos ancêtres 
coureurs des bois, Il a parcouru 
une bonne partie du ar 4 a 
séjourné À Winnipeg, puis s'est 
finalement fixé dans le beau 
pays de Beauce 

Les quatre frères Vachon ont 

lonné et contemplé notre ter 
ritoire du haut des airs pendant 
nombre d'années, Aux fêtes de 
Noël et du Jour de l'An ils ne 
pouvaient pas toujours se re 
trouver autour de la table fa- 
miliale, L'un était à Cartiervil- 
le, l'autre au Labrador, le troi- 
sième à Winnipeg, enfin le qua 
trième à Edmonton, Ensemble, 
ces mousquetaires de l'air colla 
boraient à doter le Canada d'u- 
ne aviation commerciale pro 
gressive et efficace, Les Radis 

nn, les La Vérendrye ne les 
nt pas reniés, Ils étaient 
de la même endurance, de Ja 
même étofle qu'eux 

Roméo, disparu depuis 1954, 
a particulièrement brillé dans 
ce quatuor, Après avoir inaugu 
ré différents services, y com 


iuraAlc 


pris la lutte contre les feux de 
forêt dans la région du Saint 
Maurice, avoir donné une im 
pulsior remarquable à la s0 


clété Canadian Airways, il rem 
t le trophée McKee, Non 
était le premier 
francais à oblenir cet 
premier Ca 
Toronto 
Pour couronner sa carrière, 
gouvernement fédéral devait 


porta 
Lement 
Canadiet 
ma le 
A est de 


neur 


nadier 


appeler, à faire partie de Ja 
Comm n de Transport aé 
rie Celle-ci tira ainsi profit 
de sa vaste € xpérience de pion 


l'aviation, Roméo Va 
chon demeurera l'une des plus 
gtlorieuses figures canadiennes 


Alfred AYOTTE, 


er de 


Dans une entrevue qu'il a ac- 
cordée avant son départ, M. R, 
{Thompson a formulé l'espoir de 
|faire une étude sur place de la 
| politique adoptée par le Japon en 
|vue de régler les problèmes de 


A Formose, il rendra visite à 
Tchang Kai-Chek et se rendra 
| également aux îles de Quemoy et 
forme traditionnelle dans l'église | Matsu en vue, dit-il, ‘d'observer 
où en est la lutte contre le com- 


11 est accompagné dans son pé- 
riple du Dr Guy Marcoux, député 
créditiste de Québec-Montmoren- 
|cy, à l'Assemblée législative, qui 
ls'intéressera plus particulièrement 
|aux questions relatives à la santé, 


| Exposition de Livres d'Art 


| sur la ville de Paris 


| 


| 

| à la Bibliothèque | 
| du Collège de St-Boniface 
| 


DU 5 AU 8 JANVIER 1963 


Heures d'ouverture 


2h.à5h. 30 p.m. 


BIENVENUE À TOUS 


Un homme qui croit 
à l'avenir de sa ville 


(Special à ‘’La Liberté et le Patriote’) 


| à l'hôtel Fort Garry 


| reront 


Son Honneur M. Joseph 
Guay, maire de St-Boniface, a 
commencé lundi son d 
terme d'office, 


fort 


élection au rythme de 7,290 s 
9,700 voix. Avec une maijc 


considérable dans tous les 
tiers et les bureaux de votation, 
il peut endosser le titre de ‘M 


St-Boniface'” avec autant de 
droit que le maire de l'autre 
côté de la rivière qui se dit ‘M 
Winnipeg 

Converser avec M. Guay a 


micalement c'est se trouver 
bientôt au milieu d'une discus 
sion sur ‘‘sa ville”, C'est un bon 
père de famille, un homme de 
foi (Chevalier de Si-Grégoire), 
et un homme d'affaires, mais 
cela ne nuit l'ardeur qu'il 
apporte à son rôle de premier 
citoyen de la ville cathédrale 
Au contraire, intérèts do- 
mestique, religieux et économi 
que nourrissent et guident pro- 
fondément son sens civique 
À cause de son foyer, de son 
Eglise et, de son intégration 
dans la vie commerciale, il veut 
que sa ville soit un endroit où 
. HO de: 


pas à 


ses 


M. le maire Joseph Guay 
* * * 


il fait bon vivre, une ville d'en- 
tente, une ville prospère, une 
ville progressive 

A quoi attribuer sa majorité 
impressionnante, comme pre- 
mier maire de langue française 
depuis très longtemps, dans une 
ville où l'élément francais, très 
puissant, n'est plus majoritai 
re? En premier lieu parce qu'il 
n'a qu'une parole, Tous savent 
qu'il est canadien-français et 
catholique, qu'il tient beaucoup 
à ces deux cäractéristiques his 
toriques de St-Boniface, Mais 
tous savent aussi que sa porte 
est ouverte, qu'il est prêt à é 
couter tous les citoyens et tou 
tes les délégations, qu’il se rend 
volontiers dans tous les secteurs 
de la ville rencontrer les conci 
toyens sur place et qu'il base 
l'avenir de la ville sur l'entente, 
ouvertement débattue et trou 
vée, dans un climat de confian 
ce et de franchise, 

“Joe'” comme on l'appell 
dans l'intimité, sait bien qu'il a 
choisi une ligne de conduite dé 
licate mais il] sait aussi que le 
dialogue, le respect réciproque 
et la confiance sont les meilleu 
rés garanties de l'épanoulisse 
ment de la ville et de la paix 
féconde entre les divers grou 
pements de citadins 


Assemblée libérale 


L'association libérale du Mani 
toba tiendra sa réunion annuelle 
les 11 et 12 
Parmi les orateurs figu 
MM. Gil Moigat, leader 
John Lamont, Roger Teillet, 
Walter Gordon, En plus des rap 
ports des comités ji] y aura un car 
refour eur la question de ja par 


janvier 


ticipation partisane aux affaires 


municipales 


Développements 
‘développements’ 
vient les lèvres de 
M. le maire. Pour le moment il 
s'agit de la région au sud du 
hemin Trans-Canada. Aussi 
tôt que le ème des égouts 
sera réglé, cette nouvelle partie 
résidentielle s'ouvrira à un in 
flux de plusiéurs milliers de 
nouveaux habitants, Cela im- 
posera des frais de services à Ja 
villé pendant un certain temps, 
mais éventuellement la valeur 
foncière augmentée ainsi profi- 
tera à toute la ville et dans une 
région métropolitaine de plus 
en plus populeuse l'importance 
itive de St-Boniface comme 
se maintiendra plus facile 


souvent sur 


ville 
ment 
Le Metro 


Le dynamisme €6t la pruden 
ce du maire ont contribué beau- 
coup, dans les circonstances ac- 
tuelles, à donner à la cité de St- 
Boniface un rôle stratégique 
dans l'évolution de la Corpora- 
tion métropolitaine du Grand- 
Winnipeg, Dès les débuts, tout 
en affirmant les exigences de la 
liberté, de l'histoire, il a su, 
d'un esprit civique qui lui est 
propre, faire face aux problé- 
mes pratiques d’une région mé- 
tropolitaine, admettre franche- 
ment les avantages de la cen- 
tralisation sur certains points, 
insister sur les bienfaits de la 
priorité locale sur d'autres, St- 
Boniface a ainsi dicté la forme 


actuelle du Métro jusqu'à un 
certain point, trouvant le 
moyen terme entre l’'amalga- 


mation d'une part et l'anarchie, 
de l’autre, C'est un point de vue 
qui, appuyé d'arguments tirés 
de l'expérience, finit par rallier 
autour de St-Boniface, toutes 
iés municipalités de la région, 
au point de faire réfléchir M, 
Steve Juba. On attend avec res- 
pect, par conséquent, le mé- 
moire de la ville de St-Bonifa- 
ce à la Commission de revision 
du Métro, 


Le musée 


Parmi les problèmes locaux 
qui préoccupent le maire est 
celui du musée, Le projet de 


transformation de la vieille 
maison des Soeurs Grises, en 
musée municipal, a demandé 


beaucoup de démarches et de 
discussions, car en plus d'avoir 
à faire avec les gouvernements 
fédéral et provincial, il fallait 
tenir compte de tous les cou- 
rants d'opinion qu'une telle en- 
treprise municipale suscite na- 
turellement dans une ville com- 
me St-Boniface, Les options lo- 
cales sont multiples et délica- 
tes: insister sur l'exclusivité 
française, »eser les avantages à 
la longue portée d'une respon- 
sabilité de forme privée ou de 
forme mixte, à prépondérance 
volontaire ou a prépondérance 
gouvernementale, et tout cela 
dans les limites des conditions 
qui règlent des octrois de gou- 
vernéements supérieurs, M 
Guay, fidèle à sa politique fon- 
damentale,.a opté pour la solu- 
tion qui donne à l'élément fran- 
cais le contrôle majoritaire au 
jourd'hui en. pratique, lequel 
fait confiance à la bonne foi des 
citoyens et à leur entente cor 
diale pour l'avenir, 


Un hommage 
A l'occasion de l'ouverture 
de l'école paroissiale du Sacré- 
Coeur de Winnipeg, M, Guay, 
à titre ‘'d'ancien élève’, a parlé 
avec sacrifices 


éloquence des 
des parents et prêtres de la pa 


roisse, M, Stephen Juba, qui le 
suivit À l'estrade, de commen 
ter Je suis content que M 
Guay ait décidé de déménager 
de l'autre côté de la rivière, me 
laissant le champ libre à Win 
nipeg Sentiment que parta 
cent évidemment la vaste ma 
jorité des citoyens de la ville 
cathédrale 
R, D 


56, Blackberry Hay 


Réparations de tous genres 


BOCKST 


Geo. Trottier & Cie 


Entrepreneur générol 
South, St-Boniface, 


Construction d'hglises, écoles et couvents 


Man Tél: 251-5888 


Fatimés gratuits 


EL 


CONSTRUCTION LIMITED 


Ingénieurs et Entrepreneurs Généraux 


St-Boniface 


Tél,: CHapel 7-1135 


Elégantes chaussures 
pour dames, hommes et entants 


MAGASIN DE CHAUSSURES 


Réparations de chaussures 


J.-P, GUAY 


196, avenue Provencher, 


St-Bonitace 


Téléphone : CEdar 3:1119 
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à la base d'un nouveau programme 
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Pharmacie Paquin 


A.-E, PAQUIN, propriétaire 
Produ 


ts phormaceut es 


O 


1rtes de souhaits t 


Jormaonces de médecin remplie ove “s]lal 


ses ute Tel 


St-Bonitace Téléphone: CHapel 7-3863 


157, avenue Provencher, 


ee me 


ASSURANCES 


| de 


| première 


| essaient 


| pensé 


| nant” 


|marquer toute 


| supprimant l'article du titre .. 


|même 
rature seule peut se permettre de 


| timentale, 


| qu 


| Bovary, 


Deux vicaires de l'Eglise du Saint Nom à Youngstown, Ohio, 
participent à une petite cérémonie populaire chez les catholiques 
de l’Europe centrale en la féte des Rois. 11 s'agit de marquer au- 


dessus &: la porte les chiffres de l'année, 
tiales des Mages, Gaspar, Melchior et Balthazar, 


date du cinquième siecle, (Photo NC) 


Autour ot dors (our 


A propos d'un film: 
la femme que Flaubert à aimee 
par Georges HENDRIX 


Reproduction réservée aux 
journaux ayant un traité avec la 


| Société des Gens de Lettres. 


Un producteur de cinéma cher 
chant un ‘bon sujet” de film 
se trouvera loujours quelqu'un 
sur son chemin pour lui suggérer 
de tourner ‘Les Mystères de Pa 
ris”, ‘Les Misérables” ou ‘‘'Monte- 
Cristo'’, Pourtant 
versions de 
épuiser leur 
sources cepend 
a donc bien fallu 
leurs... 

De temps à autre, on annonce 
donc que Victor Hugo, Alexandre 
Dumas et Eugène Sue vont être 


ui 


les nombreuses 
oeuvres 
intérêt 


ont fini 
aux res- 
abondantes 
s'adresser 


ces 
par 
11 
ail 
ali- 


| délaissés au profit de quelque au- 
| 

tre écrivain, mais c'est pour cons- 
|tater généralement que le génie 


de nos metteurs en scène s’'accor- 
mal avec celui des romanciers 
célèbres, Aussi peut-on s'étonner 
qu'un audacieux ait songé à por- 
ter une oeuvre de Flaubert à l'é- 
cran. Ce n'est d'ailleurs pas la 
tentative, Le cinéma 
s'est intéresssé à Madame Bovary, 
bien entendu, et à Salammbô, sans 
que les films qui ont été tirés de 
ces romans aient laissé des traces 
bien profondes dans nos mémoi- 
res. 

Pour tout dire, Flaubert ne 
réussit pas trop bien à ceux qui 
de tailler une pièce ou 
un film dans ses romans. Pour- 
tant, les échecs pfécédents n'ont 
pas découragé les nouveaux 
nus, Un jeune metteur en scène a 
qu'il pourrait faire mieux 

prédécesseurs en 
L'Education sentimentale 
... Il est vrai, remarquons-le tout 
de suite, qu’il a eu la prudence de 


ses 


que 


la distance qui le 
séparait du célèbre romancier en 


Autrefois, on a protesté quand un 
metteur en scène a voulu utiliser 


|un titre de Choderlos de Laclos, 


en modifiant profondément je 
contenu du livre. Alexandre As- 
truc a pris les devants, On pourra 


| s'étonner cependant qu'il a choi- | 


faire vivre à l'écran le type 
du velléitaire que la litté- 


si de 


peindre ,,. 

Il faut alier voir Education sen- 
mais il faut aussi et | 
L'Education senti- 
à cha 


surtout relire 
mentale, Relire en pensant 
e ligne que Frédéric Moreau et 
Gustave Flaubert sont très pro- 
ches parents, Si celui-ci a dit un 
jour, dans une boutade: ‘Madame | 
c'est moi!”, il s'est 
gardé de livrer la filiation qui Fu- 
nissait au héros de L'Education, 
Tous les rêves amoureux de 
jeunèsse, Flauvert les a mis 
pendant dans son livre, et si 
hésite encore aujourd'hui 
décider qui fut la vraie Emma 
Bovary, il n'y. a plus le moindre 
doute en ce qui concerne Mme 
Arnoux, la femme aimée de Fré 
Moreau , . , et de Gustave 
Flaubert, 

Il n'a pas été nécessaire de 


sa 
ce- 


aeric 


fai 


re de longues recherches pour dé 
couvrir son nom; il a suffi de lire 
GEORGES - J FOREST ittentivement L'Education senti- 
mentale et le mérite en ré 
1 vient à Gérard-Gailly qui, dans 
183, rue Marion CHapel 7 1323 Les Fantômes de Trouville et 
me oo À | [, [nique Passion de Flaubert à 
“ montré que ies archives les plus 
secrètes étaient en l'occurence 
moins révélalrites que le roman 
M.E. SABOURIN |: 
f ° Reportons-nous à la fin de L'E 
ducation sentimentale: ‘Des an- 
Assurances de tous genres nées passèrent écrit Flaubert 
Vers la fin de mars 1867, à la nuit 
Voyages rm Roger ” Frédér 
e . oreau) était seul dans son ca 
Chemin de fer -— Paquebot — Avion binet, une femme entra, , .” 
Nous savons maintenant que 
195, avenue Provencher, St-Boniface ete scène a réellement eu 
Crotsset lans le cabinet e tra 
” k va de Flaubert: la femme qu 
Téléphone: CHapel 7 1351 entra était Elisa Schlesigner 
PEN Trente ans avaient passé depui 
Hub Service Station : Service Machine Works |: Union ESSO Service | 
Angle Toché et Provencher 160 rue 5t-Joseph ( t Le AT 
} : ' - 
Téléphone: Chder 3-4654 Téléphone: CHapel 7-4533 Fo Guénette, gérant 
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EXPÉRIENCE + RESPONSABILITÉ - 
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Déménagement 
Entreposage 
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Expédition 


Gérard Privé, propriétaire 


quoge — Alignement des roues 


ÉCONOMIE 


Boniface depuis 1 909 


Demandez Raymond Mager ou Léo Laurin 


en appelant SU 37171 


ECURITY 
TORACE 


ve- | 


“tour- | 


bien | 


l'on | 
pour | 
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Une Bonne et Heureuse Année 


CHapel 7-4288 


Transit Service Station 


rue Marion, St-Boniface 


567, 


Gabriel Tetrault, 


Entretenons automobiles de toutes les 
— Réporation de pneus 
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La Librairie est ouverte tous les jours 
de la semaine de 9 h. du matin à 5 h. 30 du soir, 
et le vendredi soir jusqu’ à 9 h., 
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LIBRAIRIE FIDES 


133, AVENUE PROVENCHER 


Jour de l'An 


La nouvelle année offre de 
grandes occasions pour l'avenir @e 
is et de chacun 
Dans certains cas, cela signifie 
a continuation du bien-être de 
1962; dans d'autres, de nouveaux 
spoirs de prospérité pendant l'an- 
ée qui commence 
Le Canada est encore un pays 
promet pour l'avenir, grâce 
à ses ressources naturelles qui 


surpassent celles de tous les au 


ires 

‘Nous devons continuer d'anti- 
ciper monde meilleur où rè 
gnent la paix et la justice. Nous 
devons croire en notre pouvoir 
de grandir, de construire et de 
reussir 

‘Pour ces raisons, je souhaite 
à tous les citoyens du Manitoba 

e Heureuse Année.” 


Errick F, WILLIS, 
lieutenant-gouverneur 
du Manitoba. 


St. Boniface 
Messenger Service 


Nous transportons les bagages 
tels que: malles, valises, meubles 
SERVICE RAPIDE 


Appeler toujours CHapel 7-1298 
138, rue Aubert, St-Bonitace 


J.-J, Robitaille, prop. 


pour mieux servir la clientèle. 


Assurances pour autos, 


bateaux, maisons, 


Georges Boisjoli 


maisons de commerce 
et Assurances générales 
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Bureau: TUrner 8-7903 
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CO-OPERATIVE FIRE & CASUALTY CO 


Téléphone: GLobe 21-4724 


190, Madison et Portage 


se sent coincer! 


L'ÉTES-VOUS? 


Il se sent obligé de servir 
des boissons alcooliques 


PARCE QUE: 


Il faut être 


là la page” 


Ses connaissances le tont 


Le 


MAIS: 


sens des affaires l'exige 


se domande si c'est sage de servir 
des boissons alcooliques 


Il se souvient avoir vu des situations 
embarrassantes causées par la boisson 
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Il s'inquiète des effets à longue portes 
de la consommation des liqueurs 


Il sait qu'il peut dépenser son argent 


JONES 1S WORRIED! 
ARE YOU? 


Be an unworried host. 
Good hospitality does not 
demand alcoholic beverages. 
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Letellier donne un prêtre de plus 


à l'Église, le R. P.R. Arcand, 0.M.I. 


Poge 7 


St-Pierre garde le titre 
de pépinière sacerdotale 
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Gravelbourg 


Va-et-vient 
Mlle Marguerite Morin, fille de 
M. et Mme Noé Morin, de Gra- 
velbourg, est partie pour Rome, 


| où elle poursuivra des études 


MM. et Mmes Marcel LeBlanc 
et Gérard Dorais, de la Califor- 
nie, sont en promenade chez des 
parents et amis 

M. et Mme Maurice Cossette et 
leur famille, de St-Boniface, 
Man., sont en visite chez des pa- 
renis et amis, 

M. et Mme Allyre Sirois et leur 
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En revenant, ils passèrent dix | 
jours À Schriber, Ont., où réside 
leur fille, Mme Waiter Guillet. 
Denis et Anita Dobson sant re- 
tournés à l'Université de Saska- 
toon après avoir passé la fête de 
Noël avec leurs parents, M. et 
Mme Frank Dobson, de cette ! 
ville 
Mme R. Néefs est hospitalisée à | 
l'hôpital de la Ste-Famille, Son 
état s'améliore, | 
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La chorale de Ste-Anne, sous 
l'habile direction de Mme Henri 
Coueslan, exécuta une belle messe 


en parties en la grande fête de 
Noël 

M. et Mme Albert Joas, de Vic- 
toria, C.-B. visitèrent les familles 
Noels et autres amis pendant les 
Fôtes 
M, et Mme Cléo Dureau et 
; deux fillettes sont retournés 
à Rapid City, D.-N. 
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op d'amygdales. 

Mile Léona Dureau, de Van- 
couver, est en vacances chez ses 
parents, M, et Mme Lucien Dun- 
can, 

Les étudiants de l'extérieur en 
vacances chez leurs parents sont 
Miles Rose-Marie Wrobel et Mar- 
jorie Bieber, de l'Université de 
Saskatoon; M. Paul Barnes, du 
collège de Regina; Mlle Robyn 
Barnes, de l'institut pédagogique 
de Regina; M. Ronald Bieber, de 
l'école technique de Moose Jaw:; | 
M. Gérald Coueslan, du collège 
Campion de Regina; Mlle Joan | 
Wrobel, étudiante garde-malade à 
Regina 

M. et Mme Emile Souchotte et | 
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de jours chez leurs parents, à | 
Grayson et Melville, 
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M. et Mme Philippe Doran, de 
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chez des parents et amis. 
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La compagnie de téléphone a 
fini d'installer les nouvelles boîtes 
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campagne; on pourra les utiliser 
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Marie, sont venues passer les Fé- 
tes chez leurs parents, M. et Mme 
Ernest Bourassa, 

M. et Mme J.-C, Porte ont visi- 
té leurs fille et gendre, M. et Mme 
Laurent Pyle, à Regina, le jour de 
Noël. 

Mile Thérèse Marion, de Moose 
Jaw, M. Fernand Bourassa, de 
Calgary, MM. Mansfield et Paul 
Bert, de Winnipeg, et Mille Diane 
Bourassa sont venus visiter leur 
parenté respective durant le 
temps des Fêtes. 

Félicitations à M. et Mme Jean 
Tremblay à l'occasion de la nais- 
sance d'un fils, né le 15 décembre, 


À VENDRE 


Formules de reçus bilingues 


Livrets de 25 reçus 

Livrets de 50 reçus 
(Ajouter 5 sous 

pour frais de poste) 


Prix spéciaux pour 
commandes de 10 livres ou plus 


B'adresser à: 
La Liberté et le Patriote 
619, avenue MecDermot, 
Winnipeg 2, Man. 


Assurance en 


à peine 36 jour (le prix 


Vous recevrez donc en tout 


ot vous aurex été protégé pour 55, 


"| ! 
nv é 


its se leront un plaisir de v 


| 
| soit un bénétice de 


NE TARDEZ PAS! 


Demain il sera peut-être trop tard! 


+o+140+ 


| Voyes nos représentants 
| 
| 


La Sauvegarde 


La plus ancienne Compagnie d'Assurance-Vie 
canadienne-française 


Siège Social: 152 est, rue Notre-Dame, Montréal. 


Payé aux assurés et bénéficiaires 


en 1961:$ 3,359,000 


Cest nous qui payons pour vous assurer 


Si vous avez 30 ans, vous déposez, chaque année 5131.40 


Si vous vivex à 65 ans, vous aurez fait, 


en tout 35 dépôts de 5131.40, 


Vous retirerez en capital garanti 55.000 
c'est-à-dire $400 de plus que vous aurez 

déboursés avec, en plus les dividendes 

accumulés qui, sur la base actuelle, 

Jonnent 52,710° 


et 


| 
[! 

| 1 \ tes ne sont Jamais garantis par atcune comparnie 

i + nous Indiqamons lei ont été caleulés sut La base de 1961-62 


Actif: $ 55,315,640 
vigueur: $270,000,000 


d'un paquet de cigarettes) 


soit 


000 gratuitement durant 35 ans. 


ter à tre 


que tous 


1 pouvez foire 
te double indemnité 


1 exp'iquer, 
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| MANITOBA 
| Philippe-Arsène Perron Gérent $t-Eustache, 
| Ludovic À.-), Ferraton Agent spécial 581, Langevin, St-Bonitace 6 
Edouard Lochonce Agent spécial 208, Broemer, St-Bonitecs 6 
| Philippe Perron Agent St-Norbert, | 
| SASKATCHEWAN 
Morvé Leblone Gérant Vonde. | 
Zenon Lopege Agent spécial VYende, {| 


mt es 


L 


A LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Le 10 novembre dernier, cinq religieuses de l'Assomption recevaient des grades universitaires 
à Calgary. De gauche à droite: Soeur St-Bernard-de-Clairvaux, B.A., Académie Assomption, Edmon- 
ton: Soeur Dominique-de-Marie, M.Ed., Bonnyville, Alberta; Soeur Berthe-Cécile, B.Ed., Val Marie, 
Sask.: Soeur Simon-Hermann, M.Ed., Ecole St-Luc, Jasper Place, Alberta; Soeur Calixte-de-Rome, 


B.E 


 Brosseau, Alberta, 


Blason 


Parti, d'azur et de gueules, A 
dextre, un sautoir d'argent sur- 
chargé d'une couronne d'or à l’an- 
tique, le tout dans une bordure 
engrelée du premier (Diocèse de 
Victoria), A senestre, un chevron 
accompagné en chef d’une tour à 
dextre et d’un faucon à senestre, 
le tout d'or, et en pointe d'une 
couronne du même, surmontée 
d'une coquille laissant tomber 
trois gouttes d'argent (Monsei- 
gneur De Roo). Devise: ‘‘Aedifi- 
catio in Caritate”’, 

Explication 


La “composition”, c'est-à-dire | 
P | set 16). Le texte complet de ce 


les armoiries complètes, comprend 
l'écu avec son champ, ses pièces 
et ses meubles, la devise et les 
ornements extérieurs, Quand on 


! regarde l'écu, les termes dextre 


et senestre doivent s'entendre à 
l'inverse du dessin, l’écu ou bou- 
clier se portant au bras au moyen- 
âge, et on parle comme si on se 
trouvait derrière cet écu, 

Le blason qui se trouve à dex- 
tre, c'est-à-dire à la gauche du 
spectateur, est celui du diocèse de 
Victoria, 

La croix de saint André, d'ar- 
gent sur champ azur, principale 
pièce des armoiries du diocèse, 
est en l'honneur du titulaire de 
la Cathédrale, Elle est surmontée 
d'une couronne antique en or, pri- 
se des armoiries de la province 
de la Colomb:: 
elle rappelle le nom de V 
(victoire), 
pal et du diocèse 


| 


Britannique, et | 
ctoria | 
nom du Siège épisco- | 


La bordure ondulée, formée de 
petites vagues, entourant ces ar- 
moiries, exprime la nature insu- 
laire du diocèse de Victoria, qui 
comprend toute l'ile de Vancou- 
ver, 

La partition senestre, à la droi- 
te du spectateur, nous présente 
le blason personnel de l'Evêque, 
Monseigneur De Roo, Celui-ci est 
basé sur celui de la famille De 
Roo, de Bruges, à environ 25 
{milles de Gand, Les parents de 
| l'évêque étaient nés à Lembeke, 
un village situé non loin de la 

Sonimaire de 
RELATIONS 
Janvier 1963 

Editoriaux: Le bilinguisme dans 
les services fédéraux Après 
M. Gordon M. Crump . , 

Arti Terrain de rencontre 

J Courney Murray; Le 
Concile: une bonne introduction 

Luigi d'Apollonia; Le sens du 
mot laïque Raymond Bour 
gauit: Socialisation de l'éduca- 
tion non son étutisati Mar- 
cel Lambert; Le fait religieux au 
Canada Richard Arès; Le ma 
riag emède à la « ncupiscence 

Marcel Marcotte L'affaire 
Guér et la académique 

Jacau Cousineau: Le theà- 
re Georges-Henri d'Auteuil 

Au service du francais: Sentir 
lu logique du français J, d'An- 
jou 

Au fil du m Une pastorale 
retentissanté L Canada: | 
leux 1 vu une seu __ 
Dette ir dettés à J'ON. — 
Cinq mots de trop Un jour 

à l lique de grande clas 
6 La F,T.Q. et la \lisa 

R W bi ird 
St-1 Î 11, L'abon 

[1 $5 par année Le nu 
mêt 50.50 
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A : | 
| {. Ja pl 
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ville d’Eeklo, et à mi-chemin en- 
tre les deux villes. 

Ce blason consiste en un champ 
zur, portant un chevron entre 
trois faucons. Pour en faire un 
blason distinct du précédent et 
personnel de l'évêque, le champ 
a été modifié du bleu au rouge, 
et on a conservé un faucon seule- 


a 


! ment afin d'y introduire certaines 


pièces particulières, 

La tour fait partie des armoiries 
des De Pape, famille flamande à 
laquelle appartient 
l’évêque, Elle se trouve aussi dans 


P 
ia 


celles du pape actuel, Sa Sainteté | 


Jean XXIII, qui a nommé Mgr| 
prennent le 


De Roo comme un successeur des 
Apôtres. Et de plus, le nom De 
Pape fait le joint entre les deux. 
La tour honorera à la fois la mère 
de l’évêque et le pontife qui l’a 
nommé, 

La ‘‘coquille” qui laisse tomber 
trois gouttes d'eau baptismale, 


symbole de la Trinité, sur une 


couronne d'or composée de fleurs- | 


de-lis, rappelle le patron de l’évé- 
que, saint Rémi, évêque dans les 
Gaules, qui convertit et baptisa 
Clovis, roi des Francs, la veille 
de Pâques de l’an 496. 

La devise ‘“‘Aedificatio in Cari- 
tate”’ est tirée de l'Epitre de saint 
Paul aux Ephésiens, (ch. 4, ver- 


verset se lit comme suit: “C'est 


Armoiries de Son Exc. Mgr Rémi-J. De Roo, S.T.D. 


évêque de Victoria 


grâce à lui que le corps entier, 


| assemblé et maintenu par tous les 


ligaments de secours, opère sa 
croissance organique, selon le jeu 


| régulier de chacune des parties, 


| 
| 


[105 


pour s'édifier lui-même dans la 
charité”, Une devise exprime en 
quelques mots un idéal, un pro- 
gramme de vie et l'esprit de celui 
qui la choisit. Pour exprimer 
l’idée de charité ou d'amour, il 
a fallu changer la couleur du 
champ dans les armes des De Roo 


let acer le bleu par le rou 
mère de | °° remplacer le bleu par le rouge, 
qui est la couleur liturgique si- 


gnifiant cette vertu. 

Les ornements extérieurs com- 
chapeau épiscopal, 
avec ses six glands disposés de 
chaque côté en trois rangées, de 
couleur verte, et la croix dorée, 
insigne de l'évêque, Le chapeau 
qui surmonte le blason est con- 
forme à la pratique romaine pour 
évêques, plutôt qu'à la cou- 
tume américaine d'y faire figurer 
la mitre et la crosse, Il est permis 
de suivre l’une ou l’autre, Avant 
1870, le chapeau pontifical se por- 
tait durant les défilés à cheval 
qui faisaient partie des cérémonies 
papales, La couleur du chapeau, 
ainsi que le nombre et la couleur 
des glands indiquaient le rang 
d'un prélat, coutume qui s’est 


| maintenue dans l'héraldique ec- 


clésiastique, 
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Québec 


M 


Earl Cameron, installé dans les studios de Radio-Canada 


| 
| 
| 
| 
| 
| 


| 


Toronto, attend avec un sourire l'indication de commencer une autre 
émission de nouvelles nationales À la télévision, Homme âgé de 47 
ans, M, Cameron naquit à Moose Jaw et se dévoua dans l'enseigne- 


ment avant d'entrer au service du poste local CHAB en 1931 
ambition, la diffusion des nouvelles nationales 
à Hadio-Canada, à 


mois apres son entree 


1944 


se réalisa en 


Toronto 


Son 
un 


Envoyt z votre 


NDLR. On a écrit beaucoup 
sur les réactions des observa- 
teurs au Concile Vatican IL. Le 
professeur Cullman, de la Sor- 
bonne de Paris, les a résumé 
dans une magistrale conferen- 
ce de presse, le 23 novembre. 
Voici l'essentiel de ce texte, qui 
traite de la question de base 
dans l'entente entre catholiques 


et protestants: 

J'insiste sur le mot “provi- 
soire”. Car le Cor l'est pas 
fini. Les discussi impor- 


l'Unité 
Attendons 
du Concile 


tantes sur l'Eg 
n'ont pas co 


avec patlenc 


la fin 


Tout de même je me permets 
de dire qu'il faut se garder 
d'illusions, cela ne ifie nul- 


lement que je sois 
simiste en qui concerne le 
résultat du Concile: mais je ne 
voudrais pas qu'on attende de 
ce Concile plus qu'il ne se pro- 
pose de réal 

Il va sans dire que vous MM 
les journalistes et ceux d’entre 
vos lecteurs qui lisent réguliè- 
rement vos articles savent que 
ce Concile, tout en ayant une 
préoccupation oecuménique en 
ce qui concerne but loin- 
tain, n'est cependant pas un 
Concile d'union tel qu'il y en 
a eu dans l’histoire entre ortho- 
doxes et catholiques romains. 
Mais les laïcs qui suivent les 
travaux du Concile seulement 
de très loin continuent à tirer 
une conclusion tout à fait erro- 
née de notre présence au Con- 
cile: comme si nous étions ici 
pour discuter officiellement 
dans les séances mêmes et avec 
les pères du Concile sur l’union 
de nos Eglises 

Je reçois encore des lettres 
de catholiques et de protestants 
dans lesquelles on me dit: “J’es- 
père que vous (les observa- 
teurs) vous mettrez d'accord 
avec les catholiques pour faire 
l'union des Eglises”. Je crois 
qu'il serait bon que de temps 
à autre vous signaliez à nou- 
veau cette erreur à vos lecteurs 
pour que la déception ne soit 
pas trop grande quand après le 
Concile on constatera que nos 
Eglises continueront à être sé- 
parées. 

Cela me parait d'autant plus 
nécessaire que l’atmosphère de 
confiance, je dirais même ami- 
cale qui règne entre les obser- 
vateurs et les autres membres 
du Concile et qui effectivement 
est un aspect important de ce 
Concile, pourrait contribuer à 
favoriser ce malentendu, sur- 
tout lorsqu'on parle avec trop 
de superlatifs de notre ‘‘enthou- 
siasme”. 

Mais il y a un grand espoir 
qui est légitime: c'est le renou- 
veau de l'Eglise catholique que 
ce Concile se propose en tout 
cas de réaliser, bien que l'is- 
sue soit encore incertaine, Cer- 
tains d’entre les projets ont dé- 
jà été discutés durant les se- 


itot pes- 
ce 


er 


son 


\ 1 880 
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by Saura WhecQn 


Numéro du patron: 880 
Prix: 35e 
(Paiement en monnaie seulement, 


les timbres ne sont pas acceptés.) 


commande à: 


Laura Wheoler Dept, 

La Liberté et le Patriote, 

60 Front 5t, West, Toronto, Ont, 
(non à Winnipeg) 


Ecrire lisiblement le numéro du 


patron, votre nom et votre adresse, 
| M, Solon E, Low 
meurt à 62 ans 
SHELBY, Ont M, Solon E 
Low, ancien leader national du 
Crédit social, est mort le 22 dé 
cembre, à l'âge de 62 ar 
M, Low ét membre du Cr 
dit social depuis que ce parti avail 
balayé la province de Alberta 
en 1935. Au cours des années 30, 
alors que la dépression ravageait 
les Prairie fut l'un des 18 pro 
fesseurs de la ville de Warner 
Alberta, qui travaillèrent sans sa 
laire 
C'est à celle époque qu à War 
ner l’on se servit de simples bouts 
de papiers au lieu de billets de 
| banque: c« rApI t plus tard 
M. Low, était une preuve que la 
théorie monétair ju Crédit social 
ble, M. Low, à tre dt 
memb du { Alberta 
fut d'ailleurs |} | premiers à 
réclamer une réf [ étaire 
Il fut chef national du Crédit s0 
cial durant seize années 
M, Low fut déf 11 cours des 
élect fédi | ] Un at 
p | q Ù ène } 
que et ! ” à sa pro 
[4 (al ecol 
supérieure de R 1, Alta, ! 
qu'en 1962 a au 4 nommé 
juge de la r du Fien-être social 
"y Fr ee nl r  d LE Mat 


! 


maines passées. Je ne rêve 

pas un secret en vous disant 
que nous constalons avec le 
que la préoccupation oecumé 


nique n'est pas absente de ces 
débats 


Cependant là encore l 
se garder d'illusion. Certes nous 
espérons de tout notre coeur la 
réalisation de ce renouveau. Car 
nous sommes convaincus que si 
elle se fait, elle facilitera le 
dialogue entre catholiques et 
non-catholiques qui continuera 
surtout après le Concile. Mais 
il ne faut pas oublier que ce 
renouveau sera réalisé dans le 
cadre et sur la base du catholi- 
cisme, et nous aurions tort de 
reprocher cela à nos frères ca- 
tholiques, car ce ne serait plus 
de l’oecuménisme, si nous leur 
demandions de devenir protes- 
tants ou orthodoxes. Toutefois 
il faut bien regarder la réalité 
en face: même si les projets 
de renouvellement sont accep- 
tés, il subsistera une différen- 
ce importante entre nous et le 
catholicisme donc aussi le ca- 
tholicisme renouvelé par ce 
Concile. Les partisans du re- 
nouveau le savent d'ailleurs, et 
voilà pourquoi le dialogue de- 
vra continuer quoique dans des 
conditions beaucoup plus favo- 
rables, avec ce catholicisme re- 
nouvelé, 


Le vrai problème oecuméni- 
que entre catholiques et non- 
catholiques me paraît être ce- 
lui-ci: dans les conversations si 
fructueuses que nous avons ces 
jours-ci avec nos frères, je cons- 
tate toujours à nouveau que le 
catholicisme qui présente des 
aspects multiples, si divers, 
beaucoup plus divers en tout 
cas que notre christianisme pro- 
testant, peut se déclarer entiè- 
rement d'accord avec la plu- 
part des vérités positives que 
nous croyons et prêchons en 
nous basant sur la Bible. Cet 
accord est certes rejouissant en 
soi, Cependant il ne faut pas 
nous dissimuler la grande dif- 
ficulté que cet accord laisse 
subsister: ce qui nous sépare 
en dehors de la conception de 
l'unité dont j'ai déjà parlé, ce 
ne sont pas les éléments posi- 


Possibilités et limites 
de l'oecuménisme 


fs à e fol, c'est précisé- 
me ce qu'il y a de plus dans 
le Catn Cismie vu dans noire 
prospect 1 D. Aa ae 
(rot et vi versa ce que nous 
av s s (vu dans !a 
perspectiv : que: ce qui 
nous manque 

Jet s que le dialogue fera 
des progrès sque nos freres 
catholiques considéreront 
pas de fac nent négative 
ce "n n | 2. statent 
Luca | 
saere 
pas 
arbitr 
conce! 
prit-Saint I n ê 
raît devoir-rester l'unique cen 
tre de notre foi en Christ 

Voilà pourquoi nous saluons 
avec Jo au Loncue )UL.eSs Le 
propositions de renouveau soit 
liturgiques soit théologiques qu 
visent une concentration de ce 
genre, et egrettons ioute 
majoration l'autre sens 

Mais à ce propos je tiens à 
ajouter un mot à l'adresse de 
nos Eglises protestantes, Nous 


moment comme 


assistons en ce 

observateurs à un Concile ca 
tholique. Voilà pourquoi il est 
légitime que nous insistions sur 
le renouveau que nous aime 
rions voir réalisé au sein du 


Catholicisme. Mais lorsque nous 
serons rentrés chez nous, il fau 
dra nous garder en parlant aux 
membres de nos églises du re 
nouveau que nous attendons du 
Concile, de susciter parmi nos 
correligionaires protestants et 
orthodoxes une de pha 
risaïsme, comme si nos Eglises 
n'avaient pas besoin de se 
nouveler constamment elles 
aussi par le Saint-Esprit à la 


sorte 


re 


lumière de la Bible. Et pour 
rester dans le cadre du pro 
blème soulevé tout à l'heure, 
nous devrons même nous de 
mander si sur certains poinis 
au lieu d'une concentration il 


n'y a pas eu quand même chez 
nous un rétrécissement par rap- 
port à la Bible, et s'il n’y a pas 
certains éléments bibliques que 
nos Eglises ont laissés tomber 
à tort. Je n'ai pas le temps de 
relever ici ces points, 
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2.00—Programme 
allemand 
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Du lundi au vendredi 
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12.30—Nouvelles 
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sur nos ondes 


1.00.Radio-Journa! 
Nouvelles locales, 
Intermède | 

115.Fémina 


1.30-Psychologie de la 
vie quotidienne | 
145—Intermède 


Hasvaii 


du Football 


Mexique 


Voyage-pélerinage au MEXIQUE 
incluant ACAPULCO 
Départ: 22 février — 10 jours — $463,35 


1.54-Tu es Roi chez toi | 
2.30—Plein soleil 
2.54—D'une page | 
à l'autre | 
300—Radio-Journal, 
Arc-en-ciel | 
3.15—Sur deux plages 
3.45—Le quart d'heure 
des malades | 
400—Partage du jour | 
4.30—Coeur à coeur 
4,45-—-Communiqués, 
Bienvenue 
Saskatchewan 
5.00—Radio-Journal 
5.15—Bienvenue 
Saskatchewan 
545-—Le coin des jeunes 
6.00—Aventures 
Tintin | 
630—Nouvelles locales, | 
Météo, Sports | 
645-—Le chapelet | 
1.00—Radio-Journal, | 
Revue des arts | 
et des lettres 
7.30—Chansons de la 
maison 
745—Picotin 
9.00-—Trente minutes | 
d'informations 
11.30. Nouvelles de | 
CKSB, Météo, | 
Pensée du soir 
et Fin 


LUNDI 
1210.Touches d'ivoire 
200—Tisdale et Meltort 
sur nos ondes 
6.15-—Le p'tit ba' 
8.00—Petit ensemble 
vocal 
8.15-—Les affaires del | 
l'Etat ou Rythmes 
modernes 


8.30-L'heure populaire 
des jeunes 
9.30—Sur toutes les 
scènes du jour 
11,00—Adagio 
MARDI | 
1210-Un peu de tout | 
2,00—Musette | 
6.15—Vie croissante | 
8.00—Ensemble de 
Neil Chotem | 
8.30-Succès de la | 
chansonnette 
9.30-Hier et 
aujourd'hui 
10.00—Concert | 
symphon e | 
11.00—Récital d'orgue | 
MERCREDI | 
2.10—Fantaisie | 
musicales 
200-North Battletord 
sur nos onde 
615-Le p'tit ba 
500-Hien qu'une | 
chanson | 
830-L'heure populaire | 
des jeune | 
9,30-Conce 
mercred 
1100Petit con 
JEUDI 
1210..Piano populaire 
00. Debder 1 
nos ondes 


Deux voyages organisés sous la direction des 
MM, Roger Sav: 


ler départ — 29 janvier 
2e départ — 12 février 
Voyage complet — 15 jours —— prix $498,50 


ie et 


615-—L'abbé Pierre 
nous parle 

8.00—Variétés de 
Québec 

8.30--Sur les boulevards 
Parisiens 

9.30--Les petites 
symphonies 

10,00—Les compositeurs 
améri 

11.00-Musique 
chambre 


VENDREDI 
12.10-—Quelques danses 
2.00—Prud'homme et 

Vonda sur 

nos ondes 
815—Nos missions 
8.00—-Choraïe du 

Canada français 
8.30—Deux voix 

un pays 
9.30—A votre 
10.00—Musique 

semi-classique 
11.00—Récital 


SAMEDI 


-0 Canada, Ouvere 
ture, Horaire 


santé 


1.35 


1.40—Prière du matin 
145—Radio-Sacré.( 
800-Nouvelles locales 
8,10—Nouvelles 
agricoles 
#.15—-Bonjour 
8,45—Builletin agricole 
9.00—Bonjout 
9.30—Tante Lucille 
10.00—Radio-Journal, En 
ortant de l'écrle 
10.30—Rendez-vous 
musical 
11,00Radio-Journal 
Images du Canada 
11,30 Réveil rural 
1,59.Signal horaire 
12,00—Radio-Journal 
12,10—Intermède 
Communiqués 
2,20—Etablissement 
rural 
10 De l'Olympia 
au Carnegie 
100—Radio-Journal, 
Opéra 
4145—Interméde 
00Radio-Journal 
»,16—Aventure 
de 7 
0. Hienve ‘ 
Saskatche in 
600Rad Jo nal 
60 Blenve L 
Saskatct 4 
615-—Résumé des nou 
ve A 
eémaine 
A |lé 
Let et 
1 0 e bien 
pendu 
1 4 Hockt 
9,30 r're en ten 
{ itions 
0,00 ‘ es 
: 
ele le 
{ F 
ce ir 
ti Fr 


Vedettes 
Fronk Rigney 


Pour tous renseignements et dépliants gratuite couvrant 
ces voyages où tout outre voyage, adressez-vous à 


L'Agence des Voyages D'Eschambault 


136, avenue Provencher, St-Boniface, Man, 
Téléphone: CEdar 3-3457 


PR manne 


St-Bonifoce 


le 4 jonwier 1963 


M. l'abbé Léo Auclair, curé de Léoville, 
est décédé le samedi 15 décembre 1962 


(Reque le 27 decembre) 


LEOVILLE — Le samedi 15 
décembre, à la grande surprise 
des paroissiens, est décédé M 
l'abbé Léo Auclair, curé. 11 aurait 
élébré son 35e anniversaire de 
prétrise, le 17 décembre. Il en 


pariait souvent, mais depuis trois 
semaines, la maladie le préparait 
à célébrer cette féte au ciel 
On remarquait, surtout les der- 
combien M. l'abbé Au- 
pariait de la mort et exno0r- 
$ paroissens DrIeT pour 
Son attachement au 
Saint-Père était aussi saillant. Il 
ne manquait pas de faire prier 
pour le succés du Concile 
Le 17 décembre, son corps fut 
exposé dans l'église de Léoville, 
où les paroissiens, à tour de rôle, 
vinrent prier pour leur pasteur 
qui s'était donné corps et âme à 
à parouse 
# 19 décembre, à 11 h. a.m 
les funérailles. Son 
Morin, arrivé de 
lement, à tenu 


a 


les défunts 


avaient lieu 
Exe, Mgr L 


Rome la veille seul 


à venir lui-même officier et chan 


Environ 
clergé étaient présents, 
lesquels on remarqual 
Mgr J-A. Boucher, PD. V.G. 
MM. les abbés R. Gaudet et A. 
Blondeau assistaient Son Excei- 
ce comme diacre et sous-diacre, 
MM. les sbbés A. Paradis et A. 
Houle étaient assistants d'hon- 
neur. MM. les abbés Compagna, 
curé de Laventure, et LeBlanc, 
chanceiliér, agissaient comme 
maitres de cérémonies. Les Che- 
ivaliers de Colomb de Léoville et 
ides paroisses avoisinantes mon- 
|taient la garde 

Son Excellence, dans son allo- 
lcution, tout en exhortant les pa- 
|roissiens à prier pour le défunt, 
rappela le bien que M. l'abbé Au- 
Iclair accomplit durant les neuf 
Imois qu'il est resté dans cette 
| localité 

Le 22 juillet, lors de la fête de 
la bénédiction de la grotte a la 
sainte Vierge, Son Excellence 2- 
|vait remarqué combien M. l'abbé 
Auclair était attaché à sa parois- 
se, comme ù s'y dépensait sans 


ter 
bres 
parmi 


i ADSoULE 


du 


Deux pionnières de St-Hubert 
inhumées les 11 et 12 décembre 


(Reçue le 21 décembre) 
ST-HUBERT Le mardi 11 
décembre avaient lieu les funé- 
railles de Mme J, Beauregard, dé- 
cédée le 9 décembre à l'hôpital 
de Moosomin 
Mme Beauregard (Elisabeth St- 


Jean) naquit à St-Barnabé, Qué. | 


e 12 mars 1474. En 1908, elle ve- 
nait avec son époux, M. Joseph 
Beauregard, à St-Boniface, Man. 
d'où ils se rendirent à McCauley, 
en wagon. En 1906, ils prenaient 
un hormmestead dans le district de 
Weyburn et vinrent ensuite s'éta- 
blir à St-Hubert en 1920, M. 
Beauregard mourut en août 1935, 
et quelque temps après, son épou- 
se se rétirait au village, Depuis 


deux ans elle était pensionnaire à, 


l'hospice Jeanne-d'Arc 

La défunte laisse dans le deuil, 
une belle-fille, Mme H. Beaure- 
gard, de Saskatoon; six petits-en- 
fants; 20 arrière-petits-enfants: 
trois soeurs, la Rév, Sr Rose-Alba, 
S.G.M., de Le Pas, Mme A, Bou- 
chard, de St-Lazare, Man, et 
Mme Lamoureux, de Montréal: 
deux frères, Donat et Alexis, de 
Québec, el un beau-frère, M. Vic- 
tor Beauregard, de St-Hubert, 

Les porteurs étaient MM. G. 
Bouchard, de St-Lazare, Octave 
Brûlé, de Regina, Gérard Brûlé, 
de Lebret, Albert Pelletier, Geor- 
ges et Urbain Brûlé, de St-Hu- 
bert. 

Sont venus pour les funérailles, 
MM, et Mmes À. et J. Bouchard, 
de St-Lazare, Mme G. Dulmage, 
de Regina, Mme M. Beauregard, 
de Saskatoon, M. et Mme O. Brüû- 
lé, de Regina, et M. et Mme G. 
Brûlé, de Lebret, 

Autre déces 

Le fnercredi 12 décembre a- 
vaient lieu les funérailles d'une 
autre pionnière, Mme J, Belle- 
humeur, décédée à l'hôpital de 
Kipling, le 10 décembre, à l'âge 
de 76 ans. 

Mme Bellehumeur( 
Adèle Fleury) vint avec 
poux, Joseph Belléhumeur, à St- 
Hubert, en 1913, Ce dernier mou- 
rait en 1937, Depuis plusieurs an- 
nées elle s'était retirée au village. 

La défunte laisse dans le deuil 
une fille, Mme Léo Jordens, de 
Victoria, C.-B; douze petits-en- 
fants: 37 arrière-petits-enfants: 
deux soeurs, Mme A. Fisher et 
Mlle Marie Fleury, de Binscarth; 
deux nièces, Mme E. Langstaff, 
de St-Hubert, et Mme Alice Legg, 
de Nanaimo, C.-B., et un neveu, 
M. Joseph Venne, de Franklin, 
Man 

Les porteurs étaient MM. Lau- 
rent Flick, Emile Beawjot, Ray- 


CS EE 
Dr E.-J, Gaudet 


DENTISTE 


Chambre 210 Mitchell Block 


lle rue est 
Prince-Albert Saskatchewan 


Téléphone: 763-7815 


née Marie- 


Crépeau & Simonot 


RO 3-7835 


Cuelenaere & Hall 


AVOCATS ET NOTAIRES 
foronte-Dominion Bank Bultding 


ac 


to1 
J, M, Cuelenuere 

R. N, Hall, QU 

Téléphone: ROger 3-741 

Prifice-Albert, Sask 


NT 
Dalziel's 
Le Salon Funéraire de Prince-Albert 
Transport par ambulance 


DAVID L. DALÆZTAIL 


Tél: RO 3-2065 25, lle rue Ent 


Lamontagne & Schmit 
BA. BC, LL, BA, LL. 


Avocats — Notaires 
RO 3.969! 
RO 6969 


Prince-Albert 


té 


Résidence: té 


140 Mitchell Bloch 


MacKenzie 


Salon funéraire de Prince-Albert 


Transport par ambulance 
Arrangements 

en anglais où en français 
V, T, ABATON 


LR BOUCHER H-J PAULMHUS 
138, %e rue Est Tél: 763-1488 
parie francais 


JR. Pellerin, B.A. 


Exomen de vue 


15, 1e vue Bet, Prince-Albert 


DONMIOR MITCHELI 
RO 2.771744 


LE LL) 


Telephone 


son é- | 


.mond Mullie, Emile Gatin, Arsè- 
ine Smeets et Paul Jordens 

|. Sont venus pour les funérailles: 
|M. et Mme Léo Jordens, de Vic- 


|toria, C.-B., M. et Mme G. Clark, | 


ide Inchkeith, Sask., et Mme L. 
| Dovell, de Grenfeh 

M. l'abbé L. L'Heureux, curé, 
ichanta les messes de Requiem 
| pour les deux services, Les inhu- 
|mations eurent lieu dans le cime- 
itière de St-Hubert. 

Assemblée des Dames d'Autel 
Le 4 décembre, 11 dames se 
réunissaient à l'école pour l'as- 
semblée mensuelle des Dames 
d'Autel. Des projets furent élabo- 


rés pour l’année 1963, Des sacs de | 


{bonbons et de noix furent prépa- 
rés pour la fête de Noël des en- 
fants de la paroisse qui eut lieu le 
21 décembre, à la salle paroissiale, 


Le prix d'assistance fut gagné par | 


Mme M. Boutin. 
Va-et-vient 
M. et Mme R, Dumonceaux et 
leurs deux fils, de Balgonie, é- 
taient en visite chez leurs parents 
au cours du mois de décembre, 


. 
Jackfish 
Ça et la 

M. Edmond Gagné est parti 
pour un voyage dans l'Est visiter 
des parents et amis; il était heu- 
reux de pouvoir visiter son frère, 
qui est âgé de 85 ans. 

Il y avait une fête, le 26 décem- 
bre, chez M. et Mme Louis Cor- 
beil, à l’occasion de leur 30e anni- 
versaire de mariage, Les parents 
ont joui de leur visite, 

M. Norbert Duhaime, fils de 
M. et Mme Régis Duhaime, qui 
est dans l'Aviation canadienne, 
est venu chez son père pour quel- 
ques jours de vacances, M! Duhai- 
me avait aussi la visite de sa mè- 
re, Mme Blanche Duhaime, et 
d'un frère, le R. P. Antonio Du- 
haime, O.M.I., de Duck Lake. 


eu un téléphone de leur fille, Gla- 
dys, de Steveston, C.-B. C'était 
vraiment plaisant de parler de si 
loin 

MM. Roland Corbeil et Mederic 
L'Heureux sont allés à Edmonton, 
Alta, pour affaires. 


Le barrage de la 


Le vaste barrage de la rivière 
Saskatchewan-Sud est en voie de 
| devenir la Mecque des ingénieurs 
‘apprentis, 


Quelque 75,000 touristes se 
sont rendus sur les lieux l'été 
{dernier pour voir de leurs pro- 
pres yeux les travaux dont la réa- 
lisation en 1965 créera un lac de 
140 milles de long et d'une profon- 
deur atteignant 185 pieds, 


Le nombre de touristes a été 
de 20 pour cent plus élevé que 
l'année précédente, selon un rap- 
port de l'Administration du réta- 
blissement agricole des Prairies 
qui surveille la construction 

L'érection du barrage va bon 
train et près de 40 pour cent des 
travaux sont terminés, Quelque 
1,000 hommes sont présentement 
à l'oeuvre, mais le nombre pour- 
ra baisser à 800 avec la venue 
de l'hiver 

Le barrage de terre de la Sas- 
[katchewan-Sud, entreprise fédé- 
|rale-provinciale, est la plus con- 
sidérable du genre au Canada. 
Une fois terminé le barrage s'élè- 
vera À 210 pieds au-dessus du lit 
de la rivière et mesurera près de 
trois milles de long. Le coût esti 
matif du barrage-réservoir est de 
96 millions de dollars 
| Le réservoir d'une capacité de 
retenue de huit millions d'acres- 
pieds fournira de l'eau À des fins 
d'irrigation, d'aménagement hy- 
dro-électrique, à des fins domesti- 
ques, urbaines et récréatives 

L'entreprise comprendra un 
deuxième barrage pour régulari 


ser le débit qui re déverse dans 
le réseau de la rivière Qu'Ap 
»elle 

LL L. L£ 


Des projets collectifs 
de fertilisation 


La région de Melfort Sas 
katchewan sera le théâtre d'un 
projet de fertilisation auquel par: 
ticiperont les agronomes fédéraux 
et provinciaux, ainsi que la popu 


en 


lation locale et le monde des af 
faires 

Une réunion en vue de mettra 
le projet en route « groupé les di 


a Chambre de Com 
Imerce, la direction de la Ferme 
expérimentale, deux agronomes 
de la Saskatchewan, les gérants 
de l'en 


rigeants ce 


M. et Mme Jos, L'Heureux ont | 


45 mem- |compter 


C'était un pasteur dé- 
voué, charitable et généreux. Il 
était, non seulement le père, mais 
l'ami de tous, et toujours si 
joyeux. Puis, comme il arrivait du 
Concile, Son Excellence répéta 
quelques mots du Saint-Père, le 
Pape Jean XXIII si appropriés 
pour l'occasion: “Chaque jour est 
un beau jour à naître, et chaque 
jour est un beau jour pour mou- 
rir” 

Tous les gens accompagnérent 
la dépouille au cimetière. Plu- 
sieurs anciens psroissiens de Fair- 
holme, Blaine Lake et de Big Ri- 
|nes, étaient présents 

In Memoriam 

Les paroissiens de Léoville se 
|rappelleront longtemps de celui 
|qui ‘a passé en faisant le bien”. 
Voici quelques-uns des événe- 


|ments les plus saillants accomplis: 


|de 


Îles belles cérémonies à Jésus-Hos- 
|tie, le Jeudi-Saint et le jour de la 
IFête-Dieu; l'achèvement de la 
grotte à la sainte Vierge commen- 
cée en 1954 pa; le R. P, Dumas, 
OP. l'embellissement de la de- 
|vanture de l'église et le terrain de 
stationnement au sud de cet édi- 
fice; le travail au cimetière avec 
{l'érection d'une croix au Christ 
|lumineux; la préparation des pe- 
tits à la première communion, 
dont il avait fait une si touchan- 
te cérémonie le 4 novembre: puis 
ison dévouement auprès des en- 
|fants de choeur. 

Que dire de ses sermons? Tous 
Îse souviendront de ses exhorta- 
{tions sur la mort et la nécessité de 
|faire pénitence, àe prier pour les 
|vocations et pour le Saint-Père, 
de recourir souvent aux sacre 
|ments et de s confier à Marie en 
|tous les besoins, 

Ses exemples de piété et de sa- 


vouement — 35 ans de prêtrise, 
{dont 25 dans les missions — 
{lui valoir la couronne des confes- 
seurs et des martyrs. 


Gravelbourg 


(Reçue ïe 21 décembre) 

| Ça et la 

M. et Mme Bill Nellis sont ar- 
|rivés de Flore pour passer quel- 
que temps chez M, et Mme Hec- 
tor Hébert, 

M. André Couture, de Regina, 
est en promenade chez ses pa- 
rents, M. et Mme Sylvio Laver- 
!dière, 

Son Exc. Mgr Aimé Decosse est 
revenu de Rome, Il a passé quel- 
ques jours à Gravelbourg avant 
repartir pour St-Boniface, 
Man. assister au sacre de Mgr 
Rémi De Roo, évêque de Victoria, 
C.-B. De là, il est reparti pour la 
Colombie-Britannique chanter les 
funérailles de son frère ainé, M. 


Ile Dr Decosse, Il assistait aussi à 


l'intronisation de Son Exc. Mgr 


ge Roo, à Victoria, le 20 décem- 
re, 

M. l'abbé D. Dugas, curé, ac- 
compagné de son frère, de Pon- 
teix, sont partis pour Vancouver 
chercher la voiture de M. le Curé. 

M. Alfred Champagne, repré- 
sentant de l'Office National du 
Film, était de passage à Gravel- 
bourg durant le mois de décem- 
bre, Il visitait également Ponteix. 

MM. et Mmes Jean Gauthier et 
Léo Piché sont revenus d'un voya- 
ge dans l'Est et aux Etats-Unis, 

Mme Claude West (née Emi- 
lièenne Morin) est repartie pour 
Vancouver après être venue 
chevet de son père, malade à - 
gina. 


[aux engrais chimiques 


Saskatchewan 


attire des milliers de visiteurs 


profitent 
non séulement aux agriculteuré 
usagers, mais encore à toute Ja 
collectivité. Aussi les hommes 


|d'affaire en général s'intéressent 


ils à la question. Un des représen- 
tants de la compagnie a déclaré: 

“Notre programme général 
comprend plusieurs projets ten- 
dant à l'aménagement intégral de 
la collectivité, La mise en route 
de ces projets demande un choix 
judicieux des régions qui se pré- 


appliquée au progrès économique 


|de l'agriculture dans le milieu en 


cause, Aucun effort n'ést épar- 
gné pour éveiller l'intérêt de tou- 
te Ja population, y compris les 
fermes expérimentales, des uni- 
versités et des ministères fédéral 
et provincial d'agriculture. 

Un deuxième projet de cette 
inature a déja pris corps et il y a 
lieu de prévoir le lancement d'u- 
ne dizaine d'autres dès cette an- 
née, A l'avenir les initiateurs du 
mouvement espèrent en porter le 
nombre à une quinzaine par an 


nee, 
#0 2 


| 


| moyen 


Une bonne idée: 
laver les oeufs 


M. H, D, Brannen, régisseur de 
troupeau à l'Institut de recher- 
ches zootechniques, à Ottawa, 
vient de recevoir une prime à l'i- 
nitiative d'une valeur de 8320, La 
suggestion qui lui a valu ce prix 
d'accroître les recettes 
provenant de la vente des excé- 
dents d'oeufs utilisés dans Jles 
programmes de recherches sur les 
troupeaux d'élevage 


|la vallée 


Quelque 2,004 douzaines 
d'oeufs sont vendues chaque se- 
maine par voie d'adjudication aux 
| postes de classement d'oeufs dans 
de l'Outaouais et 


| prévoit que l'idée de M, Brannen 


de la Caisse Populaire 
droit és présidents des sociétés 
ee secours et les représentant 
d'une mpagnie d'engrais 
L'utilisntion des éngrals par les 
agriculteurs des Prairies est passé | 
te 200 tonnes en 1029.1940 à n! 
de TON tannes 4 T'IRTTT 
Li 4 jue les fumure 


accroitra de 85,500 par année les 
recettes du Ministère provenant 
de cette source 

M, Brannen a proposé ceci: lors 
le ses demandes de soumissions, 
le Ministère devrait exiger que 
os oeufs soient lavés à la machi 
ne avant le classement afin d'en 
lever les marques d'identification 
au crayon de couleur servant aux 
programmes d'élevage 

Les oeufs maraués sont en fail 
de sualité mais 1e 
1 : ils étaient classés 
e 
oquilles 
de l'initiative de M 
plunart d e eufs 


t adm ihle | à até 


première 
ans A4 
A cause des 


atégor maraues 


sur 1e8 
Par 
Brannen 


suite 


A 


rie À 


ver, ainsi que des paroisses voisi- | 


|crifices demeurent sa vie de dé- | 


a dû | 


tent à la méthode démonstrative | 


l'on | 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


4 # 


école. 


Willow-Bunch 


Funérailles 


| Le jeudi 27 décembre eurent 
| lieu, à 10 h. am., les funérailles 
| de M. Adélard Lafrenière, céliba- 
taire, décédé le samedi 22 décem- 
bre à l'hôpital, après quelques 
[jours de maladie, à l'âge de 76 
| ans. Le service funèbre fut chanté 
par M. l'abbé Adrien Chabot, cu- 
| ré, assisté de MM. les abbés Lu- 
Icien Rodrigue, de St-Victor, et 
| Lucien Poulin, de Lisieux, comme 
| diacre et sous-diacre. 
| M. Alphonse Lafrenière con- 
|duisait le deuil. Les porteurs é- 
taient MM. D. Chantelois, Donat 
| Joyal, Rémi Provost, Albert Bilo- 


| deau, Philias Blais et Jean Bour- | 


| dages: ces deux derniers firent la 
| quête. M. Ross, d’Assiniboia, était 
en charge des funérailles, 

Sincères condoléances à la fa- 
| mille éprouvée, 


Autres funérailles 
Le lundi 24 décembre eurent 
| lieu, à 10 h, a.m., les funérailles 
|de M. Walter Winslow, décédé à 


| l'hôpital d'Assiniboia après quel- | 


| ques jours de maladie, le samedi 
22 décembre, à l'âge de 78 ans. 4 
| Le service funèbre fut chanté 


lré, assisté de M. l'abbé Lucien 
Rodrigue, de St-Victor, et du 
|R. P. Albert Fournier, O.M.I.,, du 
| collège de Gravelbourg, comme 
diacre et sous-diacre, 

M. Winslow étant membre des 
Chevaliers de Colomb depuis plu- 
sieurs années, des prières spécia- 
les furent dites à 9 h., le diman- 
{che soir 23 décembre, dans l'égli- 
se, M. Ross, d'Assiniboia, était en 
charge des fünérailles. 

M. Jean Bourdages conduisait 
le deuil. Les porteurs étaient MM. 
P. Lapaire, Rosario Martin, Mar- 
| cel Mondor, D. Chantelois, Fhilias 
{Blais et Sylvio Sylvestre; ces 
deux derniers firent la quête. 

M. Winslow laisse dans le deuil 
son épouse; trois fils, Roland et 
Roger, d'Ontario, et Paul, de 


Maple Creek; deux filles, Ga-| 


brielle (Mme Gérard Fafard), de 
Sioughton, Sask,, et Juliette 
(Mme J, Linstrum), de Hume, 
Sask., ainsi que quelques pétits- 
enfants, 
Remerciements 

La famille Winslow remercie 
|tons ceux et celles qui lui ont té- 
| moigné de la sympathie d'une 
|manière ou d'ung autre à l'occa- 
sion du deuil récent qui vient de 
la frapper, 


Déces 

M. Ernest Nackey, de Willow- 
Bunch, est décédé à l'hôpital de 
Moose Jaw, le jeudi 13 décembre, 
éprès une longue maladie, à l'âge 
de 74 ans. 

M. Nackey arriva à Willow- 
Bunch en 1907. 

M. Horace (Buster) Gaudry est 
décédé au Yukon, dernièrement, 
à l'âge de 62 ans. 

M, Hilaire Deschamps, père de 
M. Bruno Deschamps, de Willow- 
Bunch, est décédé à Saskatoon, 
le mardi 18 décembre, à l'âge de 
79 ans. 

Sincères condoléances aux fa- 
milles éprouvées, 


Messe de Minuit 

Le R. P, Albert Fournier, 
OM.I, du collège de Gravel- 
bourg, chanta la messe de Minuit 
à Noël et donna aussi le sermon. 

M, l'abbé A, Chabot, curé, ex- 
prima ses voeux de remerciement 
aux paroissiens dans les deux lan- 
gues, Durant la messe de l'aurore, 
des cantiques furent chantés, Mal- 
gré la température inclémente, 
| Fégtise était remplie à capacité. 
| Les autels étaient ornés de fleurs 
naturels, don de la famille Wins 
low et de M. et Mme A 
| Merci à ces donateurs 

Merci aussi aux religieuses qui 
décorèrent les autels, à M, Geor- 
ges Lavallée, qui fit la belle crè- 
| che, ainsi qu'à tous ceux et celles 
| qui exécutèrent de si beaux can- 
[tiques un merci spécial au R, P 
A, Fournier, 


| 
Malades 
MM. Jean Bonneau et Alcide 
Grégoire et Mme Alphonse Lafre- 
|nière sont patients à l'hôpital de 
| Moose Jaw depuis quelques se- 
maines, 


Lizaire 


Mlle Colette Cayer, fille de M 


| et Mme Philippe Cayer, et M, Al 
bert Lambert ont fait un séjour à 
[l'hôpital d'Assinibola, dernière 
ment 

| Mme Philias Gosselin fut hos- 
|pitalisée à Moose Jaw durant 
| quelques semaines, M, A. Prévost 
|fut aussi patient au même en- 
| droit 
Prompt 
|ces malades 
Nouvelle entreprise 


| M, Lionel Martin a acheté une 
entreprise de nettoyage À sec à 
Asniniboia, dernièrement, Sa 
| soeur, Antoinette, a laissé son em 
ploi uu magasin Wilson Scott 
our travailler avec son frère 
lonne chance À tous les deux dans 
| leur commérce 


rétablissement à tous 


Avis aux abonnés 


Torit des Abonnements 


L} 
La Liberté at le Patriote 
CANADA 
53.50 1% an: 55.00 
2 ans: 56,00 14 an: 510,00 | 


names memes) 


| en 


| par M. l'abbé Adrien Chabot, cu- | 


On voit ei-dessus le Centre paroissial de la nouvelle paroisse 


‘North Battleford 


| (Reçue le 27 décembre) 


! Paroisse St-André 

| La paroisse française St-André 
|fut érigée à North Battleford le 
14 avril 1962 par Son. Exc. Mgr 
Laurent Morin, évêque de Prince- 
Albert. M. l'abbé A. Marchildon, 
visiteur des écoles depuis 1952, 
|en fut nommé curé. Il célébra la 
{première messe dominicale le 
{jour de Pâques 

| Les premiers marguilliers de la 
| paroisse sont MM. Jean Beaubien, 
Lionel Blanchette, Henri Bour- 
|rassa, Joseph Breton et Adélard 


Parent. Depuis la fondation de la | 


paroisse, la messe du dimanche a 
été dite en Ja salle des Ukrainiens. 

On acheva la con$truction d’un 
centre paroissial qui comprendra 
une église temporaire, une salle 
| paroissiale et une école. 

En septembre, une demoiselle 
de Chicoutimi, Mlle Marie Pot- 
| vin, est venue prendre en main le 
Jardin d'Enfance français et don- 
ner des cours de français avant 
let après les classes et le samedi, 


Baptèmes depuis la fondation 

| Le 24 juin: Joseph-Armand- 
|Maurice, fils de M. et Mme Daniel 
|Beloin 

| Le 8 juillet: Géraldine-Joan, 
fille de M. le Dr et Mme G. Bre- 
|ton. 
| Le 3 septembre: Ronald-Jo- 
|seph, fils de M. et Mme Roger Ri- 
|chard. 

Le 2 décembre: Daniel-Joseph- 


Cadrain, 

Le 9 décembre: Suzanne-Rose, 
(fille de M. et Mme Léon Léves- 
|que, 


Sépultures 
Il y eut deux sépultures: Mlle 
{Jeannine Baillargeon et Mme 


|Léonie Bury, 
| Mlle Jeannine Baillargeon, de 
|1442, rue 108, est décédée le 26 
|novembre, à l'âge de 29 ans. Une 
messe de Requiem fut célébrée 
Idans l'église Notre-Dame-de- 
Lourdes par le R. P, A. Marchil- 
|don. Les porteurs étaient MM. 
|Raymond et Robert Dion, d'Ed- 
monton, Lionel Dion, de Vawn, 
Lionel Blanchette, de North Bat- 
tieford, Denis Esquirol, de Cava- 
lier, ét Léon Belland, d'Edam. 

La défunte laisse dans le deuil, 
loutre ses parents, M. et Mme Al- 
honse Baillargeon, deux soeurs, 
a Rév. Sr Laura-Bernadette, de 
l'hôpital Si-Paul de Vancouver, 
la Rév. Sr Gabriel-Alphonse, de 
l'école Notre-Dame-de-la-Merci, à 


imond, de Vawn, Sask., Gabriel, 
de Vancouver, et François, d'Ed- 
|monton, 

Le décès et les funérailles de 
Mlle Baillargeon eurent lieu pen- 
dant que ses parents 
l'hôpital à la suite d'un accident 
d'automobile, 

Mme Léonie Bury est décédée 
à l'hôpital Notre-Dame de North 
Battleford, le 8 décembre, à l’âge 
de 86 ans. Les funérailles eurent 
lieu le 11 décembre en l'église 


se de Requiem fut célébrée par 
M. l'abbé Marchildon. Les por- 
teurs étaient MM. A, Carpentier 
let E, Michaüd, de Delmas, G, Cô- 
té, V, et À. Cuelenaere, de Leask, 
let O, Nachtegaëele, de North Bat 
tleford. 

La défunte laisse dans le deuil 
deux filles, Mme G, Pirart, de 
{Nanaimo, C.-B., et Mme C, Dion, 
de Battleford; plusieurs petits-en- 
|fants et arrière-petits-enfants 
Mme Bufy est née à Clairefon- 
Itaine, département de L'Aisne, 
|France, et vint dans l'Ouest du 
Canada en 1910 ' 


Malades 
|  Prompt rétablissement à Mm 
{Roland Marcotte, M, et Mme A 
|Baillargeon, MM. Pierre Berthe 
[lot et Charles Tessier, Mmes W 
|Pelchat, Joseph Lacasse, G, Dion, 
[Victoria Côté, J, Bontoux et M 
1G, Paradis, de North Battleford 
|Mmes L, Demers et Marie Beloin, 
ide Delmas: Mme J, Cadrain, de 
Meota; MM, Damase Arcand et 
C, St-Amant, de Jackfish: Mme 
Henri Dussault, d'Edam: M, T 
|Paradis, de Battlieford; MM. An 
|tôine Pirot et Paul de Witte, de 
|Cochin, 


/ D . 
Cadillac ; 
Ca et là 

Le jeudi 8 décembre avait 
jau presbytère, le premier cercle 
d'étude de la saison de l'Action 
|Rurale, M, l'abbé J, Bernier, au 
mônier, et M, René Couture, pré 
sident de section, tous 
Ferland, étaient présents pour ex- 
pliquer l'organisation du mouve 
ment, M, l'abbé T.-B. Roy, de 
Frenchville, et quelques-uns 
ses paroissiens étaient aussi pré 
lsents, Le deuxième cercle d'étude 
eut lieu le jeudi suivant chez M 

et Mme PE, Lacass 
M, et Mme Agénor Bédard se 
sont rendus À Saskatoon visiter 
leur neveu, M. Gllles Bédard, ot 


lieu 


sa famille, ainsi qué des amis, Ils 
se sont ensuite rendus à Edmon 
ton analater au mariage de leur 


nièce et visiter M. et Mme Mau 


tire Bédard et des amis 

M. et Mme Alphée Lacasse 
Mme Béatrice, Mme Adrien Ber 
trand £t «on héhé se rendalent À 


! 


Saskatoon, récemment 


de vie intègre: pour les 


Lloyd, fils de M. et Mme Claude | 


Burnaby, C.-B.; trois frères, Ray- | 


étaient à | 


|Notre:Dame-de-Lourdes, La mes- ! 


deux de | 


de | 
1 


r première fois À sa 


+ 


et 


|. rançaise “Saint André” érigée 
à North Battleford par Son Exe. Mgr Laurent Morin, évêque de Prince-Albert, le 4 avril 1962. Une 
| des salles servira temporairement d'église. Cet édifice comprendra aussi une salle paroissiale et une 


Lisieux 


Çà et là 


Mme Gilbert Préfontaine a subi | 


une opération dernièrement à 
Rockglen. 

M. et Mme John Storey et Mile 
Lucille Bélisie, de Saskatoon, ain- 
si que la famille Paul Paradis, de 

| Val Marie, ont passé la fête de 
| Noël chez M. et Mme Emery Bé- 
lisle, 

Les familles Paul Lamontagne, 
Arthur Sabourin et Lionel La- 
|montagne ont visité M. et Mme 
Claude Lizée à Gravelbourg, le 

jour de Noël. 

Sincères remerciements au R. 
P. À. Piché, O.M.I., du collège de 
Gravelbourg, qui aida pour les 
confessions et ussista à la messe 
de Minuit. 

Mile Denise Préfontaine, de 
Calgary, ainsi que ses'frères, Ray- 
mond, d'Ottawa, et Victor, de 
|Gravelbourg, ont visité leurs pa- 
|rents, M. et Mme Omer Préfon- 
| taine pendant les Fêtes 

M. le Dr et Mme Réal Préfon- 
|taine et leur fils, Denis, de Ste- 
| Rose-du-Lac, Man., ainsi que Lu- 
|cille, de Gravelbourg, Nicole et 
| Gabrielle, d'Edmonton, et Paul, 
du Jardin de Gravelbourg, étaient 
{tous chez leurs parents, M. et 
| Mme Emilien Prérontaine, à Noël. 
| . Mlle Lorräine Sabourin, de St- 
Boniface, Man., était chez ses pa- 
|rénts, M. et Mme Paul Sabourin, 
|à Noël. 
| MM. Albert et Arthur Lamon- 
tagne et Harry Ching sont partis 
Ile jeudi 27 décembre pour un 
|congé à Meadow Lake, 
| La famille François Juneau, de 
| Regina, était en promenade chez 
|M, et Mme Paul Lamontagne, les 
122 et 23 décembre. 
| M. Henri Bouvier, fils, de Gra- 
| velbourg, et M. Antoine Bouvier, 
| de Prince-Albert, visitaient leurs 
| parents, M. et Mme Henri Bou- 
| vier, pendant les Fêtes. 
| M. et Mme J. Généreux et leurs 
| fils étaient en visite à Radville, à 
Noël. 

La famille Albert Emond a 
rendu visite à M. et Mme Armand 
Gaucher, à Coderre, à l'occasion 
de Noël, 

M. et Mme Louis Faucher et 
leur fils, de Thompson, Man. vi- 
sitaient les familles Georges et 
Grégoire Faucher, dernièrement, 

Mmes Armand Gaucher, Du- 
bois et Roy Gosselin, de Coderre, 
ont visité la famille Emond, le 
samedi 29 décembre. 


La distribution des prix de 
français a eu lieu le 20 décembre. 
A cette occasion, les élèves ont 
très bien réussi un programme 
| varié de chants et saynètes, Féli- 
citations, non seulement aux élè- 
|ves, mais aux dévouées religieu- 
|ses qui n'ont rien épargné pour 


| succès, Félicitations aussi aux élè 

ves qui ont reçu prix et diplômes. 
Puissent ces récompenses donner 
à tous le courage de persévérer 


| française, 

| Dans son allocution, qui clôtura 
le programme, M, l'abbé E, Lab- 
bé insista sur la nécessité de l'ins- 
truction et de l'éducation chré- 
| tienne, 11 exhorta les élèves à la 
reconnaissance envers leurs pa- 
rents et leurs institutrices, 


Déces 


La paroisse St-Jean-Baptiste de 
Debden a été éprouvée, le 17 dé- 
cembre, par la mort de M. Henry 
Lukan, âgé de 66 ans 

M, Lukan, natif de Waconnia, 
Minnesota, est venu s'établir à 
Pilger en Saskatchewan en 1904 
|En 1920 il épousa Mile Mary 
Smith, En 1945 cette famille prit 
possession de la ferme O, Demers, 
à Mattes 

M, Lukan, généreux et dévoué, 
prit une large part à toutes les 
activités paroissiales, I] fut tour à 
tour conseiller municipal, com- 
missaire d'école et marguillier, 
En 1952 il fut élu commissaire de 


la Grande Unité de Shell Lake, | 


dont il devint le vice-président en 
1962. Dans cette position il a su 
lrendre de grands services à la 
| cause catholique, 

| Le service funèbre fut chanté 
par M. l'abbé E, Labbé, curé, as 
| aisté de MM, les abbés Luc Gau 
| det et W, Desfossés, Les porteurs 
étaient John, de Prince-Albert, 
Peter, de Pilger, et Frank, de 
Humboldt, frères du défunt, et 
MM. John, Henry et Herman 
| Smith, frères de Mme Lukan 

Le défunt laisse dans le deuil 
| outre son épouse, quatre fils, Ber 


Deux fois l'O Canada” 
pour M, J, Diefenbaker 


NASSAU Les Canadiens qui 
s'entétent à refuser la reconnais 
|sance officielle à l'hymne “DO Ca 
nada” auraient bondi d'indigna 
tion s'ils avaient été présents à 
l'arrivée du premier ministre Die 
fenbaker aux Bahamas, Non seu 
ement a-ton ioué “DO Canada’ et 
O Canada pour «a 
miniatre, Mais er 
leux fois: une 

descente d'a 
|vion et une deuxième fois apré 
‘ ! . nspt tion A ne 


| seulement 


uer le prernier 


core on A joué 


Le | eu 


re nauLe en Coeur 


léarde militai 


! 


Distribution des prix 
de français à Debden 


faire de ce programme un vrai | 


dans l'étude de notre belle langue , 


Il existe des 
jet de l'avenir de nos minoritées 
françaises. Notre situation de 
vient très sérieuse en bien des en- 
droits. Et la ne serait-elle 
pas en partie ce matérialisme af- 
Jamé, assoiffé, qui souvent nous 
ferait même travailler pour une 
plus grande centralisation scoiai 


inquiétudes au su- 


cause 


re, ce qui veux dire de plus gros | 
qui | 
ne veulent plus être français car | 
la ruine du commerce, | 


édifices en certains villages 


ce serait 
donc pas d'annonces ni calen 
driers français, mais une piastre 
de plus en carburant vendu aux 
autobus scolaires, une carte de 


bingo de plus vendue par des or- | 
ieur 


ganisations financières. 

Il existe même une propagan- 
de pour la littérature anglaise 
| tout comme s’il n'y avait pas de 
bons journaux et livres fran- 
| cais. Hélas nous perdons nos 
écoles françaises et catholiques, 
même nos paroisses françaises 
Nous refusons donc d'être ce que 
|nous sommes réellement: com- 
plexe d'infériorité. J'ai été cepen- 
| dant agréablement surpris qu'un 
commerçant de Gravelbourg se 
soit. risqué à une réclame fran- 
Çaise; il faut le féliciter et l'en- 
courager afin d'incider les autres 
à se réveiller, J'ai étudié avec in- 
térêt un rapport bien présenté 


cette parole de saint Cyprier 
|tionnée dans une encyelique 


ide Mme Tessier, 
|Soeurs Grises, le 13 décembre 


1 
|fils, Armand, se rendaient à Out- 
look, le 16 décembre, afin de ra- 
mener Mme Pelletier, qui a passé 
quelque temps avec ses fille et 
|gendre, M. et Mme André Fettig, 
[heureux parents d'un fils né le 9 


Poge 9 


TRIBUNE LIBRE 


ytirent d'un appui réciproque une 
| vigueur 
coeurs compatriotes 


insoupconnée. Haut les 
rappeler 
men- 
de sa 


ln bon aussi se 


Tail 


|Sainteté Jean XXIII: “Celui qu 
est avec son évêque est dans l'E 
vlise.” Là se trouve aussi une voix 


de la vérité 
TEMOIN INTERESSE 


Lac Pelletier 


(Reçue le 21 décembre) 


Cà et la 

M. et Mme Joseph Tessier et 
fils, Davila, se rendaient à 
Regina visiter M. Turcotte, frère 
à l'hôpital des 
Ils 
s'arrêtaient à Moose Jaw pour 
visiter M. et Mme Perreault, et à 
Swift Current pour visiter leurs 
fils et bru, M. et Mme Arthur 
Tessier 

M Pelletier son 


Alphonse et 


décembre, 
Mlle Irène Monettte se rendait 


| d'une réunion d'études à St-Vic- |à Gravelbourg avec sa mère, Mme 


tor, mais il y eut 
| conclusion qui semble une infil- 
|tratioh d'idées dangeureuses et 
| destructives même: en effet, com- 
| ment peut-on conclure que la sur- 
| veillance aux examens de l'A.C, 

F.C. est une insulte à tout le mon- 
| de, Certe il y a place partout pour 
progrès, amélioration, mais cer- 
| tainement pas en condamnant un 
| travail fait avec tant de dévoue- 
{ment depuis 50 années, 

Où allons-nous? En effet nous 
avons appris qu'une paroisse où 
| l'on a beaucoup travaillé et fait 
| de grands sacrifices pour conser- 
| ver une école paroissiale, et où 
| avait lieu dans cette région l’élec- 
{tion d'un commissaire pour la 
grande unité scolaire; qu'un ci- 
| toyen qui avait beaucoup travail- 
| lé avec ce groupe, et cela en ac- 
| cord avec les conseils et les direc- 
| tives de leur évêque, s'est présen- 
té pour cette élection. Résultat: 
la grande majorité de nos Cana- 
diens français ont rejetté cet hom- 
|me qui voulait protéger leur bon- 
ne école paroissiale, cela au nom 
du respect des droits des parents 
et de l'Eglise en éducation, ce qui 
limiterait en un sens une certaine 
centralisation, 

Cet homme était donc dange- 
reux! La soif matérialiste nous 
aveugle, nous fait tout sacrifier. 
Serait-il encore temps de rallu- 
mer un optimisme généreux, con- 
quérant même? Il faut faire vite 
avant qu'il ne soit trop tard. 


La Relève collégiale de Gra- 
velbourg a bien défini à son as- 
semblée du 26 novembre, ce 
| qu'est un bon Canadiens français, 
et je résume: ‘Il doit garder son 
héritage, sa foi, sa langue, ses 
coutumes, ses moeurs, ses habitu- 
des jalousement, C'est son droit 
de garder cette richesse spirituel- 
le; c'est un devoir de la trangmet- 
tre’ C'est comme dit Pie XII: 
“Les convictions religieuses et l'a- 
mour de la patrie s'insèrent au 
plus profond de l'âme humaine, 
pénètrent ses fibres les plus inti- 
mes, et compte parmi les biens les 
plus précieux.” Bien loin de s'op- 
poser ou même de se gêner mu- 
tuellement, ces deux sentiments 


nard, Mercel et Ervin, de Mattes, 
et Léonard, de Humboldt; deux 
filles, Léona (Mme Jack Collins) 
et Agnès (Mme Francis Zunti), 
de Luseland, 


De nombreux dignitaires, pa- 
rents et amis, ont assisté aux fu- 
nérailles de ce fervent chrétien. 

Visiteurs 

La saison des Fêtes a ramené 
dans la paroisse plusieurs visi 
teurs, pour la plupart enfants de 
la paroisse ainsi que d'anciens pa- 
roissiens: MM. Roland et Ray- 
mond Lepage, de Montréal; M. et 
Mme Alexis Bujold, de Fort St, 
John, C.-B,, et leur fils, M, Mar 
cel Bujold, dé Terrace, C.-B; M 
Léon Parent, de Carrot River: 
| MM. Paul-Henri Paquette et A] 
|bert Desrochers, de Port Alberni, 
[C.-B M, Denis Bisson, de St- 
Boniface, Man.; M. Emile Cyr, de 
Regina; Milles Anita Bélair, Ber 
nice Couture et Mariette Cyr, ain 
si que M, et Mme Gérard Jean, 
| de Saskatoon: Milles Ghislaine et 
Lisette Couture, de Vawn; Mlle 
| Pauline Demers, de Marcelin 
|Mme Emile Schorf, M. et Mme 
Emery Boudreau, Mlles Evangéli- 
ne Cyr, Lorraine et Mariette Pa 
quette, de Prince-Albert; Mlle 
Céline Doré, de North Battleford; 
Mile Thérèse Bilodeau, de Prin 
ce-Albert: Miles Claudette Bilo 
| deau, Irène Lajeunesse et Yolan 
| de Leéhouillier, du couvent de Spi 
ritwood; Mlle Vivianne Fontaine 
de l'Académie de la Présentation 
de Marie de Prince-Albert; les 
collégiens, Philibert Demers, Ray 
mond Sylvestre, René Thibault, 
du collège Notre-Dame de Prince 
Albert, et Louis Couture et Guy 
Fortier, du collège St-Jean d'Ed 
monton 


FRET 


Connies 


une certaine |B. Monettie, le 18 décembre, pour 


{affaires, En même temps elles vi- 
{sitaient M. et Mme André Bouvier 
let rämenaient avec eux M Guy 
Létourneau ‘du Jardin Notre-Da 
Ime. 
|  … 

Concert 
| 20 décembre avait lieu à 
{l'école Neuville un concert prépa- 
ré par Mlle Doreen Rambow et 
ses élèves, Le programme com- 
| prenait chants, marches et quel- 
|ques saynètes, 

Ensuite, M, l'abbé Georges La 
prise déroula des films représen- 
|tant de beaux paysages de Cran- 
brook, C.-B. et de la ville de 
Montréal, La visite de saint Nico- 
{las charma beaucoup les enfants 
ainsi que leurs parents, Un succu- 
lent goûter fut servi par Mlle 
Rambow, aidée des élèves, Ce fut 
une grande joie pour les parents 
d'assister à cette belle soirée orga- 
nisée par l'institutrice avec la co 
opération des jeunes, 


| Le 


Va-et-vient 

M. et Mme Irvin Studer se ren- 
daient à Calgary, Alta, le 23 dé- 
Icéembre pour visiter M, et Mme 
Denis Studer et Mlles Edith et 
Marilyn Studer, 

M. et Mme André Bouvier sont 
venus de Gravelbourg visiter 
Mme Béatrice Monette, Mlle Irè- 
ne Létourneau et MM. Albert Lé- 
tourneau et Edgar Spence, à Noël, 


M. et Mme Ken Ferguson et 
leur famille, de Bozano, Alta, et 
Mlle Bertha-Anne Redigier, de 
Killowatt, C.-B,, soeurs de M, 
Jacques Redigier, visitaient ce 
dernier et sa famille pendant la 
semaine du 17 au 22 décembre, 

M, Louis Monette et sa mère, 
Mme Délina Monette, sont venus 
dé Pônteix visiter MM. et Mmes 
Antonio Monette, Amédée Robi- 
taille et Ted Koch, le dimanche 
23 décembre, 

M. et Mme Georges Lacasse, de 
Ferland, ainsi que M, et Mme Ar- 
thur Tessier, de Swift Current, 
venaient pour la messe de Minuit 
et pour passer le jour de Noël 
chez MM. et Mmes Jos. et Davilla 
Tessier. 

M, et Mme Gérard Fourny et 
leur famille, de Frenchville, MM, 
et Mmes Oscar Côté et Paul Per- 
ron, de Cadillac, se rendirent tous 
chez M. et Mme Joseph Dumesnil, 
à Noël. 

M. Aurèle Moreau, dé Belle 
garde, après avoir passé des va- 
cances chez M. et Mme Jos. Du- 
meésnil, retournait chez lui le 26 
décembre, 

Mme Auguste Unypis, de Swift 
Current, visitait M."et Mme Bill 
Robertson et ses deux soeurs, 
Mmes Aristide Unvois et Emile 
| Perus, de Neville, ainsi que la fa 
mille Louis Lemarelec, 

M. David Monette, MM. et 
Mmes André et Lucien St-Jac 
ques et Marcel Laverdière se ren- 
daient chez M, et Mme Michel St 
Jacques, le jour de Noël, 

Sont venus à l'occasion des F& 
Ltes, Mile Géraldine Dumesnil, du 
[couvent Notre-Dame de Ponteix, 


RE RQ PR RER RU IC RE Sr 


[M. Guy Létourneau, du Jardin 
Notre-Dame de Gravelbourg, 
Mile Cheryl Deschamps, garde 


malade pratiquante à l'hôpital 
des Soeurs Grises de Regina, Mile 
| Rita Bonneau, de Medecine Hat 
et Mlle Claire Paul, de Swift Cur 


rent 

MM. Marcel et André Perron 
| venaient de Swift Current pour 
visiter leurs beau-frère gt soeur, 
M. et Mme André Laverdière 


Malades 
On est heureux d'apprendre 
que MM. André Laverdière et 
|{Irvin Paul sont revenus dans leur 
| famille respective pour les Fête 
|Souhaits de prompt rétabliss 
ment 


Messe de Minuit 

| Remerciements au RP, L 
| Gauvin O.M.1, du collège de 
| Gravelbourg, qui a été assez bon 
| de venir aller M. l'abbé Georges 
|Laprise pour les confessions de 
| Noël, 11 y eut une belle messe de 
| Minuit célébrée par M, l'abbé La 
| prise, Un merci spécial au choeur 
de chants qui a vraiment bien 
rendu cétte belle messe 


| 


Flowers Ltd 


"Des fleurs pour 
toutes les occasions" 


Corsages, mariages, bouquets 


pour les malades, 


tributs Horaux pour les décès 


CENTRE DE MAGASINAGE 
DU PARC GROSVENOR 


Saskatoon, Sask, 
Téléphone: 343-2609 


Aprés les houres de bureau: 


949-7603 — 652-5709 


—_— mens 
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**Le Coin 


des 
jeune: 


MON DIEU, BÉNISSEZ 
LA NOUVELLE ANNÉE 


Pourquo 


mière sans ombre que Die 


nous & 
Pourquoi touj 


us donner E Jus D 


ts, 
peut 1! 


des pourquoi! Il es triste que 1 


si grand nombre 


dons-nous sérieuses 


pas la conversion 


mais il y à long! 
évangéliser à VÉ 
de Dieu et de 1 nous s0r 


Premiers soins sur la glace :‘::: 


Cent fois un patineur tombe, 
cent fois il relève et recom- 
mence à patiner. Mais un jour, 
vous le verrez peut-être rester 
étendu en gémissant, Il est blessé! 
On vous indiqui les premiers 
soins à apporter en a le 
médecin. 


tendant 


Sans danger: 
les petites plaies 


Cependant, nettoyez-les avec de | 


l'eau oxygénée ou du mercuro- 
chrome, Recouvrez avec un panse- 
ment aseptique, Complication: le 
blessé a des spasmes, Il y a un 
risque de tétanos aussi doit-il con- 
sulter un médecin 
Pas très grave: 
Foulure ou entorse 

La cheville (ou le poignet) fait 
souffrir et enfle immédiatument 
C'est l'indice ge la rupture ou de 
l'élongation d'un ligament, Ne dé- 
chaussez pas le blessé 
sez l'articulation en la bandant 
Arrivée à la déchaussez 


maison, 


le blessé et faites tremper son 
pied (ou son poignet) dans un 
bain d'eau salée (très chaude, En- 
veloppez ensuite dans du coton 


et faites un pansement très serré, 
Inquiétant: 
le traumatisme 
Le patineur ne peut se relever, 
la douleur est très vive, Le mem 
bre (jambe ou bras) est parfois 
dans une position anormale, S'il 
s'agit d'une fracture ouverte, l'os 
apparait, Très importar 


Voici une énigme qui mettra 
à l'épreuve vos connaissances géo- 
graphiques et zoologiques . , , et 
surtout voire astuc 


Problème: 


| foic 


Immobili- | 


|ne 


| basse si 


| suré 
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: 
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p 
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chez tout pas à redresser l'os, 
ne remuez pas le membre. Immo- 
bilisez-le en attachant des attelles 


avec des 
immédiat 


(branches) 
Transportez 
l'hôpital. S 
yez 


DAesse à 


pende 


nièêres, 


membre 


€ enir insensible, 
ser! ] lanières qui sont 
bablement trop serré 
Très ennuyeux: 
la fracture 
Le patineur a subi un 
violent, mais aucune ble 
\'est visible. Cependant il 
plaint de vives douleurs. Il pe 
s'agir d'une fracture du bass 


du thorax, d’une perforation 


Immobilisez le 
transporte z-le très 
l'hôpital, Faites 
hémorragie interne 


Très grave: 


l 


Jlessé 


la fracture du crâne 


ac 


à perdre au 


le nez, lt oreilies ou 


du 
et 
rapidement à 
e, il risque une 


douleurs 
m pas 

g par 
bouche, 


Ses yeux sont gonflés, Installez-le 
sur un brancard (branches reliées 


entre 


visage est 


son 


evée si son visag 
Attention: une fracture 
peut se mani 


eux). Maintenez-lui 


€ 


le ‘A 1 
la tête 


pâle, ou 


{ 


| rouge, 
du crà- 
ster seulement 


quelques jours après la chute, Il 
faire 
radiographier après un choc vio- 


est donc plus prudent de 


t: ne cher- ! lent à la tête, 


un ours en 


Le problème de l'ours 


train de dormir à cent 


verges à l'est, 1l épaule son fusil, 


mais se trouve gêné par une mau- |4 
lumiè- 


réverbération de 


vaise 


ré 


Sachant à quel point 
blessé peut être dangereux, notre | 


1a 


un ours 


DEVINETTES 


Q. — Quel ton faut-il pren- 
dre quand an a affaire à des 
meéchantes geus? 


n (Daton). 


Q. — Qu'est-ce qui traverse 
une vitre sans la briser? 


nioit 
s de soieu. 


Q. — Quel est le ver que tout 
le monde mange? 

F - La 4 micelle. 

— Qui est bien vêtu en 
et nu en hiver? 


Un arbre 


Q 


ete 


Q. — Qui porte le plus gros 
chapeau? 


La plus grosse Leie, 
RE 


utume siques accompa- 
£ | traditionnelle date. 
mange des 
es grillées; 
du udin noir et 

fres; en France-Comté, des 
et du vin doux: à Paris, 

‘ Le ircuterie, du 
inc, de la dinde truffée, 
x marrons, du foie gras 
lier la bûche de Noël 
listral nous parle 
la morue frite, 
olives, de la car- 
1 céleri à la poi- 
x à l'huile, des 
des nougats, des pom- 
dis, du pain de Noël. 
le champagne pétil- 
coulent en 
\ettent leur gaieté 
ns la joie du repas. 
udding est le gâteau 
lé veillons: en Angleterre, un 
Noël sans pudding ne serait point 


rai NO€I 


D Bordelais, on 


Le bon petit coeur 


t rendre visite à la crè- | 
it Jésus, la maman du | 


bserve que son fils | 
dissimule queique chose dans sa | 
main , ,, Quoi? Une friandise | 
dérobée . Ou l'instrument d’un | 


nouveau 
Mystère! 

Auprès dela crèche, le petit 
Jean, d'un 
évidemment l'endroit qui convient 
pour déposer l’objet qu'il cache 


avet t de soin, et sa maman, 
qui ne le perd point de vue, le 
voit déposer discrètement derriè- 
re le tronc des offrandes, sa jolie 
balle avec laquelle il jouait en- 
core le matin; celle-ci roule tout 
près de l'Enfant-Jésus, 


La maman questionne le petit 
Jean sur les raisons de son geste, 
et alors le petit garçon, tout con- 
fus, explique: 

“Mais, maman, personne ne lui 

donné de jouets, alors j'ai pensé 
qu’il pourrait s’ennuyer sans ce- 

Et c’est ai 


"0 


si, chers petits amis, 
siens de St-A. voient 


que les par 
tous les ans cette balle près du 
petit Jésus, et, de temps en temps, 


un petit bonhomme qui vient vé- 
rifier si son cadeau est toujours 
là 


L'ÉPIPHANIE 


| 


tion 


; se tourneront vers ta 


5 se mettront en 
1 la splendeur de ton au- 
les yeux, regarde au- 

Tous se rassemblent 
vers toi: tes fils et tes 
côtés accourent, 


lumière et les r 


rore, Lève 

tOur de 1 il 
et viennent 
filles de tou 


].4) 


- | Société Catholique de la Bible 


Contretemps 
J'ai fait un cauchemar é- 
p ible, soupire Marie-Chan- 


que j'étais espagnole, 
rien d'ef- 


tal, Je rêva 


Eh bien! ça n'a 


Ma ie ne sais pas un 


TUDOR, 
chien parachutiste 
l'udor éclate fierté! Dans 

quelques jours, il sera nommé 

Parachutiste de 

que”. Le rôle 

mportant: dé- 
dans les en- 

sous-bois, Il 

sur lui la 

indispensa- 
secours, Mais 

i ses mus- 

Il suit doci- 


intensif que 
le sergent 


de 


Bri nr 


co VI | 41 Du sos 
; " chés et le 

donc toujour 
ic1c 
ble aux premiers 


| n nt »ni Pré 


iinerm 
dresseur 


Un chasseur d'ours armé d’un | chasseur préfère choisir un meil- 
excellent fusil aperçoit un jour | leur éclairage, Aussi marche-t-il | 
—" cm cent verges vers le nord. Arrivé 
là, il se plein sud et foudroie 
LE SAIS-TU? l'ours d'une balle au coeur, L'ours | 
» Il \ » » 
Q. — Quel continent con- |", pas Même eu le temps de se 
tient environ ln moitié de Ia |"£Veiuer 
population du monde? | Question: 
R L'Ask | Quelle est la couleur de l'ours? 
Q. Le cervelet (cerebel Réponse: 
lum) se trouve-t-il (a) dans la Vous vous êtes sûremi rendu | 
tête (b) dans l'abdomen (ce) “compte que quelqu é l 
dans la cavité thoracique? lait pas da es repères géogra 
R Dans la phiaqaues donnés dar xert 
L'our ip gé puisqu a 
Q. Les tigres viennent-ils | pas « é de dorn Or, d 
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re? il { P 
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Les aix Pionniers de notre fol 
vraiment 


la cnnonlsation, sont 


TROIS SIÈCLES DE LUMIÈRE 


dont nous désirons tous 
sainteté 


des héros de ln 


capables de nous remuer, de nous décider à reproduire 
dans nos vles les qualités et les vertus qui brillent dans 


leurs âmes 


Ils ressemblent à ces 
vons encore la lumière 


stres lointains dont 
Ravons de Dieu, ils éclairent notr: 


nous rt 


époque par leurs exemples et leurs oeuvres. Ils véeurent il 


c'est vrai 
c'est mrime 


Y à trois siècles 
dans l'éternité 


imals trols siècles c'est ai | 
tres court 


dans In vie des 


tres dont la lumière voyage pendant des millénaires 


un vrai sol- 
tous les jours 
ne de sauts factices 
I plate-forme, d'une 
€ l'un camion en mar- 
À « que f le sergent 
nente la hauteur de 
res et Tudor ré 
ir mpeccablement 
quatre pattes, Au début, 
pousser, C'est normal! 
peut avoir peur 
M te nt, sur un sim- 
sifflet, Tudor, obélis- 

| AMEL TIN 
} 1! grand jour est ar 
entrainements et 
formes Aujourd'hui, 
: | pour de vrai”! 
souple, il 
rain d'aviation 
(Angleter 
ers sauts 
trouve suffi 
£ re l'attend! 
attache au 
des parachu 


illure 


tour qu'il prépare? , ,,| 


regard furtif, cherche | 


de | 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 
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Il n'est vas besoin d'être millionnaire pour faire du bien. Les 
élèves de l'école paroissiale St-Clément, à Center Line, Michigan, 
viennent de ramasser 1,000,000 de cents pour la construction d'une 
église missionnaire en Afrique. Ricarda Maczko, présidente de la 
huitième année, surveille Mary Immergluck, de la première année, 
qui dépose le millionnième cent sous les regards de M. l'abbe 
Edward Murray, curé. (Photo NC) 


le la crècl 
ulour de la crèche 


Sur la paille, dans une grotte, 
Repose un tout petit enfant, 

Sous le froid intense, il grelotte, 
Et même, il se plaint en dormant. 


Bientôt, de la scène céleste, 
Viennent des anges, en ce lieu, 
Entourant la couche modeste 
Où dort le petit Enfant-Dieu. 


Voyez ces pâtres; sur la plaine, 
Ils accourent d'un pas léger, 

Apportant de la blanche laine, 
En cadeau pour le nouveau-né. 


Ensuite, arrivent des Rois Mages 
Vêtus de manteaux somptueux; 

Ils veulent rendre leurs hommages 
A Celui qui descend des cieux. 


Les Mages ont, près de l'étable, 
Laissé leurs chameaux, pour l'instant, 
Tandis qu'à l'Enfant adorable 
Chacun offre un riche présent, 


Les anges chantent un cantique . .., 

La Mère du doux Bambino 

Se joint, dans un beau chant mystique, 
À ses messagers du Très-Haut, 


Or, quand s'élève la voix pure 
De la Mère de l'Enfant, tous, 
Même les chameaux, on l'assure, 
Devant Jèsus, ploient les genoux, 
Mme A.-B. LACERTE, 


ag ——— 


Le rêve d'Athos se 
matérialise... et comment 


NEW YORK — C'est la grande | Athos avait grandi de 1-16 de 
histoirè d'un petit homme qui|pouce, mais il “‘refoulait” moins 
voulait faire partie de la force | d'une heure après avoir terminé 
policière, Timmy Athos, âgé de | ses exercices, quand ses muscles 


24 ans, possède une volonté de fer, 

Depuis qu'il était tout jeune 
garçon, Athos désirait être poli- 
cier, Il y a six mois, il s'est rendu 
au département d'examen physi- 
que de la police de New York, 
mais a été refusé, parce qu'il ne 
mésurait que cinq pieds et 7% 
pouces, soit 14 de pouce de moins 
que les cinq pieds et huit pouces 
demandés, 

Mais, Athos ne s'est pas décou- 
ragé pour autant, 


à | 
Durant des mois, il s'est couché | 


sur une caisse d'orange, balançant 
sés jambes par-dessus sa tête, afin 
d'étirer les muscles de sa poitrine. 
Puis, couché sur le ventre, pen- 
dant que son épouse lui tenait les 
jambes, il se relevait le corps afin 
d'étirer les muscles de son dos, 

Il à égalemenñt fait d'autres 
exercices physiques à la maison, 
sous la direction de professeurs et 
de médecins, 11 a même porté un 
support autour du cou afin d'éti- 
rer les muscles de son cou. 

Au bout de quelque temps, 


reprenaient'leur position normale, 
Mais Athos demeurait inflexi- 
ble, Il retourna à la planche à re- 
| passer sur laquelle il dormit sou- 
vent afin de ne pas ‘refouler” 
trop rapidement, j 
| caisse d'orange, il 
| support du cou. 
Comme l'examen approchait, il 
ne s'est pas présenté à son emploi 
de caissier de banque et a passé 
les 20 dernières heures couché par 
lterre, le support autour du cou, 


retourna au 


[au poste de police. Afin de ne 
| pas “refouler” en s’y rendant, il 
fit appel à son frère et à un ami 
| qui firent une civière à l'aide de 
|la planche à repasser et amenè- 
| rent Athos au poste de police dans 
une commerciale 

"Pour la première fois depuis 
| 24 heures, Athos se leva et mesu- 
rait,,, cinq pieds et huit pouces, 
Il fut accepté, 

| Athos était fier, Une fois accep- 
té, il ne peut être congédié pour 
avoir ‘“refoulé”, 


retourna à la | 


Enfin, l'heure était venu d'aller | 
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La lecon de l'Europe dans 


r 
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MONTREAL Alors que 


Canada L pas encort 


A 
seig 
suédois set « ] 
r celui du 
de 
fesseurs le £ue 
| lumière pour recon 


dans 


es ecoles 


pr 


L 


dan: 
( 1l, Mais qui 
nie oraie- 


nom- 
au 
“afin 
d'un 


us adapter aux bes 


m évolution, dans 
lequel nationa- 
le et a s'im- 


posent ! 

“Sans doute ils, 
| beaucoup de Néo-canadiens aime- 
| raient-ils que leurs enfants ap- 
| prennent leur propre langue à | 


l'école, au 
voyer dans des écoles pr 


SCOUTS 
CATHOLIQUES 


ee 


(Recue le 21 décembre) 

| Le lundi 10 décembre avait lieu 
|le concours des coins de patrouille 
| de la Troupe St-Eugène, à St-Vi- 
tal. Les juges étaient M. l'abbé 
L, Turtot, ancien aumônier de la 
| troupe, M. l’abbé G, Toupin, la 
| Rév, Sr St-Maurice et Mme Thé- 
|rèse Lafrenière, Cheftaine. 

Le concours fut une réussite et 
toutes les patrouilles démontrè- 
(rent un bel esprit de travail et 
d'initiative, 

| Le classement, très serré, don- 
{na les résultats suivants: ler prix, 
Patrouille des Eperviers, sous la 
direction du C. P, Wayne Lam- 
bert; 2e prix, Patrouille des Cas- 
tors, la direction du C, P. 
Claude Adolphe; 3e prix, Pa- 
trouille des Loups, sous la direc- 
tion du C. P. Edouard Fontaine, 
et 4e prix, Patrouille des Ours, 
sous la direction du C, P, Bernard 
Gautron, 

La troupe Notre-Dame-du-Cap 
rehaussait de sa présence cette 
belle fête d'une des troupes les 
plus dynamiques du diocèse, De 
nombreux parents avaient tenu à 
être présents, afin de se rendre 
compte du travail réalisé par 
leurs fils dans le scoutisme, et 
aussi, sans doute, pour les encou- 
rager à se dépenser dans ce beau 
mouvement, 

Les autorités et le rédacteur de 
“Gumbo’”, annoncent la naissance 
de ‘Rappel’, journal du Secteur 
Radisson, ‘“Gumbo'” félicite ses 
membres et espère qu'il n'aura 
pas à leur rappeler qu'un journal 
de secteur peut très bien fonc- 
tionner sans s'appeler ‘“‘Gumbo”, 

La troupe Notre-Dame-du-Cap 
a eu pour sa part son concours de 
coins le jeudi 29 novembre: le 
Commissaire Régional H, Dubé a- 
gissait comme juge, 

Le classement s'établit comme 
suit: ler prix, Patrouille des Lé- 
vriers, sous la direction du C, P, 
Richard Courchaine, et le 2e prix, 
Patrouille des Lynx, sous la direc- 
tion du C, P, Larry Frankouski, 

La troisième réunion du Sect 
teur Ritchot a eu lieu à St-Eugé- 
ne le jeudi 6 décembre, Le but de 
[cette réunion était premier 
lieu, d'exposer les méthodes ap- 
tes à développer l'esprit de pa- 
trouille, 

Le Comité des Juges Diocésains 
visite les différentes troupes de 
puis le 25 décembre, pour juger 
tous les coins de patrouille, Qu'on 
se le dise, et que chacun se tienne, 
TOUJOURS PRET 
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en 


Les blocs de plastique, de tailles et de couleurs variées se superposent d'une manière 
complètement nouvelle et permettent aux enfants comme aux adultes de laisser aller leur 
imagination et de favoriser leur esprit créateur, La simplicité et la souplesse de ce systeme 
permettent aux enfants de fabriquer une variété infinie d'objets plus ou moins fantaisistes 
selon ce qu'ils volent et aux adultes de reproduire À une échelle parfaite des édifices en 
miniature, des ponts où d'autres constructions, ceci aidant à leur formation, Faisant preuve 
d'une concentration extraordinaire, la petite Francine Pettalia, âgée de 5 ans, de Toronto, 
construit un mur de maison avec des blocs Lego, encouragée par les conseils de son frere, 


Derek, 12 ans. Les briques 


légères et solides, sont munies de 


tubes de connection qui peu 


vent être facilement rellés ensemble ou séparés par de jéunes enfants 
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gue, 
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approuveraient 
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troisième 


mme objectif ultime, le mé 
suggère l'enseignement 


ième lan- 


outre le français et l'anglais, 


dès le cours primaire. Mais étant 


| donné 


le manque de professeurs 


immédiatement cr pme il re- 


commande plutôt 


facultatif d'une troisième 


à partir de la septième 


s pourraient 
l'étude vers l'âge de 12 
au lieu 
à l’université, 


Autriche 


façon, ceux qui manifestent 
térêt pour les langues étran- 
en © 


d'attendre d’être rend 


enseignement 


langue 


année, De 


ommer 
ou 13 & 


| Au 


es 
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lang £ € 
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facultative 


Norvège 

L'anglais «€ É 
pendant nuil ans 
4e année du prim 
mand pendant six 


de la lère année dt 
Suede 

L'angla s est al 
partir de la 3e année 
sec maaire Co 
loisir d'apprendre soit 1 
soit l'anglais, soit l' 
Suisse 

Dans le pays 


gue au monde, 80 


| élèves des écoles secot 


Outre leur langue maternelle, 


les deux tiers des 


élèves 


ap- 


prennent obligatoirement l'anglais 
(pendant 4 ou 8 ans selon le cours 
choisi), et ils ont le loisir d'ap- 


prendre le français. 


France 


L'enseignement oblig 
ne langue moderne (ar 


atoire d'u- 
1 choix de 


| l'élève) commence à la classe de 


6e, c'est-à-dire à l'âge 


et se poursuit pendant sept ans. 


| 
| 
| 
de 12 ans, | 


Pour rire un peu 


Au bureau des objets trouvés 
arrive un perroquet affolé 
— On ne vous a pas rapporté 


| une vieille dame? 


| 710 * 


Proverbes japonais 
vous haïssez quelqu'un, lais- 
sez-le vivre, c'est un supplice suf- 


Si 
| fisant. 


| devenir plus adroit. 
| Tout dans la nature 


| du pauvre, 
| Le coeur d'un 
| diamant qu'on taille. 


un ceinturon de soie à 


seulement, 


| Air Patrol 
Alakazam, The 
Almost Angels 
Bashful Elephant 
Beauty and the Beast 


Great 


Best of Enemies 
Big Red 


Big Wave 
Bon Voyage 
Boy Who Caught a Crook 
Capture That Capsule 
Cash On Demand 
Cinderella 
Coming Out Party 
Constantine and the Cross 
Dalton Who Got Away 
Damn the Defiant 
Damon and Pythias 
Day Mars Invaded the 
Earth 
Dentist In 
El Oid 
Escape from East Berlin 
Five Weeks In a Balloon 
Flight That Disapeared 
Follow That Dream 


the Chair 


Francis of Assisi 
iay Purree 


Al Night Long 

Antigone 

Atlantis, the Lost 
Continent 

Barabba 

Belle Sormmers 

Beyond All Limits 

Big Money 

Billy Budd 

Birdmen of Alcatraz 

| Bridge To the Sun 

Brushfire 


Burn, Witch, Burn 


Apprenez, en vous blessant, à 
sardine, mérite votre respect. 

On ne croit guère à la vertu 
enfant est 
Au Japon, l’amoureux donne 


| à Noël. Ceci parmi les catholiques 


jusqu'à la ! 


un 


sa fiancée 


| ves apprennent 


prennent deux lang 
La première est 
pendant trois ans, 
heures par semai 
pendant deux ans, 
heures par sem 
n catégorie 

| 

é 


raison de cinq 
la seconde 
raison de t 

Dans ce 
s d'écoles, une 
quatrième 
ngère sont au prt 
trois heurs 


sieme € \eme une 
languc 


gramme, à raison de 


| par semaine 


Angleterre 
Environ les 


deux tiers des élé 

le français, à ra 
son de quatre à cinq heures par 
semaine, L’au apprend 
deux langues étrangères 


e uers 


Allemagne de l'Ouest 

Dans la République fédérale, 
il y a trois catégories d'écoles st 
condaires, Dans la première caté 
gorie, on ne l'anglais per 
dant neuf ans et le français per 
dant six ans. L'italien, l'espagnol 
et le russe sont matières faculta 
tives, pendant trois ans: Dans la 


ens 


seconde catégorie, on enseigne 
l'anglais pendant six ans et le 
français pendant trois ans. Là er 


core, l'italien, l'espagnol et le rus 
se sont matières facultatives pen 
dant trois ans. Dans la troisième 
catégorie, fréquentée par un di 
xième des élèves seulement, on 


| enseigne l'anglais ou le français 


pendant trois ans, et l'italien ou 
le russe comme matières facul- 


Creature 
Invasion 
Island, The 
In Search of 

Castaways 
It's Only Mo 
Jack the Gia 


Joseph and His Brethern 


Jumbo 
Kill or Cure 


Quartet 


tatives. 


Mon Guide au Cinéma 


20 décembre 1962 


CLASSE A—Section | 


N'offre aucun danger pour le public 


en général 


Recluctant Saint 
Ring À Ding Rhythm 


Road To Hong Kong 
the Runaway 

Safe At Home 
ney Search for Paradise 


Sergeant Was a Lady 
Sergeants 3 

Snake Woman 

Story of the Count 


nt Killer 


Land We Love of Mounte Cristo 
Legend of Lobo Stowaway in the Sky 
Longest Day, The Summét To Remember, A 
Make Way for Lila Swinging Alone 
Marco Polo Swordsman of Siena 
Merrill's Marauders Tarzan Goes to India 
Modern Times Teenage Millionaire 
Moon Pilot Thief of Baghdad 
Mothra 300 Spartans 
Mr. Hobbs Takes a Three Stooges in Orbit 
Vacation Three Stooges Meët 
Murder She Said Hercules 
Music Man Town Like Alice, A 
My Six Loves Trojan Horse 
Mysterious 1s/and Underwater City 


Mystery Sub 
Nearly a Nas 


Nikki, Wild Dog of 


the North 


No Man Is An Island 


Valley of the Dragons 
Voyage to the Bottom 
of the Sea 

We'll Bury You 

When the Clock Strikes 


marine 
ty Accident 


Harold Lioyd's World of Phantom of the Opera Wild Westerner 
Comedy Phantom Planet Wonderful World of the 
Hatari Pied Piper ot Hamelin Brothers Grimm 
Heroes Island Pirates of Tortuga X-15 
Hey, Let's Twist Prisoner of the Iron Mask You Have to Run Fast 
Honeymoun Machine Purple Hills Young Guns of Texas 
Invasion of the Star Queen of the Pirates Zotz 
CLASSE A-—-SECTION 11 
Ne convient qu'aux adultes at aux adolescents 


Geronimo Samson and the Sever 
Girls, Girls, Girls Miracle 

Guns of Darknéss Sardonicus 

Hand of Death Savage Gur 

Hands of a Stranger Scream of Fear 

Hell Is For Heroes ecret of Deep Harbor 
Hellions, The Shame of the Sabine 


Horizontal Lieutenant 
Kid Galahad 
Lion, The 

Lisa 

Lonely Are the 
Long Absence 


to Dancer'e 
Brave 


Burning Nights Loves of Salammbo Conqueror 
Cat Burglar Man Who Died Twice ot 
Convicts 4 Man Who Shot Liberty 
Court Martial Valance lan 
Cow and 1, The Manster 13 West Street 
Days of Wine and Roses Matter of Who Trunk, The 
Devil At 4 O'Clock Mighty Ursu Twenty Plus Two 
Don't Knock the Twist Miracle Worker l'wist À ht 
| Dr, Blood's Coffin Mutiny On the Bount Twist Around the Clock 
| Electra My Geisha lwo Tickets To Pari 
Escape From Zahrain Naked Edge Valiant 
Experiment In Terror Night Creature Virgir 
Fear No More Pirates of Blood River 
Five Finger Exercise Pit and the Pendulum 
Flame in the Streets Premature Burial 
Follow That Man Reprieve 
40 Pounds of Trouble Requiem for «a ) 
Frantie Heavy weight Young On 
| CLASSE A—SECTION III 
| 
| Ne convient qu'aux adultes 
Ada Horror Chamber of Home Adventure 
Adventures of a Young Dr, Faustu itan Neve lvep: 
Man Horror Hotel jenson of Passior 
Al Fall Dowr Hustlier, The Secrets of N Criminals 
Anatomy of a Syndicate If a Man Answers |) Smoke 
And the Wild, Wild 1 Like Money , Cybele 
Women Information Hecelved wan Slade 
| Armored Command Interns cet Bird of th 
Bailtie Express 1] Thank a Fovul l'aste of Hone 
Battle of Stalingrad Last Year At Marienbad Tender 1s the Night 
Boys Night Out Long Distance Runne let ot Tria 
Breakfast At Tiffany's Manchurian Candidate l'hree On a Sprec 
Cape Fear Married Too Young 4 
Claudelle Inglish Money, Money, Mone 
| Children's Hour Murder, In 
Come September Notwrious Landlady 
Counterfeit Traitor On Any Street 
Couch, The One Plus One 
Critic's Choice Only Two Can Play 
| Double Bunk Panie In Year Zero 
Four Horsermmen of the Pigeon That Took Hore 1] 
\pocalypse Ride the High Country Who's the Action 
Great War, The Rider On A Dead Horse Wolf Lars 
Hitier Rocco and His Brother )imbo 
CLASSE B 
À rojeter parce que condomnoble en partie 
Art Island House of Fright (wa Pa 
Bachelor Flat Two Faces of Dr Peeping Tom 
Back Street Jeky P ive t Adam 
Bloody Brood, The Mouse of Womer r 
L l'hat Wouldn't Die Athe P e No 
{ of Caligari Shoot the Pia | e 
lie ve vf 
Chapman rt e Sevt , ah 
L ete Jungle the Craw 
{ fe ot of An Opium \# 
Fate ru 
| Day the Earth Caught l'elit Heart 
Vire r l'hat “ t Mink 
Je Eve, The ” trope | la Mv Turn 
) in Love ne Too Late H 
N l'wo Weoks Ar + 
} mive Ce atie ‘ LA l'oœwr 
0 d the 
; te Live ad à e fa 
Force of linpulse | eadort 
F htened Cit The Y e A 
Le ve da { Ma ! 
Le at p 
y 1ddin 
| He he L: 4 » Fire World t Night 
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sure pour oulagement de maux il ] 
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Nouvelles sucreries des Fêtes 
D e 1 tasse de beurre et }4 tasse de sucre, 
Ajouter mage cheddar fort, râpé, Ajouter gra- 
ü r ne tout-usage tamisée, Presser le 
mélange carré de 10 pouces. Cuire à four 
modéré { l'a ce que doré, environ 20 minutes. 
G ur la pâte 2 tasses de gelée de fruits. 
Méle t de le pressée, et %4 tasse de farine 


tout-u ! iter tasse de beurre et couper 
teaux ou d'un mélangeur à 


finement à cout 
pâtiss ' - r la gelée, Cuire au four jusqu'à 
ce Que € ’ 15 minutes, Couper en rectangles de 


“ Maison de Bon Parler 
francais à Montréal 


rent désor- 
aison de l'inté- 
nt à la Société et 
de la Maison du Bon 
nçais. À cette 
ministration sera con- 
de chacune des réu- 
Exécutif central de la 


1963 


et les membres 


1 ssité de l'existence 

SBPI t du progrès de la Société 

du Canada français où elle 

plit une mission reconnue d’u- 

ité publique par les plus hautes 

ités depuis quarante ans et 

ieillir nt les travaux ont été couronnés 

1 cette année par l'Académie Fran- 

En f caise (médaille Richelieu) pour 

de son oeuvre et son 

au service de la langue 

se pour le bien du peuple 
n 1-français 


nsemble 


{travail de 
| deux Métis 


Au Manitoba 


St-Boniface 


1963 


— 


le 4 janvier 


Le programme de relèvement 
des Indiens est une réussite 


WINNIPEG — Le 
de développement co 
Manitoba, destiné à re 
dition misérable de 50,00 
et Métis, nes 
trois ans, 
résultats 
annuelle 
partagée er LE 
fédéral et 
médier 
économiques et socis 
gent depuis longtemps 
tion indier et métisse de la 
province 

Le programme se 


appliq 
mais 


Il en tr 


un 


x qu 


la popula- 


fonde sur le 
huit conseillers, dont 

tous diplômés, qui 
habitent, sur place, avec les po- 
pulations qu’ils ont mission d'ai- 
der. Ils doivent d’abord insprier 


| à celles-ci, le goût du travail qui 


fin, le! 
| consommation et 


gné l'importance du | 


au'| 


leur permettra une vie plus large, 
indépendante de l'’aumône 

Ces conseillers se bornent à ins- 
truire leurs protégés, sans leur 
imposer de solutions. Ils indiquent 
la voie à suivre. Les collectivités 
indiennes ou métisses se mettent 
ensuite à l'oeuvre. L'administra- 
tion note que l'influence des con- 
seillers donne déjà de bons résul- 
tats 

Les coopératives 

Depuis un an six coopératives 
de production se sont fondées en 
exécution du programme; leur 
chiffre d’affaires a atteint $85,000, 
leur actif est de $8,000. Trois sont 
des coopératives de pêche; les au- 
tres coupent du bois pour les fa- 
briques de pâte. En outre se sont 


| dépendant de chasse ou de cueil- | 


constituées quatre coopératives de | 


une caisse po- 


pulaire, 


Si l'effectif des coopératives ne | 


monte encore qu'à 550 membres, 


Au Sacré-Coeur 
(WINNIPEG) 


Fête des Rois 
Ne manquez pas de venir à la 
soirée familiale qui aura lieu ce 


samedi 5 janvier 1963, à partir | 
| de ? h. 30 p.m. 


Il y aura de quoi amuser tout Je 
monde, Pour les adultes, 
sera de 50 sous, tandis que les en- 
fants d'âge scolaire y seront ad- 
mis gratuitement, 


Dans le jargon moderne, on peut 
dire que le Pape Jean XXII a 
‘un 
aux yeux des 


protestants. On sait que la visite 


de l'ancien archevêque de Can-| 


terbury, le Dr Fisher, suivie des 
visites du Modérateur de l'Eglise 
a répandu un climat 


Le mouvement oecuménique 
16 à L: l 
d d NI 
EI organisé en Angleterre 
po | OFQ iQ 
mén ! LONDRES — Etant donnée sa 
( position insulaire, la Grande-Bre- 
Le ( gne met parfois longtemps à | donné à l'Eglise catholique ‘ 
la S uivre le continent, Le mouvement | nouveau visage’ 
s ecuménique eh est un exémple. 
d ( Depuis que le Saint-Office a 
de liffusé ses instructions “De Mo- 
Cer ne Ecumenica’”’, en Allemagne, 
Société, ] f ) ( n France et en Hollande, l'Eglise | d'Ecosse, 


catholique a eu une grande acti- 
| } | vite oecumenique, 
sons d En fait, ce mouvement a été très 
f depuis que les. chrétiens de 
| les not r- | toutes dénominations se sont unis 
| ses) : qu'au pour défendre la religion contre 
| patriotia tn | b les Nazis. On remarque en effet 
{ dans les pays occupés, les 
hrétiens ont otut d'abord appris 
mble, à s'entraider, à se don- 
asile et même à comploter 
ntre les assauts du nouveau pa- 
nisme, 
En Angleterre, quelques intel- 
catholiques et, en parti- 
certains Dominicains et Jé- 
ont été en contact depuis 
nées avec leurs frères sé- 
n France et ont aussi appris 
Bon | 1 néthodes de l'oecuménisme. 
|C aui « | ( Mais ce n'est que sous le règne du 
: Jean XXIII que'le rnouve- 
cuménique a commencé, 
Climat nouveau 
} | La personnalité du Pape con- 
ribua beaucoup à modifier l'op- 
non-catholiques en An- 
vis-à-vis _du Vatican. 


2,670, 000, 000 


: Record d de : 
e! rs-milles 


de | 
passagers multiplié par le 


C mbre de milles que ceux-ci ont 
! urus), s'est accru de 8 pour 
les ( longueur moyenne des 
augmentant sensible- 
En même temps, lé nombre 
es mis à la disposi- 

(qui équivaut au 
fournis inulti- 
de milles que 

ont parcourus), 4 Aug- 
cent pour at- 
de quatre milliards 
Ces statistiques sont ba- 
résultats des dix pre- 


qu na 1e qui |culier 


Yelle 
De Wii nd mo Vase 


l iDIiIC, 
sièges 


je nompre 


15 pour 


timatifs applicables 
itré mois, 

1, McGregor a dit 

les tarifs domestiques a por- 

ndement dé 

n 1962, à 6.04 cents par 

] parcouru compa- 

ent à 5.8 cents en 1961, 

me tendance soutenue 

rt en classe économique 


aue 87 pour cent 


Les Canadiens son M. er 


champions d 


agers d'Air Canada 
plus 


alus dbs tarifs 


Filets de poisson blane 
ou de brochet maillé 
livrés à domicile par un pêcheur 
en lots de 10 ou 20 livres, 

à prix très raisonnables, 


943-8237 
284-3924 


Téléphone: 


Kleen-Products 


61, Meoton, Winnipeg 2 
Tél: 943.6047 
Savon, cire, désintectant 


et tous produits 
et equipements 
pour nettoyage, 


Joseph-Marcel LaBossière, 


ér 


Paul LePage, € 1 


qu'une revi- | 


la société Air | 


de | 


: | Prie * 6 n 6 S à 
is, auxquels ont a ajouté | Prieuré bénédictin de 


nouveau dans les relations entre 
les diverses églises, 

Le Dr Fisher m'a dit que l'at- 
titude du Pape Jean XXII lui a 
inspiré l'initiative d’une visite au 
Vatican, Ceci eût été impensable 
il n'y a même pas cinq ans. L'as- 
pect le plus saillant de cette visite 
fut le fait que l'idée émise par le 
primat de l'Eglise d'Angleterre de 
rendre visite au Pape a été uni- 
versellement approuvée par les 
non-catholiques en Angleterre, 


l'entrée | 


| en communautés dotées d'une cer- 


qu'il 


|nombre de citoyens des deux ça- 


| 


Ayant réalisé l'importance de | 
l'Eglise d'Angleterre dans le mon- | 


de protestant, le Saint-Père a 
nommé deux évêques anglais pour 
servir l'unité chrétienne, Mgr 
Holland, de Portsmouth, et moi- 
même, Avant la visite du Modé- 
rateur de l'Eglise d’Ecosse, un 
troisième évêque britannique, le 
Dr Hart, de Dunkeld, a également 
été nommé. Avec l'accord du 
Saint-Père, la hiérarchie d'Angle- 
terre et du Pavs de Galles a im- 
médiatement formé un comité 
pour l'unité chrétienne composé 
des évêques suivants: Mgr Hee- 
nan, l'archevêque de Cardiff, l'é- 
vêque de Clifton l'évêque auxi- 
liaire de Westminster (Dr Cash- 
man) et Mgr Holland, 


Lé Comité formé par ces évé- 
ques a immédiatement organisé 
une conférence pour expliquer le 
mouvement oecuménique au cler 
gé. Cette conférence s'est tenue 
à Heythrop, et des représentants 
de chaque congrégation religieuse 
y ont été invités. La seconde dé- 
marche consistait à établir un dia- 
logue oecuménique avec l'Eglise 
d'Angleterre. J'ai demandé au Dr 
Ramsey, archevêque de Canter- 
bury, de nommer six théologiens 
pour discuter avec six théologiens 
catholiques le sujet de l'Eucharis- 
tie, La conférence eut lieu au 
Worth dans 
avant l'ouverture 
du Concile, Les rapports entre 
catholiques et non - catholiques 
n'ont jamais été aussi cordiaux 
depuis le 16e siècle, 


ie Sussex juste 


La 


“Norwood Jewellers” 


3204, avenue Taché 
NORWOOD 


Téléphone: CHapel 7-2790 


Inspecteur officiel des montres 
du Canadien Mationel 


Réparations de montres, horloger 
et biioux notre spécialité 


La Société 
d'Habitations 
Ltée 


MAISONS DE ‘’DISTINCTION" 


Henri DAUDET, 
7100, Great Western Building, 
156, vue Main, Winnipeg !, Men 
Téléphone: WHitehall 3:4021 


gerant 


dernières assu- 
rent du travail à de nombreux 
nt pas inscr! 


che » Cam 


tive 
ir La dans ne 

peuplée, a vendu 87 

vres de mule \t ae jack 

valeur de $8,000 

du programme 
favorise aussi la petite entreprise; 
ainsi certains Indiens de Norway 
House exercent aujourd'hui le 


métier de chauffeur de taxi 
M. Jean Lagassé 

L'auteur du programme est un 
sociologue âgé de 37 ans, M. Jean | 
Lagassé, originaire de Gravel-| 
bourg, Sask., qui habite mainte- 
nant à St-Boniface, Chargé d'une 
enquête sur les Indiens et Métis, 
il déposa son rapport en 1959 
Non seulement le gouvernement 
provincial en accepta les conclu- 
sions, mais le chargea d'appliquer 
les recommandations qu'il avait 
formulées | 

Dans son rapport M. Lagassé 
nes qu'au Manitoba “Indien” 

‘Métis” sont synonymes de mi- 

A Il a constaté qu'un grand 
tégories habitent des régions loin- 
taines, sans emploi fixe; leur vie, 


lette, est précaire. 

D'autres habitent ‘‘en marge 
de la collectivité blanche, mais 
n'en tirent aucun bénéfice parce | 

1! 
1 


qu'ils n'ont pas de métier, donc | 
pas d'emploi; ils manquent mé- 
me de ce que M. Lagassé appelle | 
“l'aptitude au travail”. | 

Le programme établi par M. 
Lagassé vise à remédier à ces in- 
suffisances, d'abord en intégrant | 
Indiens et Métis, en les groupant 


taine cohésion, M. Lagassé prévoit | 
faudra deux générations 


| gasse espère qu 


lectiviles 
auront une vie moins peni 
heureuse 


mails en fait la 


pour y ‘arriver 
trement 


condition du succès; au 
les ne dispersés d ‘Indi ens ou 
de Métis, resteront vains. M. La 
re d'ici trois à cinq 


ramme fera ses frais 


ans le progr 


en diminuant les frais d'assistan- 


ce publique et en transformant 


des chômeurs en citoyens qui 
subviennent à leurs besoins et 

: : À 1 
aient l'impôt. En outre les coi- 


indiennes et métisses 
ble, plus 


On demande 
Immédiatement 


Géront de bureau 
possédant expérience 
Doit savoir l'anglais et le français 


Emploi permanent: salaire: 5400 


par mois plus bon 

Pour plus d'informations écrire à 
Boîte K, 
Sunday Herald, 
207-276, rue Main, 
Winnipeg |, Mon. 


Toute réponse sera traitée 
confidentiellement 


ON DEMANDE 
FILLES OU FEMMES 


Travail délicat — Meilleurs cages 


Femmes inexpérimentées 
demandées pour apprendre 
le métier de 


COIFFEUSES 


Les offres d'emplois pour les 
coiffeuses diplômées sont plus 
nombreuses que celles-ci 


Jamais auparavant y a-t-1l eu tant 
d'occasions pour les jeunes filles 
ambitieuses 


Ecrivez pour obtenir un catalogue 
gratuit 


MARVEL BEAUTY 
SCHOOL 


309, rue Donald, Winnipeg, Man, 


Succursules: Regina, Saskatoon, 
Calgary, Edmonton, Toronto 


NOTICE TO CREDITORS 


IN THE MATTER of the estate of | 
PHILEAS CLEMENT, late of the village 
of Val Marie, in the province of Saskat- 
chewan, retired farmer, deceased, 

ALL CLAIMS against the above 
estate, duly vérified by statutory 
declaration and with particulars and 
valuation of security held, if any, must 
be sent to the undersigned before the 
3ist day of January A.D. 1963, 


W. A. BAKER, BA, 


solicitor for the executor 
Loreburn, Sask, 


VISITEZ 


NOTICE TO CREDITORS 


IN THE MATTER of the Estate of 
HENRI LOUIS JOSEPH LEMOINE, 
late of the Parish of Ste, Agathe, in 
Manitoba, Farmer, deceased. 


ALL CLAIMS against the nbove 
estate, duly verified by Statutory 
Declaration, must be sent to the under- 
signed Solicitor at his office, 302 Mc- 
Intyre Bldg, Winnipeg 2, Manitoba, 
on or before the 4th day of February, 
À.D, 1963, 

DATED at Winnipeg, Manitoba, De- 
cember 27, 1962. 

JOSEPH N. LANDRY, 


Solicitor for Ida Marie Laura Lemoine, 
Administratrix, 


VILLA MARIA PARK 


PAUL PAQUIN 


Assurances générales 


989 AUTUMNWOOD 
ST-BONIFACE 


la maison modèle 
927, ave Lemay 


Alexander Agencies 
GK A1-1035 


Boîte 68, St-Bonitace, Man, 
Téléphone: Alpine 3-9805 


Noces — Fêtes scolaires — Sociétés 
PHOTOS DE GROUPE 


NAPOLEON MILEJSZO 
(Photographe régulier de La Liberté et le Patriote) 


253, rue Kelvin, Elmwood, Winnipeg 5, Man, 
Téléphone: LEnox 3-1383 


Lie Lumger 4 
Dé FurL ComPANY 170.4 


388, rue Bertrand, St-Boniface, Manitoba 
. CHapel 7-1105 


La Défense Civile dit: 


Gardez toujours le réservoir à essence de votre automobile 

moitié plein. Vous ne Pourrex peut-être pas vous procurer 

de l'essence à l’occasion d'une urgence nationale, 
Défense Civile Métropolitaine, 


1767, avenue Portage, Winnipeg 12, 
Tél,: TUrner 8-2351, 


JOS. PIERSON w 
Votre vendeur personnel de 
© Chevrolet © Oldsmobile 
© Corvair æ Chevrolet || 
® Camions Chevrolet 
CANTER MOTONS LTD. 
SP 2-2431 — Résidence: LE 3-1628 ! 


Automobiles usagées ‘garanties’ 
de première condition 


Bureau: 


Mode 
Lét:4 
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